
 

 

 

Premestées: Nuageux et doux. Eeinircie
tard cet aprèc-midi. (Détails page 2)

“TRAGEDIES
DE L'AIR:

29MORTS
*—~ RARACHI, Pakistan, 13 — (PA) — Les 2] passagers et les 4 membres

d'équipage. à bord d'un avion de transport du Pakistan, ont perdu la vie,
hier soir. quand l'appareil s’écrasa au sol à 45 milles au nord de Karachi.

La liste des victimes de cette nouvelle tragédie de l'aviation n'a pas
encore été confirmée, mais on rapporte que deux généraux de l'Armée du

Pakistan se trouvaient au nombre des passagers. I! s'agirait du major-
général Sher Khan et du major-général litikhar.

Le satel s'est levé à 7 6. 23
« = couchern à 6 LL 16

| CHAUFFEU__
DE TAXI

D'ORMSTOWN
ASSASSINÉ ?
Deux jeunes gens recherchés
par 100 policiers. — Vol à
main armée à ki banque

(par Claude LaFERGNE)

Plus de cent policiers provinciaux effectuent
d'actives recherches dans la région d'Ormstown,
aujourd'hui. à la suite de ce que la police dit être
un meurtre. En effet, le lieutenant-détective Marcel
Patenaude, chef de l'escoutide spéciale. nous
déclarait qu'un vol à main armée avait été
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L'avion. un bi-moteur DCS pik
qua du nex en plein désert. Les

débris de l'appareil furent d'abord
aperçus par des équipes aériennes

de recherches. de bonne heure ce
matin, et des équipes de sauvetage
se sont immédiatement mises en
Toute pour la scène du désastre.
WASHINGTON, 13. (P.A.)—Aux

Etats-Unis, un aérobus des Capital
Airlines s'est abattu. hier soir dans
M rivière Potomac, nvec 23 person-
nes à bord. Des embarcations de
sauvetage ont rescapé 19 des 23;

 

 

voyageurs mais les 4 autres ont
péri.
Les morts aost Mme William

Chertow. de Brookiyn, N-Y.; M.
Neville Lassiter, un employé du
gouvernement qui habitait Arling-

ton, Virginie; le pilote et le co-
pilote, MM. W.-J. Davis et Lioyd-
L Porter, tous deux d'Alexander.
L'avion se rendait à l'aéroport

national de Washington, en prove-
nance de Memphis, via Norfolk.

Incapable d'atterrir dans un épais

brouillard, il a survoié les environs
de l'aéroport pendant une heure.
puis il est tombé dans la rivière
sur un banc de boue.
Sa chute s'est produite exacte-

ment de l'autre côté de le révière
Potomac, face à l'aérodrome natio-
mai. Le brouillard était dense,
même au niveau du soi. Après
Avoir tenté vainement d'atterrir,
l'aérobus perdit tout contact avec
l'aéroport. On ne put réussit à le
repérer par radar.

ueLE PERE NOEL N'AVAIT PAS PREVU CELA—

 

Des milliers de petits enfants, à

Fort Lauderdale, Floride, qui sé-
taient rendus à l'aéroport pour l'ar-

  
bins, s'enroula autour dee fils élee-|un parachutiste remommé qui s
triques à 45 plods de terre. Robert
Niles, 22 ans, le Père Noël, pars
chutiste A cette eccasion, ne fut

mals dut être

sauté, en parachute, du pont Brid-
ges, à Ban Francisco et du pont de

socouru, |Gesrge Washington, haut de 2965

à gauche, par les employés de la’ piods, à New-York  
perpétré, hier midi. dans une banque de cette
municipalité et qu'à la suite de ce vol un tnd
aurait été trouvé maculé de sang. Depuis
dimanche soir le chauffeur de ce taxi n'avait pas
été revu et on est maintenant convaincu qu’il a
été assassiné bien qu'on n'ait pas encore trouvé
son cadavre.

On a en offet trouvé. hier. à leŸ*
suite d'un vo! à main armée à ia
succursale de la Banque Canadien
ne de Commerce d'Orrastown, la
casquette d'un chauffeur de taxi.
une marre de sang dans l'automobi-
le cachée dans une grange et une
chemise également maculée de
sang.
Selon les renseignements que

nous avons réussi à obtenir jusqu'à
ce matin, M. Lucien Brunette, âgé
de 24 ans, (dont l'automobile n été
trouvé par son frère Lén dans une

grange sise sur une route déserte
À quelques milles de la municipalité
d'Ormastown) n'aurait pas été revu
depuis dimanche soir alors qu'il ré-
pondait à un appel pour cette pe
tite ville sise à quelque 60 milles
au sud de Montréal près de la fron-
tière des Etats-Unis.
Les officiers provinciaux effec-

tuent des recherches depuis hier
midi dans toute la région dans l'es-
poir de retracer deux jeunes gens
pour fins d'interrogatoire. Il s'axit

de Kenneth Bevin, 18 ans et de
Germain Patenaude, 18 ans. égnie-
ment.
Ces deux jeunes gens qui sont

employés d'une ferme d'Ormetown

sont également disparus depuls
plusieurs heures. Depu's, dans la
chambre de l’un d'eux, la police

dit avoir découvert une chemise
bieue maculée de sang. Cette dé-
couverte qui poussa la poiice à
recherches les deux jeunes gens a

été faite dans ia demeure de M.
Elmer Patenaude, père de Ger-
main,

VOL A MAIN ARMKE

La police veut non seulement
questionner les jeunes gens en
rapport avec ia disparition du
chauffeur de taxi mais de plus
sur le vol à main armée perpétré
hier midi à le suceursale d€ la
Banque Canadienne de Commer-
ce d'Omnatews,  
 

A 12 k 30, hier mid!. deux jeu
nes gens Âgée d'environ 20 ans
faisaient irruption dans lu bane
que et forcèrent le calssier, M
Raymond Laroche. à leur remet
tre la somme de $800 qui se trou
vait dans ln caisse. Les jeunes
bandits étaient armés de revole
vera de fort calfbre.
Deux autres personnes se trot

vajent dana la banque au moment

du voi. D wagit de M. Roy
Urquhart, assistant gérant, +

Mile Lucille Beaudin, également
employée de l'établissement.

Les bandits sortirent ensuite em

courant pour se rendre à un pose
te de taxf à quelques pas Ge la
banque, pour sauter dana la vole
ture de M. William “Bill” Hooker
et pour disparaître à toute vitese

se. Questionné par la police à son
retour à Ormatown quelques hau-

res plus tard M. Hooker @ d&
claré aux officiers proviaciauæ

avoir été forcé. à la pointe du re
voiver, à conduire les bandits à
toute vitesse jusqu'à l'entrée de
la ville de Montréa). soit au pont
Mercier,

Toutefois, rendu à cet endroit,

les jeunes gens changérent d'idée
et le firent retourner sur ses ps
jusqu'à quelques milles d'Orme-
town où ls disparurent dans la
forét.

Quant au chauffeur de taxi Brus
nette disparu dopuis dimanche sole

et dont l'automobile à été décous
verte maculée de sang, son épouse

a déclaré qu'il reçut un appel vers
dix heures dimanche soir pour se

rendre à in restaurant situé prèe
de Fhôtel Château à Funtingdom
M1 avait à ce moment une somme
d'environ $100 sur Jul. Ou me Pa
pas revu depuis.

Comme Mme Brunette voyait qu
(Suite à Is page 5)  
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®__ Le 32e anniversaire de la bénédiction de la crypte & I'Oratoire—CHRONIQUE OUVRIERE

U. Joyal réélu président
des chauffeurs d'autobus
 

M Utalé Joyal vient Titre réé-
Su président de l'Association das

chauffeurs d'autobus, affiltée à
FAmociniéon ouvrière canadienne.
Les autres membres du nouveau
<comseil d'aiministration sont: M.
Emile Touchette, élu vice-préss-
dent, Jean-Louis Duanis, élu secré-
taire, Benoit Giguère, trésorier,
Fééiu; Paul Latraverse et Emile
Lefebvre, directeurs.

NOMISATION

M. René Rocque, qui vient d'être
Nnoummé directeur adjoint de l'ocga
misation pour ia Confédération des
travailleurs ca o,
tholiques du Ca-

nada I dirige

Ta l'équipe d'or-

CAN isateurs de

ce mouvemen:

syadical dans

Ma métropole e:
établira d'ac À

cord avec les or-
Ennismes Àinté-

rescés, les pians
d'organisation susceptibles de mieux

Venir en aide à la classe ouvrière.

LY DIFFEREND DE LA
MOLTITE RUBBER

Les employés de la Hoitite Rub-
ber Co, de Drummondville, sont
maintenant en grève depuis cing

semaines pour protester contre le

Ferus putrunal d'appliquer une sen-

tence arbitraile unanime leur ac-
cordant une augmentation de aa
laires de 10 cents l'heure, rétro-
æctive au 22 avril dernier, deux se-
maines de vacances ajrès cinq ans
une prime de nuit de 5 cents l'heu-
Te, ausi que six jours de fd che
mis et payés
Las parties se sont rencontrées

devant le Service de conciliation

M. MNecgus

du ministère du travail, mais sans
Tésuitat Les ouvriers ont déclar:
Re pouvoir accepter les comtre-
Propositions de la compagnie qui
se résument a une offre de 5 cents
d'augmentation mns rétroactivité.
La compagnie p:aide incapacité de
payer. L'union ne veut admettre
ce motif soutenant que depuis sa

fendation, certe compagnie a pro
EÆressé sars cesse et que ses inves
tissemsents sont passés de $100,000
à près d'un million en quelques au
nées

GREVE GENFRALE

Unm porte-parole de l'union, M.
Brume Beaudoin, de Drummond-
ville, à déclaré que la grève était
légale et nécessités par la plus
stricte moraie sociale.

SiNS PROTECTION

“Depuis hier. les employés de
garages de Montréal, au nombre
de 5000 ne bénéficient plus d'au-
cune protection lézale en matière
de conditions de travail et de sa
Mires”, à déclaré M 8 T. Payne,
armnt d'affaires de l'association ca-
madienne des travailleurs de l'auto-

PRONOSTICS
Des courants

d'air plus sec
et plus froid
couvrent toute

la province, à
Fexception du,

sud. Le mer
cure est des
tendu  d'envi-
vom 13 dezrés
dans toutes
les régions
mais le ther-

momètre restera au-dessus de la
normale, aujourd'hui. Le temps
sera généralement nuageux au
eours de la journée, mais s’éciair-
€ra aux dernieres heures.
Régions de Montréal, de Ou

taousis de Québec, des Cantons

de l'Est. des Laurentides, de la
Mauricie, du lac St-Jean et de la
bale Comeau: Nuageux et doux
Eclatrele tard cet après-midi. Maxi
man, aujourd'hui, i Montréal, Otta-
wa, Québec et Sherbrooke, 34°

à Ste-Agathe, La Tuque et Riviére-
@u-Loup, M°; à Chicoutimi, 25°.

 

   

  

 

Cette association poursuivait de-
puis plusieurs mois des pourpar-

lers avec les différentes associa:
tions patronales, signataires de ia

convention: collective en vigueur

depuis 10 ama.
L'aboliition du comité paritaire

pourrait avoir des répercussions
enBuyeuses pour les automobilistes.

les employés et propriétaires de
garage, à Montréal

Les employés de la
Ford refusent une
pension de$55.
WINDSOR, Ont, 13. (CP) — La

Ford Motor Company of Camada
Ltd. a offert, à ses 11,008 employés
une pension, finamcée par elle, de
$55 par mois, dont les versements

commenceraient à l'âge de 65 ans.
après 30 ane de service.
Les employés, membres des Ou

vriers unis de l'automobile «CIO...
omt refusé cette offre réclamant
$100 par mois, soit ie mentant de
la pension obtenue l'automne dec-
nier par l'umion des ouvriers de
l'auto à la compagnie-soeur de Di-
troit. Ile veulent aussi obtenir Cer-
taines assurances santé et assuran-
ces sociales, toui«s financées par

la compagnie.
La compagnie prétend que le

financement du fonds relatif aux
seuls services passés lui coûtera

$13 milllens pour une période de
20 ans et que le coût du fmance-
ment du fonds relatif aux servi-
ces présents et futurs s'élèvers à
$1,008.000 annuellement.
Wallace H. Clark, directeur dos

relations industrielles de la com-
pagnie. dit que si l'on compare I'ol-
fre d: la compagnie canadienne
avec Je régime qui prévaut à D-
troit, l'offre est plus avantageuse,
car aux Etats-Unis, dit-il, le pen-
shom versée est constituée partielle-

ment des fonds du plan de sécurité
æociale du gouvernement, plan qui
n'existe pas ici
Quant aux chefs de l'union, ils

ent déclaré ceci à la œuite de l'affre
de l'employeur: “Si les ouvriers de
la Ford aux Etats-Unis ont droit à
des pensions mensuelles de $100, les
ouvriers canadiens de la Ford ne
sont pas disposés à accepter moins”

 

(Po La “Patric” par J. Séneesh
A In consternation générale des
parvissiens de SaintRobert, dans
lo comté de Michokiew, um terrible
incendie détru'sait 4 fond om
comble leur église Deux murs 
 

13 DECEMBRE

Une messe pontificale chantée par
Sem Exc. Mgr Percival Cama, évè-
que suxiliaire de Valleyfield, a mar-
qué le 32e anniversaire de In béné-
diction de Ia crypte de l’'Oratoire
St-Joseph dw Mt-Royal Cest en

maintenant connu dans le monde
entier. Cette photo prise avant in

Lachine achète
un chasse-neige

Le conseil municipal de Lachéne
vient d'approuver l'achat d'un trol
sième chasse-neige, au montant de
$8350 afin d'améliorer son ser-
vice de voirie pour Jez mois d'hiver.

Lachine possède déjà deux d=
ces appareils de marque Sicard. Le
troisième, plus petit et moins dis
pendieux, est de marque Cyclome.
Il a dix-sept pieds de long pee six
pieds de large. Il pèse trois tonnes
et peut lancer la neige à cont pieds
de distance.

Dans ce même service, le Con-
seil a remouvelé le contrat de M.
Joseph Fillion qui woccope du dé-
blaiement de Certaines rues en
hiver,

Descente dans une

Une descente à Été effectuée hier
Der les agents de l'escouade de Ja
moralité municipale, dans une pré-
sumée maison de pari située à 9li
rue St-Laurent. Les policiers, sous
les ordres du Heutemant Rouréo
Jarry et du sergent Paul Raoette,
se sént rendus sur les lieux à 3 h
45 et ont appréhehdé six personnes,
dont Je présumé tenanc.er, John

 

 Conners.
=æ—— Murs démantelés, ruines fumantes, resies du sinistre de St-Robert
= -——_ "x -
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ran-messe Laisse voir em première
gée, de g. A d.: Les RE PP. Ben
jamin Labbé, C.8.C., diacre d'office:
Joseph Legault, C.S.C., dincre d'hen-
nour; Jules Foitras, Provincial des
PF. Ste-Croix pour la province
canadienne, prêtre-assistant: Son
Exc. Mgr Percival Caza, pritre-
célébrant; les RR. PP. Laurent La
paime, CC. supérieur du collège
St-Laurent, diacre d'honneur; Denis
Simard, CS.C, sous-diacre et le

 

Le Père Noël donne des cadeaux
à 4,500 enfants aux Bruck Mills

 

Belle parade de Noël à Cowansville
 

COWANSVILLE, 13 — (De notre envoyé spécial,
Jacques Trépanier) — Fidèle à son rendez-vous
annuel le Père Noël est venu à Cowansville, samedi
dernier. et a distribué de beaux cadeaux à plus de
4.500 enfants qui l'ont vu parader dans les princi-
pales rues de la ville pour ensu'te être l'objet d'une
réception à l'usine Bruck Mills, Ltd.
Chaque année, depuis 1940, grâce*

k une initiative inaugurée par feu
M. Isanc-1. Brwek, fondateur et an-
clen président des Bruck Mills, Ltd, |
1e Père Noël a été généreux et a,
donné des cadeaux à tous les en-
fants de Cowansville et de Ja ré-
glon qui se présentaient à KL On
nen compta pas moins de 4,500 lors

de la réception de samedi dernier, |
alors que le Père Noël, instaîlé sur |
son trône entouré de cadeaux dans
la salle des impressions des tissus
de la compagnie, fut à la tâche de
trois heures juscu'après cing heu-
res de l'après-midi.

L'ESPRIT DES PETES

A l'occasion de cet événement que
les successeurs et fils de M Bruck,

les marguilliers, MM. Josoph
Royer, Jean-Baptiste Teller et

 

tuer. Les rues dans lesquelles Ia
parade défile sont décorées d'ar-
bres de Noël et de lumières maltie
colores qus l'on allume le soir. Lies=
prit des fêtes commence donc à
régner à Cowansville avec cette pa-
rade qui obtient chaque année un
beau succès.

Trois chars allégoriques, précédés
de I'Harmonie de Cowansville, st
entourés de marcheurs costumés en
personnages du monde des fées, en
cow-boys, en bouff. , tous portant

des ballons gonfi au gaz qu’ils
laissaient de temps à autre monter
dans ie c:el, formaient le défilé.

BIENVENUE AU PERE NOEL

Avant d'entrer dans l'enceinte de
l'usine, le Père Noël se vit sovhai-
ter la bienvenue par le président de
la compaznie, M. Gerad Bruck,
Puis Son Honneur le maire M. Le
B. Brau:t, y alla de son boniment..
car, qui ne prendrait plaisir à sou-
haiter la bienvenue dans su ville
au Pire Moïl Et puis ce fut au
tour dès députés du comté. ear,
après tout, ces mzssieurs se déran-
ent souvent pour des choses moins
importantes. Ainsi dine, MM. J-H.
Gosselin ,député f:diral de Brome-
Missisquoi, et Jean-Jacq'es Ber-
trand ,d3puté provincial de Miss's-
Quoi, d'rent quelques mots au Père
Nosi et à la foule.

LA DISTRIBUTION

Tout le cérémonia] terminé. les
portes s'ouvrirent et le Père Noël,
accompagné de Ja Reine dag Fées
et de sa troupe, entra dans l'en-
ceinie de l'usin:. Pour retonis ie
flot des enfants qui re précipi-
taient dans l'atelier malzré wo hon
service d'ordre, la Reine des Fées
distribuait des fruits et des Lon-
bons, pendant que, de son côté, le
Père Noël était occupé à donner
des poupées, jouets mécaniques,
boîtes de surprise, ete. Personne
d'en manqua, pes même les adul-
tes — il y en à Qui croient encore
au Père Noël — car la compagrie
avait une réserve de cing mille
cadeaux de toutes sortes.
L'organisation de toute In fête

avait été confiée à M. et Mme
Aimé Snyder. qui ont chargs de
l'affaire depula ses débuts, en 1940.
Le Père Noël était personnifié par
M. Gaétan et la Reins des Fées, par Mile Thérèse Snyder.
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‘Le tramwayd'abordet
l'automobile ensuite”

(M. R. N. Wait)
Il y a. disait, hier, M. R.-N. Watt, président de la

Compagnie des Tramways de Montréal. à une
réunion du Canadian Railway Club, plusieurs
différences fondamentales entre le problème du
transport des voyageurs
le même problème en ce
urbain.

M. Watt, dont la causerie por
tait sur je transport en commun
dans les villes, énuméra plusieurs
de ces différences, dans les domai-
nes financier, technique, physique

et administratif. Par exemple, dit-
il, le transport urbain se fait dans

des rues étroites. établies avant
l'ère de l'automobile, et doit faire
face à la congestion causée par la

circulation des piétons et des
œutres véhicules, tandis que les
chemins de fer ont, règle générale,
l'usage exclusif de leurs voies fer-

Tées. Les compagnies de transport
urbain doivent également tenir
compte de la possibilité de nom-
breux délais causés par des acci-
dents qui se produisent sur leur
itinéraire mais sains que leurs vé-
tbicules soient toujours directement

engagée dans ces accidents.
_A propos du problème de ja

(Suite de In page 5)

Pillage d'un coffre-fort
Des cambrioleurs ont, bier, forcé

le coffre-fort de la maison A. Bé-
langer Limitée, 1149, est, rue Mt-
Royal, et s’y sont emparés d'une
somme de $750 en billets de ban-
que et de $300 en chèques.
Les autorités de la compagnie

disent ignorer comment les voleurs
æont entrés dans l'établissement.
Toutes les portes et fenêtres étaient
fermées et rien n'indique que quel-
Qu'un ait pénétré par effraction. Le
coffre-fort fut forcé avec des mar-
teaux et une pince-monseigneur.

Ouvrier blessé à

 

 

par les chemins de fer et
qui concerne le transport

 

| 3 arrestations pour
vol à main armée
Trois individus, soupçonnés

d'avoir participé à plusieurs révents
attentats à main armée ont été apm

préhendés par les membres de l'es-
couade des vols à main armée de ia
Sûreté municipale sous les ordres
du sergent-détective Léopold Gué-
rin.
Les prévenus, Frank Walsh, 21

ans, William Smith, 18 ans et René
Marquis, 23 ans, comparaissent au-
jourd'hui en correctionnelle. La tri-
ple arrestation fut effectuée par les
sergents-détectives Adrien Poulin.
Pat Melancon, Jacques Fortin et

René Mongeau.
Les accusations suivantes seront

logées contre eux: Frank Walsh et
W. Smith seront tout d'abord accu-
sés du vol à main armée perpétré
le 3 décembre dernier dans un me-
gasin de lingerie de la rue Milton.
Lors de ce vol Mile Gabrielle#Beau-
bien, commis du magasin, était
seule.
‘Walsh et René Marquis seront aus-

si accusés d'une tentative de vol
à main armée au restaurent Tho-
mas Boutin. 1465 rue St-Elizabeth,
le 9 décembre dernier. Walsh sera
en outre accusé d'avoir perpétré un
vol à main armée contre un chauf-
feur de taxi. M. Taft Terris, 4481
avenu Laval, § décembre dernier.
Une somme de $140 fut alors volée.

mort aux usines

 

 
de la Locomotive Works Ltd
 

Deux hommes ont été victimes d'accidents
mortels au cours de la journée d'hier. L'un a
succombé à l'hôpital œprès avoir été blessé à son
travail l’autre a aussi succombé à l'hôpital des suites

de blessures reçues lorsque heurté par un camion.

La première victime fut M. Ro-
saire Lapierre. 39 ans, cituyen de
Lambstown (comté de Frontenac).
un employé de Locomotive Works

Limited, rue Notre-Dame est, Cet
ouvrier, selon les policiers snqué-
teurs. aurait été écrasé sous une
lourde pièce d'acier qu'il était à
manipuler avec des compagnons
de travail, Transporté d'urgence à
Fhôpital Notre-Dame, H y succom-
bait, vers 5 h. 30 p.m., à une frac-
ture du crâne. Le corps fut Bub-
séquemment transporté à la rnor-
Œue, pour fins d'enquêét: du coro-
aer.
Dans le second cas, il s'agit de

M. Ernest Bouchard. 33 ans, 2147,
rue Châteauguay qui, alors qu'il

traversait la chaussée, en face du
no 2194, rue Centre, fut renversé
par un camion conduit par M. Ro-

ger Gauthier, de la paroisse Saint-
Joseph (comté de Drummond). La
Victime mourut Quelques instants
pius tard à l'hôpital Général (divi-

sion ouest), où on l'avait transpor-
tée après l'accident. Le corpa fut
Aussi transporté à la morgu® pour
enquête du coroner.

Mme Du Pont, décédée
WILMINGTON, Del, 13, (P.A).

=—Mme Bessie Du Pont, premiè:e
épouse de feu Alfred-L Du Pont
et décédée hier à l'âge de 85 ans,
en sa demeure de Greenville. Mme
Du Pont était un écrivain de re

 

*

 

Autre chauffeur de taxi
. ge

victime d'en hold - up
Un autre chauffeur de taxi, M.

John Dwyer, domicilié à 7029, rue
Outremont, s’est fait soulager d'u-
ne somme de $15, peu avant mi-
nuit, hier soir, par deux mslandrins
qui hélèrent sa voiture, à rangle
des rues Mont-Royal et Cartier,
pour se faire conduire vers l'est
rue Mont-Royal. M, Dwyer venait

à peine de démarrer et son véhicu-
le n'avait pas franchi une centaine
de pieds dans la direction indiquée,

lorsque l'un de ses passagers lui
braqua dans ie dos un revolver, lui

enjoignant de stopper, de lui re-
mettre son argent (soit les quinze

dollars mentionnés), puis lui or-
donna de quitter sa voiture, ordre
auquel il crut bon d'obtempérer,
Le second bandit s'instaila alors
au volant du taxi qui continua de
filer à toute vitesse, toujours vers
rést, rue Mt Royal. La victime fit
rapport à la police qui continue
ses recherches, afin de mettre le
grappin sur les bandits st retrou-
ver la voiture volée,

 

 

nom, ayant ptsblié plusieurs volu-
mes sur la célèbre famifie à laquel-
le elle appartenait. Elle épousa Al-
fred-I. Du Pont en 1887, 
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Un fort groupe de rvitoyens de quol ils ont parade dans les rues en rente vers la tombe de Heral
masse de lu vilie pour protester conite On nait que les Nations Unies ont

vendredi voir dernier,

 

or Herzl, fondateur

|

Jérusalem, Ci-dessus, des écoliers | malgré des divergences d'opt-
viens, le projet à l'étude.

 

(par JACQUES TREPANIER)

S'is s'en tiennent aux recoin-
mandations qui furent faites au
congrès régional de l'Union des
Ligues de propriétaires de la pro-

é avait lieu,vince de qui
hier soir, à I'hétel de ville de
Longueuil, bon nombre de pro-
prios attendront quelque temps

avant d'envoyer les formules de

renouvellement @ baux avec
augmentations de loyers, alors
Que d'autres, non seulement n'en-
verront pas les formules, mais
emssyeront préalablement de s'en-
tendre avec leurs locataires.
Ce congrés régional. convoqué

dans le but d'élire un adminis
trateur pour le district de Mont-

réal, groupait les délégués des
ligues de proprios de Montreal,
Châteauguay - Bassin, Lachine,

Longueuil. Longueuil (parolsse),
Montréal-Sud. N.D.G.. Plage La-
val, Saint-Lambert. Saint-Jean et
Verdun. L'administrateur élu fut
M. Georges Lajoie, de la Ligue
des propriétaires de Verdun, qui
fut proposé par M. A.-D. Quintin,
président de la Ligue des pru-
priétaires de Montréal. et secon-
dé par M. Bergeron, de la Ligue
de Jacques-Cartier.

LA MEILLEURE SOLUTION

Le président de l'Union des Li-
gues de proprios du Québec, M.
J-H. Laframboise, a demandé
aux propriétaires d'essayer de

conclure des arrangements avec

leurs locataires. “Passez avec eux
des baux de deux ans et plus et

dégrelez vos loyers.” leur a-t-it re
commandé. M. Laframboise a dit
qu’ croit que les propriétaires
peuvent, <n dégelant ainsi auto-
matiquement leurs loyers. attein-
dre plus vite leur but.
M. Laframboise a demandé aux

propriétaires de garder autant
que possible les locataires qui
payent bien leurs loyers en en ve-

nant à une entente avec eux et en
signant des baux plus longs que
ceux qu'ils devront signer s'ils le

font cn vertu de la récente erdon-
nance. “Je crois que les propriéta:-
tes pourront s'entendre avec leurs
locataires dans une proportion de

60%", a dit M. Laframboise. “C’est
une façon de dégoeler vas layers et
c'est la meilleure façon de solu-

tionner votre problème”.

ATTENDRE AU 19
Me Hector Lalonde, aviseur lé-

gal de la Ligue des pruprios de
Montréal, a, de son côté, suggéré
aux proprios d'attendre quelques
jours avant d'envoyer leurs formu-
les. M leur a demandé de ne pan se
presser ear quelque chose pourrait
bien se produire aprâe le 15, datr à Taquelle l'ordonnance entre en

 
 

vigueur. “Attendez au moins jus-
qu'à lundi, le 19, avant de faire
quoi que ce soit”.

Me Lalonde a encouragé les pro-
priétaires à s'unir davantage. di-
sant qu'ils étaient en minorité dans
la province, mais que si chacune
des ligues était plus vigoureuse.
l'union jouirait d'une plus grande
influence encore.
M. Quintin a aussi pranoncé une

courte allocution demandant aux

Des propriétaires attendront
avant d'envoyer les formules

Un moyen de dégeler les loyers

 

propriétaires de demeurer calmes,
mais prêts à la lutte qu'il faudra
peut-être encore mener lorsque la

Cour Suprême aura rendu son jue
Rement sur la constitutionnalité du
contrôle des loyers.

L'assemblée était présidée par M.
Jules Wermenlinger, vice-président
de l'Union. Le maire Paul Pratt,
de Longueuil, qui a assisté à une
partie de la réunion, à souhaité la
tienvenue aux délégués.

Les paroissiens de Saint - Robert

songent à reconstruire leuréglise
 

ST-ROBERT. comté de Richelieu, 13 — (De notre
envoyé spécial, René Bonin) — Les paroissiens de

St-Robert. à quelque dix milles de Sorel, dans le
comté de Richelieu, consternés. n'ont plus pour

‘église que deux murs démantelés, un amoncellement

de briques et des ruines fumantes. Sous la conduite

de leur curé, M. l'abbé Joseph-Evangéliste Larocque.

ils songent maintenant aux réparations.

Le sinistre avait éclaté samedi

soir dernier vers les 10 h. Un jeu-

ne homme de 17 ans, laurent Le-
moine, domicilié en face de l'égli-
se, sur ja route qui mène à Saint-

Aimé, aperçut le premier les flam-

mes. D courut avertir le sacristain,
M. Joseph Rivard, mais il était dé-

JA trop tard.
Le cloches s'est effondré vers 2

h. du matin, malgré les efforts des
pompiers de Sorel et de Fierrevil-
le, aidés de nombreux volontui:s

Lescloches disparurent, on n- sait
dans quel état, sous l'amoncehe-
ment des briques. De J'intérieur du
temple, rien n'a été épargné. lus

Saintes Espèces et les vases sacrés,
enfermés dans des cuffres-forts,
tout y a passé. Les assurances ne

couvrent qu'en partie les dumma-
tes.
Lors de la visite des rapiisen-

tants de 1a “Patrie”, hier après
midt, les marguilliers de la parois
se, MM. Joseph Royer, Jean-Bap-

tiste Tellier et Albert Théroux dis
cutaient avec leur curé de ia pos-

sibiiité de reconstruction. le plus
tôt possible. Le temple se relèvera
bientôt de ses ruines. plus beau en-
core.

UN PEU D'INSTOIRE

L'église détruite w'édifiait en
1876. On l'avait restaurée en 1934 M. Vadeboncogur, de Saint-Hya-

}

 
  

cinthe. avait conduit ces travaux
de réfection. M. l'abbé Dumontier
avait été le curé-fondateur de la
paroisse. chargé de cette tâche
par levéque de Saint-Hyacinthe,
Son Exc. Mgr Leuis-Zéphirin Moe
rean Il y à une trentaine d'an-
nées, on prarédett à le conséeors-

tion de j'égiue.
Le temple, avec toit en pointy,

w'élevait à une hauteur d'une cin-
quantaine de piede. Le clocher
pousssit sa tour à quelque 135
pleds d'élévation. L'église mesu-
rait environ 160 pieds de one
gueur par 75 de lurgezr. Son Cher

min de Croix était de haut re
lief. Las banca de la nef étaient
neufs

PRESBYTERE ET COUVENT
EPARGNES

Cependant. on a réussi à épar-
gner du sinistre le presbytère et
le couvent des Révérendes Soeurs
de Saint-Joseph. lea deux édifices
adjacents à l'église. Pour sauver
le couvent, il fallut enfoncer e
chemin couvert, qui le reliait au
temple en feu
Le curé actuel de la paroisse

est originaire de Saint-Ephrem
d'Upton Vicaire  autrefols à
Saint-Denis. à Farnham. à Sorel.
curé à Dunham pendant onze
ans, fl administre maintenant ‘a
parciase de Saint-Robert depuis
cinq années.
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La patrie, notre héritage

Choix de cadeaux
pour les fêtes
 

“Bien que Noël et le Nouvel An approchent
rapidem: j'espère que vous êtes comme moi et
qu'en dépit de sages conseils qui vous ont été

prodigués, vous n'avez pas encore terminé l'achat
de vos cadeaux. Notre mutuelle imprévoyance me

permettra de vous faire une suggestion qui me tient

particulièrement à coeur”. C'est par ces mots que

M. Paul Gouin. conseiller technique du Conseil

exécutif de la province de Québec, à commencé sa
causerie dans laquelle il a étudié, sous un autre

aspect, la question de l'artisanat dont il avait parlé
précédemment à propos de la décoration de notre
hôtellerie.
 4 >

L © nous snseigue que l'ÉZEl nées la campagne en faveur de ia
d'or de l'artisanat au Canada fran-
crie fut :e XVIII siècle et le début
du XIX. C'étak l'époque où l'E-
glise le Clergé était je grand pe
tron des arts: sculpteurs sur bots

Orfèvres. tisseuses et dentelkbères
travaillmient constammert à la dé
coration et à l'ornementation de nos
temples C'était l'époque aussi où
nos habwants. 1s0lés dans leurs vil-
ages et méme dans ieurs rafieons
par suite des difficuités de eom-
munications. étaient forcés d'ima-
aimer et d'exécuter eux-mêmes les
divers objets dont Us avaient be
soin pour leur vie courante. Nos
ancôtres avaient un zOUC très sûr.
Ls avasent ausm :e respect de You

vrage bien fait de im “belle eu-
rrage’ comme on dusa:t. Ces qua-

tes jointes à leu: extraordinaire
Mabilité manuelle, rr fa:sasent sou
vent de grands artmtes ot toujours

de remarquables artisans
Mais hélas, les moyens de com

munications modernes et les mé
thudes de production changèrent

tout cela. Vers Ja fin du XIXe sié-
cle. le clergé et jes Wmotables de ja
province voyagérent beaucoup en
Italie et, fort impresutonnés par les
ég'ises italiennes revinrent avec

des :dées nouvelles pour |A décors-

tion de leurs propres temnles Tis
importerent statues de plâtres va
sem smcrés et veélements Smcerdo-
taux au point que le plus grand
marché fut bientôt fermé à nus
eculpteurs sur bois, orfévres et
dentellières. Ft & part: de’ ce mo
ment. ayant perdu Ila clientéle de
Téglise. nos a:tistes d'art religieux
disparurent :un auprés l'autre

Par ailleurs vrrs la méme époque.
Je bon goût de l'artisan rural fut
corrompu par l'arrivée de la mechi-
ne. Les catslegues de toute sorte
inondérent :e Cinida français et
«an Deu de trenps ies \iei!:en et jen-

tes méthodes de production d'au
trefois furent délaissées. Les meu
Dies et vétements manufacturés es
aétie submergèrest la province. La

dé adence de notre art sanat état

consommé din- tous les domaimes

Telie “tait a mtustion lorrque

s'esqu.ssa. :! y à une vingtaine d'an-

 

| renaissance de nos aris domesti-
ques. Grâce à Dieu, cette prédica-
tion. cette croisade ont donné de
magnifiques résultats. Nous avons
aujourd'hui une mouvelle généra-
tion d'artistes et d'artisans qui sont

les dignes successeurs des maîtres
d'autrefois. Ces artistes et artisens
ont reçu à date un encouragement
moral et financier vra:ment pro

metteur. l! est cependant un dé-
bouche qui pourrait étre développé
davantage avec ja collaboration du
Zrand publie. celui des cadeaux de
mariage. d'annivergaires et pursque

nous en sommes rendus à l'époque
des fêtes, eadeaux de Noël et du
Jour de l'An

Autrefois i} n'était as facile de
choises pos cadeaux parmi jes pro

duits de notre artisanat. II n'ex'2
tait pas de bureau ou d'office de
renseignements pour nous orienter.
Il n'y avait pas non plus de bouti-

ques ou d'ateliers qui se spéciali-

sient dans ce genre de commerce
Cet état de choses n'exiete plus.
Deux organismes ont comblé cette

Iimeune : L'Office Provinela! de l'Ar-
tisanat et de ia petite Industrie et

Association Professionnelle des
Artisans de a province de Québec.
dent le numéro de téléphone est
PL 561 Montréal! et dont le secrt-
tariat conjoint relève de Madame
Genest. Par ailleurs om trouve à
Québec à Montréal ot dans plu-
sieurs villes de la province. des

boutiques. des steliers. des mags-

sns qui nous offrent un choix ex-
trémement varié et à des prix trés
raleutinables des Erodu:ts dé notre
art:sanat. Pourquoi ne pas à ache-
ter nos cadefux de tout genre. !i-
vres pour enfants et cartes de sou-

haits” Pourquoi ne pas rendre à

nos artisans et à nous-mêmes le
service Qui s'Empose service qui

mous fera honneur parce qu'il

constitue un reste de patriotisme

constructif ? La réponse nous ap
partient. Espérons qu'ele sera fa

vorable et qu'elle constituera pour

now artisans et pour ia province un

magnifique eadeau de Noë! et du

Nouvel An.

L'apoel de Julius Richard-on

Les déficiences d'un hôpital

cn fent une véritable mencce
 

Un pia.joyer pour le remplsce-

ment du p.esent édifice de l’hopi-

tai Julius Richardson a été fait,

& . par M. Waitzr-* Zeller,

: nt du burcaa de direc:
institution d. conva-

jescrncr pour gufaats, a roceacfon

dn lancement de la campagne de

souscript: n pour recueillir es $720

WO nécrsnires à In comatruction
d'un nouvel! immeuble.
Cette construction est devenue

absolument nécessaire A déclaré
M, Zeller. hôpital actuel me pré-
sentant plas 'es conditions de zé-
eurité micessaires aux enfarts qui
y sont bospitalisés. La hâtisse n'est

pas à Tépreuve du feu et de pius
n'est pas sanitaire. Le sous-sol est
fnondé à imtervalles presque rége-
lters, le seul égout est constitué
d'un réservoir septique «? l'on doit
w'approvisionner d'eau à um puits

 

  

 

 

Si Yom tient compte de cex trois
dernières déficiences sement. on
peut sans crainte dire qu'elles cons

tituent une véritable m:nace pour

le bien-être et la sunté es enfants.
D'un autre côté. l'hôpital est trop

éloigné de la métropole. Médec n:

et parent: des petits patisnts sac-

cordent a dire qu'il est difficile de
visiter régulièrement es enfants
qui sont hospitalisés à Château-

Ruay, l'hôpitai ne poss-dunt aucun

système de transport propre et de
vant utiliser les services de taxi-
en Cas d'urgence

Finalement. dit M. Zeller, “excel
lent travail accompli par Julius
Richardson au cours des 32 der-
mières années aurait pu <tre mul
plié et intensifié st le personne!
avait eu à à disposition l'équipe

ment moderne requis pour le tral tement des jeumes convaisscenus

LA PATRIE. MARDI 13 DECEMBRE 1949

Ingesiews ements
membres honoraires

de Engin. Institete

Quatre ingénieurs éeninents du
Canada, des Etats-Unis et de

Grande-Bretagne ont été élus

membres honoraires de [En
ginéering Institute of Canada
iors d'une récente assemblée du
conseil Ce sont: M. John-B.
Challis, vice-président ot adminis
trateur de la division du génie
de la Shawinigan Water & Power
Co. Ltd, de Montréal; M. Wil-
fiam-M. Gilbreth, conseiller en
gente civ, de Montclair, N.J.;

sir Frank Whittle, de Grande
Bretagne, l'inventeur de l'engin à

réaction, et M. Clarence-R.
Young. ancien doyen de la fa
culté des Sciences appliquées «t
du Génie à l'Université de To
ronto.

On a annoncé également que
MM. James-A. MoCrery, MEIC,
président de la Shawinigan En-
fineering Co. Ltd. de Montréal.

et M. Geoffrey-A. Gaherty, ME
LC. président et directeur de la

Montreal Engineering Co, de
Montréal. sont les récipiendaires
de la médaille Julian-C. Smith
pour realisations importantes

dans le développement industriel
du Canada.

34 immeubles
vendus au shérif

Cette arnée. seulement trente-
quatre imrieubles, dont trois lots
construits, ont été vendus par le
shérif à Montréal.
C'est là ce qu'a révélé. hier soir.

M. Lactance Roberge, directeur du
service municipal ees finances,

dans une causerie portant sur les
contributions foncières.
M. Roberge à rappelé qu'il est

tenu. onaque année, de signifier
des avis de vente pour taxes par le

shérif relativement aux immeubles
sur 'esquels il est dû. em tout ou sa
partie, au Moine deux années d'ar-
rérages de contributions foncières,
ou une seule année de contribu-
tions foncières depuis au-delà d'un
an où encore sur lesquels des ré-
partitions spéciales sont impayées
en tout ou en partie.

M a ajouté que, à la fin de sep
tembre, Ja liste des immeubles à
être vendus a été remise au shérif
Gui l'a fait publier dans la Gazette
nfficielle et dans deux quotidiens

Incidemment, de dire M. Ruber-
ze, cette publication est très oné-
reuse pour :e contribuable et le
pers nnel du service des finances
fait tout en son pouvoir pour jui

Évitez ces frais de publication en

tentant de communiquer avec les

retardataires.
Les mêmes démarches sont ré

pétées quelques jours avant la
vente fixée au premier décembre.

Grâce à ces démarches, conti
aua-t-il, lors de la vente, sur 9,290
immeubles qui ont fait Tobjet

d'avis officiels de vente, seulement
139 durant être publiés, et fina’e
ment 34 immeubles furent venus

Pas d'enquête fédérale
sur les soritueux

OTTAWA. 13, (DN.C}. —Le £ou-

vern~ment fédéral ne formera pas

le enmmission royale pour faire

enquête dans le domaine des spi-

ritueux, apprendon de sources

bien renseignées.
Lorsque ia fédération canadien-

ne de la tempérance est venue

voir le premier ministre la semai-

ne dernière lui demandant d’insti-

tuer une commission royale, on lu:

aurait suggéré de faire ses sugzes

tions aux gouvernements provin-

claux.
M. St-Laurent aurait rappelé à la

Fédération que bien que le fédéral

ait le contrôle sur Ia production des

lVqueurs alcooliques, la juridiction

sur la distribution et la vente relè-

ve exclusivement des autorités pro-

 

 

vimcialez.
Le fédéral n'instituerait une

comm'asion royale pour faire en-

quête sur tous les angles du pro-
blime des spiritueux qu'à la de
mande des provinces, aurait dit M. St-Laurent,

-—pe"

Réduction dans le des

denrées agricoles en 1950
 

OTTAWA, 19 — (DNC) — Une réduetion dans les prix des denrées

agricoiss, une production un peu

sionnements

plus élevée en 1950 et des approvi-

aboudants par suite de marchés extérieurs moins

favorables: telles sont Jes idées mmitresses que la conférence

agricole fédérale - provinciale continuera à étudier, aujourd'hui et

demain. r—

La conférence sest ouverte hier
alors que plus de cent délegués
et les ministres de l'Agriculture

des dix provinces étaient pré-
sents. Dans son discours d'ouver-
ture. le ministre fédéral Gardiner

a dit que depui, l'inauguration de
ces conférences, en 1939, H ne s'é-
tait jamais préernté autant de
problèmes immédiats,
“Les fermiers canadiens, at-il

dit, ont des raisons d'être sou-
ceux en face de Yavenir. Cette
crainte provient de deux facteurs.
En premier lieu. le fermier eana-
dien ne peut compter sur un mar-

ché libre au Royaume-Uni et. en
second lieu. si les Etats-Unis dé-
clarent certaines denrées comme
étant des denrées de surpiis en
vertu du plan Marshall. cela en-
trainera des conséquences non
seulement sur le marché angla's
mais sur les autres marchés, Des
décisions ont été prises qui sem-

que ces craintes

ont été exagérées”. M. Gardiner
Ajoute que des ententes entre le
Canada. les Etats-Unis et le
Royaume-Uni pourront établir la
confiance et maintenir la prospé-
rité des fermiers conadiens.
Le journée d'hier à été employée

à l'étude de lx situation et des pers

pectives pour les produits de la

ferme.
TABLEAU GENERAL

Les caractéristiques générales de
l'année 1950 portent sur une pro
duction augmentée, des approvi-
sionnements plus conedérables par

wuite de la diminution des exporta-
tions et une baisse dans les prix.
On prévoit que la demande, bien

que soumise aux variations du re-

venu national, se maintiendra bon-

ne sur le marché domestique au

cours de l'an prochain. À son mieux

toutefois, la consommation au pays

ne pourra absorber les excédents de
vives occasionnés par une diminu-
tion de nos envois à l'étranger.
L'année 1950 verra une baisse de

posa exportations dans Loue les do-

maines et } est à prévoir ‘ue l'agri-

culture se ressentira plus dure-

ment de cette diminution de nus

ventes à l'étronger, tout particuh-—
rement au Poyaume-Uni et dans les

pays a devise sterling où l'échange

des devises est difficile.

LA PROCHA

Au Canada, le marché domesti-

que se verra privé de certains avan-
tages qui ont prévalu l'an dernier,

notamment le remboursement d'une

portion des impôts prélevés sur les

revenus pendant la guerre et la
remise d'un momtant de $206 mil-

tone sur des récoltes antérieures

de céréales. Cette remise n'aura pas
en 1950 l'impurtance qu'elle eut en

1048 sur les revenus de la ferme.

Les revenus dérivés du travail, des

placements, dea petites entreprises

et des services professionnels de-

vraient toutefois se maintenir sta-

bles.
On prévoit que le prix des arte

cles nécessa:res à la production de

la fenme baissera lentement aveS

l'augmentation des approvisionne-

ments, mais la baisse dans le prix

de ces articles est habituellement

pius lente que la baisse dans le

prix des picduits agricoles.

LES EXPORTATIONS

Dane le domaine international,
il est à peu près impossible de

faire des pronostice sans savoir

ce qui se produira aux Etats-
Unis. En supposant que les ré

coltes de ce pays soient normales
jen 1960, àl faut prévoir un Ta

justement vers la baisse des prix

de soutien de l'accnmulation de

stocks de produits alimentaires.
Une baisse des prix agricoles

aux Etats-Unis n'entrainera pas

nécessairement une baisse Corres-
pondante au Canada par suite de

in dévaluation de 10 pour cent

de notre dollar qui met notre
pays en meilleure posture que

tes Etats-Unis sur lee marchés
internationaux. Par contre, Le
Canada aura à subir une concur-
rence serrée de la part des pays
qui ont procédé à une dévalus-
ton plus radicale.
Les montants affectés au plan

Marshall, au 30 juin 1960, sont
de 33.626 millions, soit inférieurs
de $1,329 millions à ceux de aa
premiére année d'application. Le
gouvernement américain a ma
nifesté son intention de ceaser
tout secours d'urgence en 1960.
Bien que ces montants soient
employés à l'achat d'une grande
variétés d'articles, ils ont une in
fluence considérable sur les
échanges de vivres dans le mon-

INE SESSION
 

À LA FIN DE JANVIER
 

OTTAWA, 13 — (DNC) — La deuxième session du vingt et unième
parlement aurs leu selon toute prohabilité à Ia fin de janvier prochain,
at-on appels, hier, de bonnes sources,
 

On avait d'abord fixé à la fla*
de février la date de ia deuxième
session du parlement fédéral ac

tuel, mas on apprenait hier qu'ee
débutera te dernier jeudi du pre
mier mois de ia nouvelle année.
soit le 26 janvier.

Il appert que la sesmiOn com-

mencera immédiatement après la
conférence fédétaie-provinciaie qui
se tiendra le 10 prochain. Cette
nouvelle date de da prochaine ses
sion a été chomie en considération
des deux faits suivants: à cause
de la lourde besogne que devront
assumer les représentants du peu-
ple à la prochaine semsion, ot
aussi parce qu'on désire terminer
le travail sess:onnel avant juillet
Ou juin prochains,

Amel Tintervalle entre la pre
mière session du pariement actuel
qui s'est terminée samedi dernier
et !a deuxième snsion du méme
parlement est constdérablement

raccourci Si on enlève de cet in

tervalle le tempe que durera le
conférence fédéraie-provinciale, on
voit quil restera trés peu de
temps sa gouvernement pour pré-

parer de travail pessionme! de in
prochaine session de janvier.

On s'accorde à dire dans tes mi-

Heux polkt'ques d'Ottawa que la
segvion de janvier durera au moins
cng mois, étant donné le lourde 
législation gouvernementale que

Yon présentera. Le wogramme de
Ja Défense Nationale que l'on &
mis de côté durant la session qui

“vient de se terminer; un budget
tout à fait nouveau: Je discours
du Trône qui permettra à ke plu
part des 262 députés de faire leur
premier é'acours en Chambre; les
nouveaux amendements à ja Ioé sur
les combines sont autant de mesu-
res qui laissent prévoir une longue
session.

Toutefois, il est possible que le
deuxième zession du présent parle-
ment soit la seule au cours de ia
nouvelle année, à moins qu'il se
Droduise des événements extraor-
dinaires. La session qui muivra
celle de janvier prochain s‘ouvrire
probablement l'année suivante à
une date semblable. Ainsi on réte-
biira l’ordre en ayant une seswion
avec le début de chaque année nou-
velle
Le gouvernement œurait décidé

d'avoir la prochaine session & la fin
de janvier, quelques minutes eeu-
lement avant Ja prorogation, se-
medi.
La plupart des députés ont déjà

quitté la capitale pour se rendre
dans leurs familles, quoique quel-

demeurés dans 1@
capitale pour mettre une dernière
mais à leurs affaires avant de ren-
trer dans leurs familles pour la pé-
riode des fêtes.
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Opposition à une ententere
 

LES SECRETS 

%

sur l'énergie atomique
 

WASHINGTON,13— (PA) — Le sénateur Edwin-

C. Johnson. démocrate du Colorado, s'est opposé.

aujourd’hui, à tout nouvel échange d'informations

sur la bombe atomique avec la Grande-Bretagne.

Johnson. qui fait partie du comité sénatorial en

matière atomique, a déclaré à un journaliste qu'il
s'opposait aux échanges d'informations proposés
avec la Grande-Bretagne

C'est Johnson qui avait annoncé,*
le mois dernier que les Etats-Unis
possédaient des bombes atomiques

aix fois plus puissantes que celles
utilisées contre le Japon durant
Ia guerre, et que son pays travail-
lait à une arme 1,000 fois plus puis-
sante. Par suite de l'attitude de
Johnson à une entente proposée
aur l'énergie atomique avec la
Grande-Bretagne et le Canada, il
est à prévoir que ce Drojet ren-
contrera de l'opposition au comité
atomique.

L'OPINION MAJORITAIRE

Malgré l'opposition de Johnson et
d'un certain groupe. 11 semble que
l'opinion majoritaire est en faveur

d'une plus grande coopération avec
les Anglais et les anadiens Tout

indique, per exemple, que le prési-
dent du comité. Brien McMahon,
appulera un projet d'entente avec

ia Grande-Bretagne et le Canada.
Toutefois, pour que le comité ap-

prouve ce projet. l'appui du Séna-
teur Arthur Vandenberg, qui exer-
ce une grande influence sur les
membres du parti républicain, est
nécessaire.

LE TRAMWAY...
(Suite de la page 3)

congestion de la circulation dans
les villes, M. Watt ré-affirme qu'H
est aujourdIMW plus grave que ja-

mais. “Je crois, ditil, Que l'on a
fait une erreur fondamentale,
dans ja recherche d'une solution,
en voulant donner à In masse des
citadins les moyens de se rendre
de leur domicile a leur travail, et
vice versa, en automobile. Si l'on
maintient cette erreur. {I faudra
reconstruire complètement les
quartiers du centre de nos villes
et, en tentant de faire cela, H se
pourrait fort bien que nous cher-

gions les contribuables d'un far-
deau qu’:le seraient incapables de
porter”.
M, Watt a dit à ce propos que

l'usager du transport en commun

se voit imposer des taxes que le

propriétaire d'une automobile n’est

pas obligé de payer. ‘’Les voya-

geurs des tramways, dit-i, semblent

Oublier que toutes les taxes impo-

sées à la compagnie de transport

 

 

ou tout autre pays.

 

en commun ne peuvent provenir,

en définitive, que du produit du
passage qu'eux-mêmes sont appelés
à payer” Le président de Je Com-
pagnie des Tramways ajoute que
l'usager des tramways est apnelé

à payer comme tout le monde les

taxes ord'naires imposées par la

municipalité et, en plus, certa'nes
taxes déguistes, du fait qu'il est un

habitué du transport en commun.
Ces charges additionnelles pren-

nent diverses formes; ce sont, par

exemple le pourcentage des recet-

tes brutes de la compagnie absorbé

par le loyer annuel payé à la ville;

par le pavage et l'entretien de cette

partie de la chaussée où circulent

les tramways: par le coût de l'eniè-

vement de ta neige; per le trans

port gratuit fourni à certa'ns grou-

pes d'employés municipaux tels que

les agents de police et les pompiers.

ete. “Jestime, dit M. Watt, que

tout cela à constitué dans le passé

un fardeau dont on à chargé injus-

tement l'usager du transport en

commun.

STATIONNEMENT

N a signalé un point qui illustre

ln différence entre le traitement

qui est fait à l'automobiliste et celui

que doit subir l'usager du tram-

way; c'est le privilège du stationne-

ment accordé au premier. Le pro-

priétaire d'une automobile eatime

qu'il a le droit d'utiléser gratulte-

ment les rues pour parquer = voi-

ture durant la journée: pourtant

les véhicules dont se servent les

usagers du tramway ne stationnent

pas dans les rues. Durant les heu-

res d'affluence, matin et soir, il

faut plusieurs véhicules supplémen-

taires pour transporter les gens a

leur travail et les en ramener, mais

dans l'intervalle, ces véhicules sont

stationnés dans les remises de la

compagnie. Or, dit M. Watt, l'usa-

per des tramways, en payant son

billet, contribue au paiement des

taxes municipales ordinaires qui

grèvent ces remises, tandis que

tusager de l'automobile jouit du

stationnement gratuit.

“A son avis, conclut M. Watt, le

temps est venu d'abolir ou de modi-

fier ces taxes spéciales, imposées

aux usagers du transport em com-

mun & une époque où l'automobile

n'existait guère, afin que les voya-

we

——Le charbon fumait encore

M. CECIL CARRICK. à l'emploi
de Commission hydro-électri-
que de l'Ontario depuis 1997 vient
d'être nommé conselller général

de la commission, M. Carrick est
né à Brandon, Manitoba et avant
son entrée à Osgoode Hall était
professeur. II pratique le dreit

depuis 1914.

Chauffeur de taxi...
(Suite de la iere page)

son époux NC Fevenau pas, oll.

alerta, vers six heures lundi matin.

le chef de la police d'Huntingdon,

M, L'Heur-ux qui -:. Jc des re

cherches depuis ce moment. Qua-

tre heures pus ta su «uoxù MaCU.<L

de sang était découverte dans une

grange et immédiatement les au

torités de la Sûreté provinciale de

Montréal étaient alertées.
Peu après on retrouvait près de

cent officiers provinciaux sur les

MHeux patrouillant lee diverses Fou

tes de là région, alors que d'autres.

arcompagnés de citoyens d'Om>-

town, effectuaient des recherch”:

dans la forêt,
La police a, an cours de la nuit

dernière, questionné plusieurs ci-

toyens de la région en rapport avec

1a disparition du chauffeur de tax

Brunette, du vol à main armée et

des allées et venues des jeunes

gens présentement rocherchés. A:

cune arrestation n'a toutefois ét:

opérée.
Les autorités de la Gendarmerie

Royale et de la nolice de l'Etat d

New-York ont été alertées et se

sont lancées dans les rechercher

de chaque côtS de Ia frontière,
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peurs des tramways ne solent plus

tenus de payer des frais addition-

nels parce qu’ils sont des clients

d'une compagnie de transport en

commun. Je ne veux nullement dire

que les économies ainsi réalisées

devraient bénéficier aux proprié-

taires du réseau mais bien qu'on

devrait les appliquer à l'améliora-

tion du service ou à ia réduction du tarif.”
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difticilement leur voyage à pied.

+
à 72 ans

A Montréal le li décembre. à

lâge de 72 ans, est décédé M.

Philiag Hébert, demeurant à 1720.

rue Gladstone. Il laisse dans le

deuil outre son épouse. née Alexi-
na Daigle, deux filles. Blanche et

Cécile (Rév. Soeur Cécile de Ma-

rie des Soeurs de l'Assomption.

supérieure au Couvent Saint-Sau-

veur de Val d'Or), ses file. J-

René, prasident de Daigle & faul

Limitée. Lionel, marchand. l'anoé
Albert Hébert, vicaire à Sant

Philippe de Montréal. Bernard de

Hébert Lumber, Rolland de Ri-

chard  Iaimber, Armand, mar-

chand de bois, et Lucien, de Heé-

bert Lumber. Ses brus, Madame
J-René Hébert (Gabrielle Ven-

dette), Mme Lionel Hébert (Irène

Archambault), Mme Bernard He

bert (Thérèse Vendette), Mme
Rolland Hébert (Héléne Colette».

Mme Armand Hébert (Gabrielle

Malo). et Mme Lucien Heve:t
(Rollande Couture). Ses beaux-

frères et belles-soeurs, l'honorable
sénateur et Mme Armand Dairi-

 

M. et Mme Albert Daigle, Ma-

dame veuve J. A Tailleur, M.

et Mme J. Saint-Michel. M. et

Mme A. Lafleche, Madame veuve
E. Pichette et Madame veuve À.

Hébert. I laisse de nomureys

petits-enfants, neveux et nièces.

Funérailles jeudi le 15 décemore

en l'église Saint-Paul. Railiement,
9 h. 30 angle Drake et de l'Eglise

Retour des écoliers
 

 

L'arrivée À la gare centrale. jen:

di matin, des étudiants du Colle

King's Hall, de Compton, marque

ra le mouvement de retour des

écoliers dans leurs (amiliva À lo-

casion dex vacances x Noét »t du

Jour de l'An.
Ce déplacement sers plus pronon-

cé la semaine prochaine quand Ia

plupart des écoles «t des cousrnts

chapitre 88, 1946)

dispositions suivantes
{les chiffres se rapportent

39:

de la dite Loi 
de enregistrée”, ‘’Nurse”” ou
savoir:  

42: 1 est interdit d'exercer 12

accordée par le Comité

MIERE OU COMME GARDE-M.
vues par la Loi.

Conformément à ume

Conformément à la Loi des Infirmières de

nous attirons l'attention de tous

appartiennent AUX SEULS MEMBRES de l'Association.
profession d'infrmiere sous un pseudonyme.

54: Quiconque n'étant pas porteuse d'une licence d'infirmière,

et n'étant pas inscrite comme

l'Association, PRATIQUE DANS LA PROVINCE COMME INFIR-

Avis spécial au sujet des orrérages
clause spéciale contenue dan: les réglements

Voici une histoire racontée par un homme d'affaires de retour

d'Orient. Deux voyageurs traversaient une montagne aw sammet

couvert de neige. Ts avalent égaré leurs montures et contiauaient
A mi-chemin, lle rencertrèrent un

autre voyageur qui avait perdu sa monttire et qui s'était brisé une

jambe. Ils s'arrétérent à sn vue et se regardèrent.

———————+
M. Philias Hébert décedé

—Fabriquons une civière avec

nos paletots, dit l'un d'eux et nous

pourrons le transporter ainsi

Jusqu'au village

— Non, répondit l’autre. Nous

ne sommes pas responsables de
son état. Nous nous épuistrons
à Je transporter jusqu'au village.

—Eh bien, tu peux partir si tu
Je veux: moi je reste pour l'aider.

Ainsl lle se séparèrent. II éclis
sa le membre du mieux qu'il put
et me chargeant du voyageur À!

ne mit à gravir la montagne. D

arriva au milieu de la nult au
vilage. Il s'enquit de la présence

de son compagnon. C'est alors
Qu'un des villageois lui dit qu’il
avait été trouvé mort dans la
montagne. “TI fait si froid la nuit
dans les montagnes qu'un home
me ne peut survivre dit-H. Le
fait d'avoir porté quelqu'un sur
votre dos vous a œauvé la vie
Laans cet exercice exténuant vous
seriez mort comme votre com

pagnon”.

 

 

fermeront leurs
tempe des fêtes

Alors que des éroliers arriveront

portes pour le

   

  

te Victoriavitle. y
mherbrooke, Joliette, d'autres
innta venus poursuivre leurs

Etu-les dans les collégen et gouven's
de la métropole quitt-ront la gare
sentrais à destination du tac Saints
Jean, I'Ahltihi de l'Ousst du Canne
du, dvs Provinces maritimes ot des
Etats-Unis.

VENTEdeClavigraphes
UNPERWHD. ROYAL, REMINGTON

1. €, “mith-Corean réguliers, portatitn

Marhimes à
additivanes

  

{1 N. Martineau & Fils

ver +
Briar 2318 — VONTREAL 

L'ASSOCIATION DES INFIRMIÈRES
DE LA PROVINCE DE QUÉBEC

A QUI DE DROIT
Québec George V1,

les intéressés sur les

en vigueur depuis le 31 décembre 1946

aux articles de la Loi).

Aucune personne ne peut exercer ta profession d'infirmière à moins

D'AVOIR OBTENU UNE LICENCE et d'être mscrite comme membre

i de l'Association dans le registre.

41; Les titres ‘’d'infirmière”, “d'infirmière enregistrée”, de

i de “Registered Nurse”

“GM. “GME”, "LE, N° ou “RN et autres

“garde-mala-
et leurs initiales,

légalement
membre de |

ALADE, est passible des pénalités pré-

 
de L'Association des Infirmières de la Province de Québec, tous les arré- 1

rages, jusqu'au 31 décembre 1949, peuvent être régies sur paiement de la

somme de $10.00 plus la cotisation de | année courante. Après cette date, a

on ne pourra être réinstallée que sur le paiement de la cotisation an-

nuelle due pour chaque année pour laquelle une cotisation n'aura pas été

payée. (Réglement No 1 (9). MARGARET M. STREET, q.mæ.
Secrétawe-registraive.

Fitzoy 0043
des volontaires appliqués à éteindre Le

1a visite des représentants, Acre. On voit

de La “Patrie”, & Salnt-Robart, comté de Richelieu.

|

feu qui couvre toujours sous Ia condre. Toutefoin, toutHier après-midi. lorn de
¢ 506,

1538 Shertweske Ouest, Montréal.   danger est maintenant disparu.
lieu du terrible sinistre de samedi soir, le charbon

(La “Patrie”, par
fumait encore dans la soute et répandaié une edeur Jacques Sénécal). 
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C-H-L-P
AUJOURDHUI

£ h J0—L'HEURE SYMPHOMIQUE, programme classique présenté le mardi, |
se ud et le samedi agrès-seidi pour les mélomanes, fideles auditeurs
de CHLP. C'est ume réalisation JACQUES BERTRAND.

34 JO—FANTAISIE SWING, ume heure de sélections musicales américaines
sas ANDRE CHABOT avec le concours des meilleurs orchestres amé-
ricains.

4 n 30—AU CARREFOUR DE LA CHANSONNETTE, us programme que les
amateurs de la Chanson de Paris ne manquent jamais d'écouter pars- |
Qu'il leur apporte jes voix des vedettes de la Ville-Lumière qui sont |
a;ourd'hui. Fernandel, Jean Tranchant, Joséphme Baker, Charies
Trémet, Tomi Bert, Vves Montand.

6 h. OA REVUE DES NOUVELLES avec notre reporter de l'air JACQUES N |
AUGER Qui vous revient du lundi au vendredi à 1 h. et à 6 bh

6h 10—SPORT-ECLAIR en quelques minutes, ia revue des souvelles sportives ik
avec Roland Giquère.

/ RB 4—NOS VEDETTES CANADIENNES où vous applaudirez ce soir à ol i î
voix chaude de Roilande .Desormeaux une étoile de la radiophonie | |
canadienne

8 hb. 00—ALOHA HAWAI qué vous apporte un peu de brise de là-bas.

8 h. JC—XAVIER CUGAT et sen orchestre de danse.

Yn UU—PLACE PIGALLE avec le dynamique disc-jockey ANDRE TREICH
et Maurice Chevalier, Léc Marjame, André Dassary, Lily Fayol, Geor- B
ges Guétary, Anmy Gould, Orchestres Fredo Gardom et Chico-Chica. À

10 h. 30—PHIL BRITO que ce sou, de 10 h. 30 à 10 h. 50. se fera entendre [||
dans ue programme de populaires chansces de charme américaines. A

di N 30—AU CABARET DANSANT où vous êtes conviés pour applaudie l'or- )
chestre de Artie Shaw et le chanteur Tony Martin.

DEMAIN

9 h. 00—MADAME BONJOUR viendra vous dire une lois de plus demain matin,
notre amie A tous et 2 toutes, GISELE conseillère en soirs de beaute.
Une émission que la ménagére ne doit pas manquer.

L’HEURE
SYMPHONIQUE

CET APRES-MIDI OE 230 À 330

UNE REALISATION DE

Jacques Bertrand
1—Ouverture SEMBRAMIDE de Rossini.

Orchestre phitkarmomque de New-York

sous Arturo Toscamind

 

2—Troisième Symphonie de Schubert

Orchestre Maries Françous Gaillard.
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de CHLP hdi de

5Sh.àa5h.30

amec

JERRY

TRUDEL
(du lundi au vendredi)

directement du café 

 

Sur les ondes de CHLP

le poste des sportifs
Ecoutez tous les soirs de 10 h. 50 à |! h.

CE SOIR
4 ih

- +.
Le = v

         

 
avec

JERRY TRUDEL
Qui vous apporte en primeur montréalaise les dernières nouvelles du monde

sportif et ses commentaires personnets.

 

 
 

MESSAGE

du

PÈRE NOËL
du lundi au vendredi

6:35 - 6:40 p.m.

—*—

Gracieuseté de

DUPUIS FRERES

Allo! Allo!
ICI

CHLP 1-4-1-0
OU LUNDI AU VENDREDI

10:30 à 13-00 A °"*
       

AVEC 
 

LUNDI PROCHAIN, LE 19 DECEMBRE

JUSQU'AU 31 DECEMBRE

Soyez à l'écoute du poste CHLP pour

LES CONTES DE NOËL
. NARRATEUR: JEAN MATHIEU

TEXTES: JEAN BART

4:00 A 4:55 PM.  
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PROGRAMMES DES POSTES DE RADIO
MARDI 
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était maintenant dépourvu. de pi-

que Sud jaime Ouest remporter

Comment résoudre les

= problèmes de la vie
Pwr ELISABETH B, HURLOCE, PER

 

Q—Mon pire cat décédé récemment et ma mère cet venne

habiter avee nous. Je suis pleine d'attention pour elle parce qu'elle

n eu une vie difficile ayant élevé ume membreuse famille sur un
lui rendre la vie Le plus agréable

possible. Muis elle se plaint consiamment qu'elle n'a vice à faire

et qu'elle a l'impression d'être un fardeau— UNE FILLE AIMANTE,

# R—Votr bonté est fort éd
Se .
OSà pate. Mais n'oubliez pas que vo

tre mère a trimé dur toute sa

vie durant et qu’elle s'accommode

mal de son visiveté actuelle. Ha-

(Casenique Ge BA BRIE) |bituée Qu'elle «été de weaver
aux soine du ménage du matin

au soir. elle ne peut vraisemols-

blement e'enfoncer dans ua fau-

teuil et se croiser les hras. Je ae

doute pas qu'elle soit biem mal-

heureuse ainsi. Je vous conseille

done, sans ia surcharger toute-

fois. de lui confier quelques me-

nus travaux de façon qu'elle ne

croie pas être un fardeau Des
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Merry -go-round Prière 7653 personnes du caractère de vetre

= ATE Sr Sad mère ne sont pas de celles qui

Co 6 RVTS se complaisent dans le parasi-

Nouvel avec Mares a D2 tieme. Rien que cette pensée les

Merry-go-round - Ouest Est mortifie et lea blesse au plus

> Mouv. (1.000 R DV 10 8s profond de leur être. Le dévou.-

& Sl: AT ment dont elle a fait preuve

[rouere Mesience-damee

|

3 D 2 S 10 9 à 3|toute sm vie n'est pas uniquement

rp - ves = 10 7 4 3|Une habitude, une routine; oeia
- (3.55) News + Sud + fait partie de sa nature de so:te

Regw Basin qu'elle se aent déséquilibrée lors-

ue [De [roue - : rit qu'elle n’a pas sujet de se cor

: - Tome vas 5 Nowa) Sd As sacrer & autrni. Les grandméres

Educatif - = & ARDS doviennent, n me semble, us

= déoù impentaies prenant
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En apprenant que le complice qd

térieux assassin se nomimait Ma

comme Inika, Lupin saute sur “a

chaise, “Ft l'autre, comtinuet-li, le

petit homme mole?” Dominique mani

feste auai tôt Fanxiété la plas vive.

“De ne l'ai jamais vu, que a mit. UH

tue, comme d'autres mangent. lt ne

faut pas parler de fui.”

 

 

  

 

     
l'emsif, impressionné maxed lui par la

terreur de Fhomme, Lupin tend a Domini-

que les deux billets et «ort da restaurant.

Sur con ordre, Mondeville court à le gore

de Nowd et naute dams [expres du

Lusembourg. Ii doit vérifier l'état-civid

des Malreich à Le maison de ville de Vel

dems, Rendez-vous est pris pour le sur

lendemain.

 
  

sain,

l'abbé E. Chevalier
M. fahbé Joseph-Evariste Che-

vaiier est décédé à l'hôpital Se- 1
Laurent. je 11 décembre Sa Ad. HF
pouille est exposée en l'église |
Notre-Dame des SS. Anges de Cui- |
tierville, où le service aura ben

mercredi matin à 9 heures. Me là
1a dépoutile sera reconduite au ci-

metière de la parosse de Vie
St-Laurent. I} était âgé de 79 ans

  
cependant, dès le lende

Lupin,
bourgeroa ot colffé d'une
casquette, se dirige vers
Neuilly et commence son

enquête route de la Ré-
voite, à l'adreune dennée

par Dominique.

L'abbé Chevalier était un pretre
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femmes et de gamins.

Toe porte corkère ouvre

net une première cour, et.

la, c'est Une véritable cite
ne dresse, toute ane

te or passages et d'ate-

tirrn où gronille se po-

potetinn d'artimans. de
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Louis Arnould

Monsieur Louis Arnould. littérateur

&minent qui vient de décéder en France.
était un grand ami des Canadiens. Non

seulement il enseigna dans notre univer-
sité (il y a près d'un demi-siècle). mais

il écrivit sur nous un livre fort intéres-

sant intitulé : Nos amis les Canadiens.
I! nous fut fidèle jusqu'à la fin. Pendant

les quarante ans qu'il professa à l'Uss-
versité de Poitiers, il n'avait pas de plus
grande joie que de rendre service aux
Canadiens et de les accueillir avec cette
amabilité qui lui seyait si bien. I! con-

sacra toute sa vie aux lettres. qu'il servit

bien. ll est mort entouré de ses enfants
et de ses petits-enfants dans la maison
du poète Racan dont il avait fait l'acqui-

sition. Sa mort sera douloureusement

ressentie dans cette province française

du Québec qu'il aima tant et qui lui
rappelait les vertus ancestrales aux-

quelles il était si attaché. Sur la tombe
de ce grand ami du Canada. nous
déposons l'hommage de nos profonds
regrets.

La date de la Fête de Travail

St la célébration de la Fête du Travail
se faisait chaque année le troisième lundi

de septembre. plutôt qu'au tout début

du mois, la saison des vacances et du
tourisme se trouverait prolongée de

deux semaines avec le résultat que nos

villégsateurs et les touristes qui nous
viennent des Etats-Unis prolongeraient
leur séjour à la campagne, grossissant

d'autant les recettes de nos hôtelleries
et, dans une grande mesure. celles des
dollars américains dont notre pays a tant

besoin.
Telle est la suggestion que réitérait

récemment. à une assemblée du Congrès
Canadien du Travail, M. George-À.
Martin. président de la Canadian Asso-
ciation of Tourist and Publicity Bureans.
1! apporta à l'appui de cette innovation
maints arguments d'ordre économique.
notamment l'avantage de prolon
l'embauchage du personnel des établis-
sements de villégiature, celui de la
continuation des achats de victuailles
de la part des hôtelleries, ainsi que celui
de la disponibilité de ces établissements
durant tout au moins la moitié du mois
de septembre.
Comme le disait M. Martin, la Fête

du Travail est chémée par tout le monde
mais c'est spécialement la fête de la
masse des travailleurs et ce sont eux qui
peuvent le plus sûrement amener le
gouvernement fédéral à changer la date
de cette célébration. s'ils le veulent.
Nul ne doute des avantages que ce
changement comporterait. dans certains
domaines, mais il ne suffirait pas d'une
proclamation gouvernementale fixant la
nouvelle date plus tardive de la Fête du
Travail pour engager tous les villégia-
teurs à prolonger leurs vacances de deux
semaines.

Ce qui marque. en réalité. la fin de la
des vacances, c'est la réouver-

ture des écoles et tant que celle-ci se
fera dès le début de septembre Jes
familles qui passent l'été à la campagne
rearreront en ville 3 corte . I" fau-
drait donc que letHahgement se fit

 

 

 

 

-

t- de copçert avec les autorités scolaires.
FR. me À æ

— etl erPro etm

LA PATRIE, MARDI

Anomalies évidentes

par E. LETELLIER de SAINT-JUST
Le président de la Compagnie des

Tramways de Montréal. . R-N.
Watt. voyait juste lorsqu'il disait hier,
dans une causerie devant le Canadian
Railway Club, que le public adopte une
attitude sllogique à l'égard des impôts
de toute sorte qui grévent les entreprises
de transport en commun. « Chose étran-
ge et dont je ne cesse moi-même de
m'étonner, disait-il, l'on n'entend jamais
de protestations de la part de ce corps
important de ciiovens que sont les
clients du transport en commun, lors-

‘une nouvelle taxe ou l'augmen:ation
‘un impôt déjà existant viennent frap-

per la compagnie : y rrais même jusqu à
dire qu'ils paraissent approuver cela.
L'on semble s'imaginer. par un curieux
raisonnement, que la compagnie en
question peut. a l'aide de quelque for-
rule magique, trouver l'argent qu'il faut
pour solder ces impôts accrus. Et l'on
fait abstraction totale de cette vérité
que tous les revenus d'une compagnie
de transport doivent provemt en sub-
stance des passages qu'elle perçoit de
ses clients. » ’
Ce commentaire sur la psychologie

de la foule est d'une vérité que chacun
de nous a été à même de cons ater et le
président de la Compagnie des Tram-
ways l'a appuyé de certa:nes constata-
tions qui s'appliquent plus particulié-
rement au problème montréalais. II a
rappelé que le contrat de la Compagnie
des Tramways obl‘ge celle-ci à payer
un loyer annuel d'un dem:i-million de
dollars à la Ville et à contribuer au coût
de l'enlèvement de la neige ‘Jams les
rues où circulent les tramways. Les
sommes que verse ainsi la Compagnie

proviennent des passages pavés par les
usagers du transport en commun et
constituent une taxe déguisée prélevée
par la Ville des seuls clients des
tramways.
«Quant à l'enlèvement de la neige

sur la voie des tramways, explique
M. Watt. le coût n'en saurait être
logiquement imposé aux habitués du
tramway que ss le transport en commun
avait l'usage exclusif de cette voie après
que la neige en a été enlevée. Mais au
contraire, le passager des tramways,
après qu'il a payé pour faire enlever la
neige. n'a pas cet usage exclusif de la
voie ainsi déneigée ; de fait tous les
autres véhicules y circulent dans une
plus grande mesure que les tramways.
Et ce n'est pas tout : en payant son
passage, l'usager du tramway se trouve
à contribuer aussi à l'enlèvement de la
neige dans toute la rue ainsi que sur les
trottoirs et sur les toits des édifices qui
bordent cette rue. »

Pour faire mieux ressortir cette ano-
malie, le président de la Compagnie des
Tramways fait la comparaison entre
l'état de chose que subit le client du
transport en commun et le traitement
qui est fait à l'automobiliste, lequel a
accès, gratuitement, à toutes les rues de
la ville et peut même y parquer sa
voiture durant la journée. M. Watt voit
là non seulement une injustice à l'égard
des usagers des tramways mais l'une
des causes de la congestion de la circu-
lation dans les rues de Montréal. Repre-
nant une thèse qu'il avait déjà exposée
naguère devant le Rotary Club. il
affirme que «lon a fait une erreur
fondamentale, dans la recherche d'une
solution. en voulant donner à la masse
des citadins les movens de se rendre de
leur domicile à leur travail, et vice versa,
en automobiles. Il est maintenant dé-
montré que la chose est impossible (…..)
Il faut abandonner cette pratique fon-
damentalement erronée. car si on la
maintient, il faudra reconstruire complè-
tement les quartiers du centre de nos
villes. et en tentant de faire cela, il se
pourrait fort bien que nous chargions
les contribuables d’un fardeau qu'ils ne
pourraient pas porter ».

On ne saurait dire que ces observa-
tions du président de la Compagnie des
Tramways ne sont pas fondées sur
l'expérience. sur une - observation
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de la vie métropolitaine. Ses remarques
sur les taxes déguisées imposées aux
usagers du transport en commun évo-
quent la conclusion du rapport de la
commission Tremblay, où le président
de ce tribunal laissait entendre qu'il
pourrait peut-être suggérer plus tard
un moyen de ne point rendre perma-
nente l'augmentation du tarif que la
commission avait approuvée.

Le commissariat de Madrid

par Henri DUFRESNE
Le Canada, qui est à la recherche de

nouveaux débouchés pour ses produits,
a eu un geste heureux en établissant un
commissariat du commerce à Madrid.
Le titulaire sera M. E.-H. Maguire,

ci-devant conseiller commercial au Chili,
un des pays latins d'Amérique. Le
Canada aura tout à y gagner en déve-
loppant ses relations commerciales avec

l'Espagne. D'autant plus que le marché
espagnol pourra éventuellement, la crise
d'après-guerre liquidée, prendre une
grande importance. Déjà. l'Espagne.
sans être richement pourvue en dollars
américains, achè'e régulièrement sur

notre continent. Elle se tourne présen-

tement vers le Canada en vue d'y

acheter, notamment, des métaux et

certains produits manufacturés. De ce
pays, nous importons présentement des

fruits, du liège et des textiles, mais nous

pourrions importer nombre d'autres pro-

duits en échange des nôtres et ce serait
de bonne politique économique. Per-
sonne sie pourrait trouver à y redire,
même ceux qui tiennent le plus Franco
en suspicion. pour ne pas dire davan-
tage. Il ne sagt pas d'approuver le
régime iranquiste, pas plus qu'en ache-
tant certains produits de la Russie on
approuve le régime communiste. même

s'il a place officielle au grand conseil
des nations démocrates. gouverne-
ment français ne voit certes pas Franco
d’un bon œil et. cependant, il à cru bon
de rouvrir la frontière des Pyrénées et
de renouer ses relations commerciales
avec l'Espagne : non seulement de les
renouer, mais de les développer consi-
dérablement. Et il s'en est bien trouvé ;
et toute la France s'en est bien trouvée.
La nomination d'un commissaire du
commerce à Madrid arrive bien à pro-
pos, au moment ois Je Canada confère
avec les provinces pour trouver des
débouchés a ses produits à la suite de la
défection apparente du client briian-
nique.

En établissant un commissariat du
commerce à Madrid, le gouvernement
fédéral applique sa politique déjà
annoncée de développer ses relations
commerciales avec tous les pays du
monde possibles. C'est de bonne politi-
que réaliste. Les prém és ont trop
longtemps fermé les frontières. Le
Canada se doit de chercher son bien là
où il peut le trouver. C'est la raison
d'ailleurs, et non le sentiment, qui
préside aux affaires. On l'a bien vu
récemment lorsque notre meilleur client
d'outre-mer, auquel nous sommes liés
par de puissants liens politiques. nous
a fait défaut. momentanément du moins,

r aller acheter ailleurs, voire en
ussie, des produits qu'il pouvait trou-

ver chez nous. De là une crise qui
menace gravement l'écoulement de notre
production agricole. 11 importe donc, —
c'est une nécessité vitale de notre éco-
nomie, — de trouver à tous nos produits
des marchés sûrs et adéquats : l'établis-
sement du commissariat commercial de
Madrid est un nouveau pas dans ja
bonne voie.

Les mots qui vivent
«Nous avons été dotés de trois merveil-

leuses facultés spirituelles pour jouir de Dieu
dès la vie présente: de la mémoire, pour sous
souvenir de hui; de l'intellkgence, pour que
nous pénétrions grativellement’ dens sa con-
naissance au moyen de la foi et de ta “ontem-
plation: de la volonté, par laquelle nous
fixçes en lui notre choix.m0ipe amour... -
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La: musique syndiquée

par Alonzo CINQ-MARS

La dictature de Caesare Petrillo sur
la musique aux Etats-Unis, pour être

moins spectaculaire que celle de John-L,
Lewis sur les mines de houille. a pris
une envergure extraordinaire depuis

quelques années. Une manifestation
intéressante du totalitarisme chez Jes
musiciens syndiqués vient d'avoir lieu
à New-York, frappant cette fois les
corps de musique des universités et des

collèges. La Fédération Américane des
Musiciens, affiliée à la Fédération
Américaine du Travail, a informé les
universités et collèges de la région de
New-York qu'ils ne pourront plus utili-
ser les fanfares de leurs étudiants pour
animer les joutes de championnat de
football, basketball. etc., qui ont lieu en
ce moment au Madison Square Garden
et dans les autres grandes arénes de
New-York, et qu'ils devront désormais
les remplacer par des corps de musique
composés de musiciens syndiqués qui
seront rémunérés selon les tarils règie-
mentaires.

Le syndicat des musiciens prétend
qu'il s'agit là d'entreprises commerciales
payantes dont les recettes sont parta-
gées entre les propriétaires des arènes
et les institu'ions qui les jouent. C'est
pourquoi il entend leur imposer exclusi-
vement ses membres comme il le fait
pour les concerts et les spectacles
ordinaires.

Les autorités des universités et des
collèges ont en vain protesté contre cette
décision qui, selon elles, entrainerait
l'absence de toute musique à leurs
concours sportifs. car elles soutiennent
qu'elles n'ont pas les moyens de payer
les salaires de musiciens syndiqués.
Elles considèrent’ que la musique est
l'accessoire obligé de ces concours et
qu'il est vraiment arbitraire qu'on les
oblige à se priver de leurs propres corps
de musique, qui ne leur coûtent rien. et
qu'on les oblige de recourir à des étran-
gers. Les équipes d'athlètes étudiants,
qui ont besoin d'airs entraînants pour
activer leur courage, tiennent à être
soutenus dans leurs ébats par les
accords des fanfares de leurs confrères,
et nom pas par ceux de musiciens
mercénaires qu'ils ne connaissent pas.

L'attitude adoptée par le syndicat des
musiciens de Petrillo est conforme à
celle de tous les métiers syndiqués. Le
dictateur musical prétend avoir toléré
assez longtemps la présence de fanfares
collégiales à ces concours sportifs. Il
croit devoir protéger les nombreux
musiciens syndiqués qui sont actuelle-
ment en chômage et il possède évidem-
ment le moyen de le faire. Advenant
que es propriétaires des grandes arènes
de New-York persistent à laisser jouer
les fanfares collégiales, dont les mem-
bres ne sont pas rémunérés et ne sont
animés que par l'amour de la musique
et du sport. le syndicat des musiciens
n'a qu'à mettre ces établissements sur
la liste noire, et ce serait pour ces
derniers la faillite à brève échéance. Si
les universités et les collèges tiennent
absolument à ce que leurs fanfares
d'étudzan*s activent lezèle des membres
de leurs équipes sportives, ils devront
engager tout de même des musiciens
syndiqués, dussent ces derniers rester
inactifs et regarder jouer les étudiants.
Pareille anomalie s'est déjà présentée.

Cette ligne de conduite que le syndi-
cat des musiciens vient d'inaugurer à
New-York s'étendra sans doute bientôt
a tout Je territoire des Etats-Unis et
probablement au nôtre. L'ancien joucur
de cor Petrillo. qui n'a jamais eu le
talent de devenir chef d'orchestre, à par
contre celui d'un chef syndical de
premier ordre. I] a organisé les musiciens
des Etats-Unis, du moinsles instrumen-
tistes, sur un pied tel que cette profes-
sion, qui jadis faisait difficilement vivre
sori homme, est devenue exceptionnel-
Jement rémunératrice. Les musiciens ont
certes gagné à se laisser enrégimenter.
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marge de l'actualitése£a

| Leur bon côté
(pac Paui de MAETIGNY)

“Aux Deux Ce-

pains” était le

nom du bistret

qui faisait lecoln

de Ia rue dos
Martyrs, qui mon-

te à viontmartre,

et de ie rue Ilip-

polyte-Lobas, où
tourne l'autobus
Trois citents bu-

valent, debout, au eeanptoir de

sine; in salle était remplie de con-
semmateurs: c'était l'heure de l'a-

pévitif. Une banquette, près de la

porte, était vide: je m'y imstaliai
A Paris, quelle que soft votre

mise, quel que vous fassiez, person-

ne ae vous regarde. Aussi fus-je

étonné de 1a curicsité que je sew

lovad,

——Qu'est-co que fai alt? deman-

dal-jo an garçon qui m'apportait
me deuté-tanse de chésecée.

—Oh! rien encore, que Monsieur

Se rassure! Mais it à pris ia piace

 

—Où est4é entré ostte fois?

demande Madame Kirby sans sé

mouvoir.

“I c'est le cnmien qui déirape

en tournant fe coin + qui entre

ches elle. Quatre fais cn ansins d'un

an la chose cet arrivée, nous im

forme une dépêche de rAmsesiated

Prema, lancée de Bridgeville, cn

t
s

:
s
f
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=u— Conférenciee —=eniversaire bistorà
 

Demain il y aura 112 ans qu'eut
lieu la bataille de St-Eustache
 

(par Eugène STUCKER)

1791, le gouvernement anglais avait donné au Canada wa
constitutionnel. Mais à la suite de ce gente de Hbéralité. In

ne fit pas teut pour plaire aux Canadiens. Cette attitude

se manalfests même en notre pays. Dans nes Chambres législatives
on sentit la lutte pour le pouvoir que se firent les représentants de

in Courenne et les représen‘ants du peuple.
ACTE PROVOCATEUR

Au printemps de 1837 I'Angeterre

posa iol l'acte ie plus arbitraire
Qu'elle ait jamais GOsé en Amért-
que. Elle fit passer une loi qui

bi
k

ini $ i hl |
H Fe

f
i

bi
l

brouses 3
qu'à demander éce cours mititaires

APPELS AUX ARMES

D'un côté. les auteurs des “pre-

ons” semblent avoir réussi4
préparer la feite de inrébeliion
27. De l'autre, cette rébellion était
intem-estive, mai calculée et inat-

tendue. Les Autorités religtousts

eurent beau représenter au peuple
Qu'il ne lui est pas permis de pren-
dre les armes pour Flasurgec com-
tre je gouvernement établi. Les 99
semblées se firent Ge glus ca plus
menaçantes avec veut T'attiraëil ré-

volutiennaire.

|  
 

réunit à St-Denis sur Richelieu. Col-
borne entendit étowffer linsurrec-

meals M se sauva à l'approche de

Wetherall. Celuiel attaqua avec
l'artillerie, vigoureumement et avec
ténacité. Sans chef, les patriotes ne
tinrent pas longtemps. Une tren-
tnine furent tués: un grand nombre
torent faits prisonniers. Finalement

tise de s'enfermer avec ses “patrie-

ten” dams Uiglise de M-Eustache.

te feu Tout l'édifice devint une

tomppe & mest. L'artifierie de Col-

borne bembarda l'égitse et aujour-
on voit dans la pierrei i

i
h

abattaienr um “patriote”,
: “Remember Weirt” C'était

le nom du pariementaire que les

petriotes avaient sabed A St.

Chénier fut abattu comme ses ad-
Mérents. St-Eustache et St-
furent réduits en cendres. Le "Voeux
Brûlot” triomphs par la force, et

Lil

  

Cette chronique bi-mensuelle est
- due à M. l'abbé Etienne Blanchard,
PAS, qui ia présente sous les aus
pices de la Fédération des Sectétée
Snint-Jean-Baptiste du Quibec:

Mesdamest Mendemesioiiso! Mes-

Madame s'abrège Mme ou Mad

entend dire assez fréquemmenty
Comment se porte vutre dame, +0
tre demoimette? ou bien emcors: [eut
demoiselle a-t-elle Sté malade? ou
tien: Ils ont deux fils et une domeats
nelle. Ces iocutions ne soul pas come
firmes aux habitider de la bonne
auctsté. ON édit cependant avec "ade

sectif dénonsiratif: cette dame ce
ces dames; Otto ou cs
demoisetien. Un emploie encore ice
melons expressions avec les none
de nombre dans les miemes expr: =
sions. J'at renvontré ce matin une

dame, deux dames Give charitaiics;
ia quête à été faite pat whe dame
par deux demoisellen, Monsieur Ia-
marre ef sa femme se disent
bien dana le siyle de la convernas
tion au Heu de ce Wade
me Lamarte.
Pour une présentation, eu encore

sur une carté de visite, MIT Une (ne
velonpe, en tête d'une letUre, on
dit ou on écrit: Monsieur et Unda-

me Lamatve.
Noll-on dire dame ou femme «0

parlant d'une femme mariée? Toe
trattéz de ttesse et de bon ton

prétendent qu'il faut dire femme of
non dame. l'u de ces traités dit:
“Bin parlant A quelqu'un, vous vous
Sorneres & dire monsieur,

mademolorile, sans ajouter mi lo

nom propre. mi le nom de famille,
Au contraire « vous parlez à wa
tansi de sa femme, vous AUTOL s0sû
d'ajouter le nom de famille à In
dénomination do madame ai oR
parle à une femme de sun Mari. où
ajoute au mpt monsieur le nom de
famille du mart, lesquels meta, mon-
steur. madame, on me doit pas eme
ployer tout court. À un mer! eu

parlant de 3a femme, on ‘ui dem ine
de Son nouvelles de madame Due
seat. A une femme, on dil, en pare
lant de mn mari: monsieur Chevas
Ver. “Mon époux mon épouse, ma
dame, mademewciie” we se dinent

ma femme ma fie. Basucoup à
gens Re peuvent habituer A cette

stanplicité de langage qui est pours

tant le metileure preuve d'une ban-

ue éducation.
D'aitieure après tes @ictionnaie

res, dame n'est pas le met propre à
employer pour signifier épouss.
Ceut founme qu'it faut dire. [and

te Latogsse, on trouve les citations
suivantes: “Oia feuttme est allée à
la campagne. Criet qui à trouvé
woe femme vertuswss à trouvé un
trénor. Un mart peut cependant dis

re rit ne veut pas employer le met
femme et en parlant de son épone
se: Madame fruraut ext slide A la
campagne.

SREVETS D'ENVENTION
MARQUES DE COMMERCE
DESSINS DE FABRIQUE

- tus pare 
 

  

  

NI LE

6 de 
  

LE JOUR DE NOËL

He courez pas de
RISQUE cette année

DÉPOSEZ VOS
ENVOIS DE
BONNE HEURE
Évitez tout désappointoment-

PLUS DE TEMPS
pour tes envois
à l'extérieur

 

26 DÉC.
Les employés Ge 12 poste passarent

Hedi tans Yours taniliss

Roblid avec l'actorisatios

Ge l'eccvcoble &. Edouned Riotret, €.R, 8.0.
momtssee dus Postes  
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Ww NET W Pour les Gourmets
TESEESESTCP SERRES5

SOUPE ALX ROGNONS

 

Réponse à TOUS
Q —-— Agée de dix-neuf ans, je

suis fréquentée depuis un as bien-
tôt pur un Jeune homme de mon

âge encore aux études Cet ami.
pourvu de Certains rev:nus de fa-
mille, m'a laissé entendre qu'il
m'oftrira un cadeau à l'occasion de
Noël Or comme son anniversaire
de naissance tombe ‘a semaine
prochame, J'ai ‘intention. pour lui

causer une surprise ,de lai offrir
un briquet de bonne qualité.
Ce cadeau. lui serm. ,— le sais.

très “tile et je me sen‘ rai plus A
l'aise pour nccepter a bague à
initiales dont i! voudra probuble-
ment faire emplette pour mul

Qu'en pensez-vous?
Veuillez me dire quel doit être

mon poids normal je mesure 5 pieds
4 pouces. — JACQUELINE.

 

 

  

meilleur guût, le parfum doit être
utilisé avec art et discrétion, ne pas

être vaporisé d'un seul jet sur la
toilette mais délicatement distri-
bué en petites quantités sur la
personne .On conseille, soit d'en
imprégner la chevelure fraiche
Ment coiffée, de l'appliquer au lobe
de l'orm!te. au poignet ou au re

bord de :a robe H ne fant pas
compter sur la durée indéfinie
d'une seule application et celles

Qui se soucient de parfaite corree-

tion à toute heure tiennent à por-
ter sur elles un minuscule conte
Mant de leur essence préférée, F
æe vend nous dit-on à cet effet des
bracelets ot omements de basgue

comportant un flacon miniature et

Qui sont destinés à être grande
ment appreciés de nombdre d'élé-
gantes.

Q. — Pourriez-vous publier pour
mo: la recette de la préparation

utilisée pour les tartes à l'émincé.
Je sais que ce mélange doit être
mis & point quelques semaines
@vant d'être ajouté à ia pâte?

FABE
R — Voiri mue recette cams-

divnne de ce saveureux dessert
fort apprécié au cours de in
fride saisen: “Après om avoir
enlevé les cours, émimeer fi-

Be

  

 

| i

S
i ' i op $

; 4 i} :

Lan petite ELISA MARINO ouvre

d'arriver d'Italte afin de subir des

spécini à l'Etat de l’Allinois perme!
traiter à

M Gustave Lanrtét, BLitt.
canadien blew connu, était le
Canadian Cheb”, lundi après-midi,

TROIS PERIODES

tuelles des cultures française et an-
tlaise au Canada. le conférencier
souligna qu'on peut répartir ces

influences sur trois périodes dis
tinctes La première date de ia
conquête à l’Acte Const:tutionnel
de 1791 alors que je minorité bri-
tannique s'adapta aux usages de la

majorité française: à cette époque,

celle-ci réussit à faire reconnaitre
sa religion, ses lois et aa langue

pa- les nouveaux arrivés.
Durant la seconde période de 1791

——--

es

M. Gustave LANCTOT, BLM, LI.
M, D.Litt., ancien conservateur des

 

archives ant'onales. ancien pri
dent de La Soriété Ros de du Cana
da reprrsentant canaden an (o>
mité Iniernations! des Sciences
Historiques et au Comité Interna

tional du Folklore, qui pronomen
we conférence lundi après-midi. an Thesis! Ritz-Carlton, sown les auspices de
“Women's Canadiana Club”,

Le Canada, pays des “Deux Forces
plutôt que des “Deux Solitudes
 

de Université de Montreal, boursier

Oxford et à ja Sorbonne. Ancien conservateur des archives mationales,

M. Lanctit est président de l'All'ance Française, à Ottawa et ancien
président de ia Seriété Royale du Canada,

ai...
. les inf |à la Confédération, soit durant Ve

Paglant sur les uences mu-

  

        

de grands yeux devant la magni-

fique poupée que ses petits cousins Joe Passanante, 6 ans et sa

soeur, Virzimia, 8 ans, viennent de lui offrir. Le flllette vient

traitements de chirurgie plastique
pour false disparsitre les cleatrices défigurant son visage, resultat

dom accident. Le gouvernement américain à donné un permis
ttant à la fillette de venir se faire
Chicage,

LLM. D.Lisk, auteur et historien
conférencier Invité du “Women's
au Rita-Carltem. Diplômé en droit

Rhodes, À fit om stage à

 

migration loyaliste, les Francais su-
birent l'influence des institutions
britanniques tandis que les requé-
tes dau Québec pour les droits des

minorités me touchaient que le
haute classe des Britanniques.

La troisième période de la Confé-
dération à nos jours. est marquée

par une meilleure entente dans les

domaines fédéral et inteilectuels

entre les deux idéologies opposées.

malgré certains conflits occasion-

nels raciaux

INFLUENCE FRANÇAISE

De la reconnaissance de l'éga-

lité entre les deux races, conae-

quence de cette double interpéné-

tration, est résultée une largeur

de vue morale et sociale où l'on

retrouve l'application des plus

hauts principes de civilisation

chrétienne.

Récapitulant l'apport du Qué-

bec au groupe anglais, M. Ianc-

tôt dit que les Français firent

reconnaître leurs nouveaux
ompatriotes qu'en dehors des

os britanniques, des droits s'ap-

puvant sur le nature et l'équité

exstaient, appartenant au peuple
conquis La reconnaissance de
ces droits signifie une Hberté
d'esprit et un parachèvement po-
l'ique pour le Canada, c'est une
pierre  d'achoppement dans Ia
marche de l'humanité vers une
plus grande liberté politique.
Le Québec français a aussé ren-

du un autre service au pays. D
s'est tellement imprégné des

 
; : principes britanniques qu'un au

|teur américain a pu déclarer

qu'il s'est placé en chef de fiie

en réclamant le controle parl>-
mmentaire des affaires provincia-
ies, ii a contribué à la naissance
du gouvernement responsable.

i De plus, les Québécois ont
énomcé le premier plaidoyer en
faveur du canadisniame, basé
seulement sur les intérêts fonda-
mentaux du pays. Ce patriotiame
national qui place je Canada au
premier rang est inbérent à no

|<tre système politique : il provient
du groupe du Québec qui a de
plus donné à notre pays son
; hymme national.

INFLUENCE ANGLAISE
Des Britanniques. le groupe fran

çais a reçu in notion d'une chose in-
connue jadis: la liberté politique.
Doté auparavent d'un statut infé-
rieur soumis au pruvoir abeoki, tes
Canadiens français ont gbtenu lee

plus hauts droite politiques et un

1 ptnte d'eau,
‘2 Ib de rogmens,

1 carotte, 1 mavet, 1 oignon

3 cuillerées i 5. de thé de boeuf,
Bouquet garni,

% tasse de farine,
® cuillerées à saupe de graisse,
Laver le rognon, l'essuyer et le

tailler en morceaux. Frire dans la
Eraisse avec un oignon, puis ajou-

ter le thé de boeuf, l'eau. les :é-
gumes et le bouquet garni. Chauf-

fer douccment pendant deux heu-
res. Passer votre bouillon; couper
votre viande en dés. Remettre le
tout dans la casserole, épaissir avec
de la farine: faire bouillir quelques

minutes avant de retirer du feu.
Assaisnnner,

CHOU FARCI AU GRAS

Choisisscz de préférence un chou
à feuilles lisses, débarrassez-le des

premieres feuilles vertes que vuus

jetez; échaudez votre chou, puis

faites-le cuire à moitié dans de
l'eau salée, faîtes égoutter, puis po-
sez votre chou sur une pancne, «n-
levez le trognon et écartez les
feuilles du chou, prenez le coeur
que vous mélanges à un hachis de
viande, chair à saucisses, mie de
pain trempée dans du lait, un ou
deux oeufs entiers, selon ia quan-
tité, sel, poivre, oignon émincé, et

une pointe d'ail. Quand cette pâte
est bien amalgamée, posez-a sur vos
feuilles de chou et refermez avec
une ficelle. .
Faites dorer avec un peu de sain-

doux, ajoutez quelques lardons et

un gros oignon coupé en tranches

puis une cuillerée de farine; quand
le tout aura une belie couleur do-
rée, mouiliez avec du bouillon et
laissez cuire doucement une heure
et demie après avoir salé et bien
poivré.,

 

gouvernement responsable, deux dé

cadeg avant la France elle-même.
Les Québécois doivent aux An-

glais la loi criminelle britannique qui

assure une meilleure compréhension

de la justice et des droits indivi-
dueis. Ces principes de respect et
de protection individuels ont été si
bien assimilés par les Québécois
qu'ils sont maintenant devenus une
partie de leur idéologie personnelle.
En dernier lieu. le groupe bei

tannique a Incité le Québec au ser-
vice social, qui n’existait presque

pas en Nouvelle-France, faissé tel
qu'il était à l'Etat et à l'Eglise. L'ac-
quisition de semblables notions d-
solidarité collective pour le bien-
être et le progrès de tous a con-
tribué à augmenter la valeur morale
et sociale du groupe francais

En concluant, M. Lanctôt ajouta
que l'infimence mutuelle des deux

groupes canadlens n'a pas agi de In
même façon ni dans le même do
maine. L'influence française a at-

C
h

as NX

 

PATRON No 712. — Cette ma
gmifique gravure représentant la
Vierge et les enfants conviendra
parfaitement pour la chambre de
vos petits. Si vous aimez le travail
à In broderie, n’'hénites pas à en-

treprendre cette oeuvre, vous seres
enchantée du résultat.
LE PATRON No 712 comprend

le motif à décalquer de 15 par 19%
pouces.
Procurez-vous le catalogue d'au

tomne et d'hiver Anne Adams, com
enant suggestions diverses pour
cadeaux et conseils du monde. Un
patron gratuit de chapeau est im
clus dans ce catalogue. A Joutes
trente cents en monnaie pour le
recevoir, en plus du prix du patron,
Pour obtenty ws patrons de 8

“Patrie”. envoyez ln somme de 3%
cents par patron, taxe comprise,
em mentionnant tris lisiblement:
Nom, adresse, taille et numéro ds
patron désiré. Adressez le tout à?
Burean des modes. la “Patrie”,
Montréal,

 

teint seulement les classes supérieu-
res, politiques et sociales de la po-
pulation britannique; Jes influences
britanniques se sont inflltrées dans
tout le groupe francais. Les deux
influences ont bénéficié aux deux
groupes et devraient continuer de
le faire. Le conférencier termina
en disant que le Canada ne devrait
mas être le pays des “Deux Solitu~ des” mais cetui des “Deux Forces”,
 

 

 L’ART DE BIEN S'HABILLER  
 

Pas de pantalons
avec chandails.

Pour le sport.
préférez la jupe-

culotte avec blouse.  
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Concerts
Symphoniques

M. et Mme Allan Bronfman re-

cevront en l'honneur de M. Vladi-
mir Golschmann et de M. Wiliam

Kappel, à l'issue du consert sym-

phonique qui aura lieu ce soir, au
Plateau.

Au Club Musical et #
13 Zed

Littéraire
Le mardi 20 décembre 1949, à

9 h. pm, aura lieu dans la Salle

de Concert du Rita Carlton, la
troisième Conférence-Concert, de la
17ème saison artistique du Club

Musical et Littéraire de Mantréal,
sous la présidence de M. Gérard

Gamache directeur du Club.
A cette conférence-concert, les

membres du Club auront le plaisir

d'entendre comme conférencier, M.

Guy Boulizon. professeur au col-
lège Stanislas. T
M. Boulizon a intitulé sa cause-

tle: “La littéra:ure de sensation”.
(De Pierre Loti & André Gide).
M. René Lescoup remerciera le

conférencier. Artiste invité: Geor-

ges Savaria, pianiste.
À cette réunion. seuls les mem-

bres et leurs invités sont admis
Tenue de ville.

Conférence

Sous les auspices du Comité Con-

joint du Statut légal de la femme

mariée, aura leu une conférence

Mme Edith Lamothe BROSSARD

qui à été récemment élue prési-

dente des Dames de Chasité de
Nicolet.
(Photo Lucile Coulombe, Nicolet)

dans le Salon Bleu de hôtel Ritz
Carlton, mardl soir, 20 décembre
1949, à 8 h. 30.
La conférence sous !a présidence

d'honneur de l’hon. juge O. Tyn-
dale, juge en chef de ia Cour Su-
périeure, chancelier de l'Université
McGill, sera donnée par Me Louis
Baudouin, spécinliste du droit civil
français. Le conférence de Me
Beaudouin portera sur “Le mari
français, ce nouvel incapable”.

Fiançailles
On annonce leg flancallles de

Mille Suzette Jobin, fille de M.
Paul Jobin. décédé, et de Mme Jo-
bin, au lieutenant-colonel Jean
Soumastre, de Grenofte, fils de M.
et de Mme Jean-B. Soumastre.
Le mariage aura lieu en France
au début de janvier.

Réceptions =

M. et Mme Paul Riou, de Pacie,
ont reçu, ces jours derniers, à la
Maison Canadienne en l'honneur
du docteur Donatien Marion, di-
recteur général de Association

médecins de langue française,
ot de Mme Marion.

Lundi soir, M. et Mme Paul Le-
febvre ont reçu à diner eæ l'hon-
neur de Mile Denyse Paquette et
de son fiancé, M. André Fauteux.
Samedi, un diner fut également
offert pdf M. et Mme Maurice
Desmarais.

 

—

M. ot Mme Paul Riou, de Paris,
tecevaient à déjeuner, ces jours

 

Mme Frances COURTNEY-DUN

Wright, et le Dr Alain-Paul F

derniers, en Fhonneur de M. ct de

Mme Rosario Messicr, d'Ottawa.

Samedi, en fin d'après midi

Mme John Hollyer recevait en

l'honneur de sa fille, Anme. ct de
Mile Mildred-Ann Bagshaw, de

Radlett Herts, Angleterre, toutes

deux débutantes de Ja saison. Devs

chrysanthèmes ornaient les sulons.

Mme Hollyer portait une role de

romain noir et Mlie Hollycr, une

be de jersey nor et de tnffe as

flamme avez touffe doelliols rou-

ges à I'épau’e, Mile Bagshaw por-

tait une robe de erèpe abricot avec

larze berthe « boumuet de pots

chrysanthèmes bronze.

 

 

Le major-général et Mme Chur

chill Mapa, de Todm Then, 5

vront le vondredi soir, 21 dé

bre. au Royal York. de Tor

pour beur fifle, Shirley, débutante

de la salwon,

Déplacements

Mlle Suzette Jobin s'embarque-

ra le 2 décembre à New-Vo:k,

sur le “Queen Elizabeth” pour ia

Frunce.

     

Lady MacRBrien et Mlle Loen-tte

MacBrien, d'Ottawa, ont P

queiquez jours a Montréal, la se

maine dernière.

Mile Margot Beaubien. qui

poursuit ses études à Compton.

passera les fêtes de Noël et du

Nouvel-#n à Montréal, chez ses

parents, M. et Mme Louis-à.

Beaublen,

Mme John Hall Kelly. de Quê-

bec, est de passage à Montréal

en route pour les Bermudes ou

elle séjournera quelques mois.

Mme Claude Jasmia-Finozzi
passe Quelque temps à Ottawa.

l'invitée de M, et de Mme J.-J.

Jasmin,

Mme Donald Gray-Donald, de

Québec, à Montréal depu's quel-

ques jours, est l'hôte de ses pa-

rents le Dr et Mme Donald ling-

 

 

 

 

 

M. et Mme Georges Lafortune
étaient de passage à Ottawa la

semaine dernière.

Women's
Canadian Club
Une réception intime en l'hon-

neur de M. Gustave Lanctôt avait
leu, hier après-midi, au Ritz
Carlton, à l’igsue de la causerie
qu’il prononçait sur l'influence

mutuelle des cultures françaxe et
anglaise, devant leg membres du
“Women's Canadian Club”. Par-

mi les invités, mentionnons: !'hon.
sénateur Thomas Vien, président
du Comité France-Amérique, M.
Victor Morin, président de la So-
ciété d’Archéoiogie et de Numis-
matique, Mme Alfred Paradis,
présidente de la Société d'étude

et de conférences, Mme Joseph-
Edouard Perrault! Mme E de 8.
Panet, Mime Westcott Papineau,
Thon. juge et Mme Séverin Lé—

  

 

 tourneau, M. Percy Æ. Nobbs, M.

Richard Penington, M. P. G. Nor-

   
NE, fille de ML et de Mme W.-R
RY, fils du Dr et de Mme B-P.

Fleury, dont le mariagr aura lew le judi 29 décembre.

din, M Edouard Montpetit et M.
René Morin,

Prochain mariage
Samedi. le 17 d‘cembre. aura Feu

dans l'intimité, le mariage de Mlle

Mariette Gou.n, fie du Dr J. M.
Gouin, dé-édé et de Mme L Gouin.
avec M, Paul Be:trand, fils de M.
{J.-L Bertrand, decode, et de Mme
B. Bertrand. La bonddiction nup-
Juve leur sera donnée à neuf heu-
Tes, en l'éziise Sa.nt-louis de Fran-

Pas de faire part

  

ce.

Partie de cartes
‘’aux dindes”

C'est mardi et jeudi, les 13 et 15

d'cembre, qu'auront lieu les tra-

ditionnelles parties de cartes dites

“aux dindes” en la sall* parolssiale

de l'Immaculée-Concepiisn, angle

Rachel et Bordeaux.

Ces deux soirées, organisées par

‘a congrégation ds jeuncs gens

je la paroisse, seront sous la prési-

dence d'honaeur du R. P, W. Ga-
riépy, S-J, curé.

Par les années passées, plusieurs

n'ont pu assister & ces soiréea à

cause de 1a trop grande affluence ces

svirs-là. Pour ne pas étre déçu,

cette année, on voudra bien ze pro-

curer les billets le plus :ôt possible.

Venez gagner une superbe dinde.

en prix de présence. ain d'égayer

votre réveillon de Noël. Tontet austi
votre chance sur de rnagnifiques

prix de tirage que Vola pourrez

offrir en cadeaux à l'occasion des
fêtes.

vpe
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QUEBEC
M 4 Mme Gimon Prette ont

recu à un cocktail. jeudi après-

midi, en l'hpnneur de M. et Mme

N.-$, Dubertson, de Toronto.

  

M. et Mme Reginald Meredith

recevront en fin d'après-midi, ss

medi, au Chiteau Frontenac.
 

Ces jours derniers, en l'église

Sant-Michel de Vaudreuil. M.

l'abbé Lamontagne bénisssét le

mariage de sa nièce, MEe Fernan-

de Ouellette, fille de M. et de Mme

Philippe Ouellette, de Vaudreuil,

avec M. Marcel Morin, de Saint-

Pie de Bagot, fils de M. et de

Mme Wilfrid Morin. Pendant im

messe, un programme musical fut

exécuté par Mile Françoise Boi-

leau. M. Morin était ie témoin de

son flis et M. Philippe Ouellette

accompagnait sa fille. Celle-ci por-

tait une robe. style Empire, avec

chapra” assorti rehaumsé de tulle

illusion et bouquet d'oeilleus roses.

Mm- Ouellette, mère de la mariée,

portait une robe de veluurs avec

cape de taupe. un chapeau d'anti-

lope ot un bouquet de roses Take

man. Mme Morin, mère du marié.

portait une robe gris acier et un

chapeau de plumes noires. Après

une réception intime chez les pa-

rents de la mariée, M. et Mme

Morin partirent pour New-York et

Atlartic-City. Pour voyager, le

mariée portait une robe de lainage,

un manteau de rat musqué et un

chapeau de bienches. M.

ot Mme Morin demeurervnt À

Seint-Pie de Bagot.
 

Le Bon Parler Francals

Honneur à la Rév. Mire

Ste-Marie-Armand, C.N.D.

Au cours d'une intéressante séan-

ce, le B.P.F. à conféré le titre de

directrice à vie de I'Orire “Hon-

neur et Mérite” de cette Société à

a R. Mère Ste-Marie-Armand, c.nd.,

supérieure de l'Ecole Marguerite

Lemoyne, et lui a remis ls magnifl-

que médaille d'argent de cette dis-

tinction académique.

Le président général, M Jules

Massé, rendit hommage à la Rov.

tère provinciale qui présidait la

séance avec M. Emile Girardin, et

fit l'éloge de la récipicndaire en

résumant an carrière de 50 ans d'en-

seignement. “Je souligne particuli¢-

rement son rulle pour Je bon parier

scolaire”, dit M. Massé, Il en rendit

témoignage lors d'une récente as

semblée-con-ert de la Société dans

la salle de l'école qu'elle dinge. U

évoqua le succès fort applaudi des

élèves dans une pièce imtitulée:* Sa

Majesté le Langue française”.

La nouvelle directrice à vie affir-

me qu'elle n'a fait que pratiquer

l'idéal de la fondatrice de sa com-

munauté, la vénérable Mère Mar-

guerite Bourgeoys. dont Je but était

d'instaurer la civilisation française

et catholique en Nouvelle-France.

La Rév, Socur supérieure rappela

que le premier élève à fréquenter

l'école de la fondatrice était Jenn

Desroches, l'ancêtre maternel du

président actuel du B.P.F- Elle re-

mercia vivement la Société de

l'honneur qu'e:le vient de lui con-

férer.

M.
président

l'abbé Adétard Desrosiers,

honoraire du B.P.F- Ml

Lucien Hitu, directeur scolaire

de Montréal, M tinspecteur Jules

Racicot félicitèrent la nouvelle dé

É au cours de ses 50 ans

au service de la langue française

dans nos écoles a noblement illus

tré Ja mission religieuse et patrio-

tique de Mère Bourgeois et hau-

tement mérité le respectueuxet

fervent témoignage de la Societe

du Bon Parler Francais.

Les élèves de Marguerite-Le-

moyne exéculérent un programme

de chant approprié à la circons-

tance. Mile Thérèse Lapeibeer

0, integpréta quelques y

feson repertoire. M. Gérard Sau-

vé agissait comme maitre de ce

rémonie.

A L'HOPITAL STEJUSTINE

La fête patronale de la Bonne

Mère, Soeur Marie-Ambroise, di-

rectrice à vie du Bon Parker

français, fournit à l'Ecole des

Infirmières I'heureuse occasion

de recevoir, jeudi soir. le distin-

gué président général de la So-

ciété du Bon Parier francais: M.

Jules Massé- M. l'abbé Adélard
Desrosiers qui en est le président
honora.re, l'accompagnait.

Présenté par Mme Rose L-La

Salle, secrétaire d'honneur de la

Société et organisatrice de la fi-

liale de Sainte-Justine, M. Massé
offrit d'abord ses voeux i la Rev.

Mère Marie-Ambroise qui faisait

partie du premier groupe de reli-

gieuses qui répondit à l'appel de

notre archevêque d'alors, Mgs P-

KE. Bruchési, ces religieuses arri-

vèrent de France au Canada le

premier mars 1910, pour prendre

charge de la régie interne de

Sainte-Justine : M. Mansé féticita

les Infirmières de leur atta he

ment à Sa Majesté la Langue

française. les intéressa vivement

par une causerle marquée au

coin de sa ferveur. de son patrio-

tisme et de som érudition en fa-
veur de notre parlure.

Mile Prancoise Pinard, 11. se-
crétaire de la fitiale, remercia le
conférencier, M, I'ablié Desrosiers,
tnvité A adresser la parole, fit
d'habiles suggestions pour pro-
mouvoir l'émuiation entre les
membres de la fiiale et félicita
A son tour. l'Ecole des Infirmières
et leurs dévouées directrices.

La partie artistique a été adm'-
rablement exécutée par Mke Thé-
Têse Laporte. chanteuse. arcompa-
née au plano per
Haint-Roch et Mie Odile Baril,
violoniste, wccompagnée au plana
par sa soeur Mlle Thérèse Baril.
M, Gérard Seuvé aglssait comme
maître de cérémonie, Pius de qu
rante religieuses, autant d'infi
mières a°t Planieurs invités mse
aden! cette soirée. sous la pré-
sidemce d'honneur de la Tr veronde
four Valérie de la Si prs

Mlle Ulivette sidente de TAssociation des Infie-
midres de la province de QuéLe.

 

 

  

PATRON NO 4949 — A l'oucasion

de Noël, offrez à Ia jrume épouse

ce ravissang pelit (abiier qu’elie

saura sûrement apprécier. I est

simple, attrayant et des plus pra

tiques. Te corsage est formé de

larges épaulettrs deatclécs ot In

Jupe ampie est orhée de grandes

Un criquet de couleur vert

de garniture.
LE PATRON NO 4949 est offert

dans len tailles petites (14. 16),

moyennes (18, 20), larges (4e, 42).

Ja taille petite requiert =% ves

d'un tissu de 35 pouces.

Procuree-vous le caialogue d'au

tomna et d'hiver Anne Adams com

tenant suggestions diverses pour

cadeaux et Connells de mode. Un

patron gratait de chapeau est ine

clus dans ce catalogue. Aloutes

trente cents en monsale pour se

recevoir, en plus du prix du pa

tron,
Four otrenir we patrons de

“Patrie”. enveyez la vomme de

cents par patron. taxe comprise,

en mentionnant très Itsibioment

Nom, adresse, taille et numére

patron désiré, Adressez le tout 68:

Bureau des modes, la “Patrie”

Montréal.

Le Dr Paul chez
les pharmaciens
Le Dr Paui, professeur de chimie

organique à l'Université catholique
D'Angers, a prononcé récemment

une conférence à l'université de
Montréal, sous l'égide de ln Société
de Chimie de Montréal et de la Fa-
culté de Pharmacie.

Au cours de son exposé, le De
Paul a rappelé les conditions néces-

saires à l'obtention de résultats
fructueux dans l'étude des problè-
mes pharmaceutiques. H a souligné
spécialement l'apport des diverses

disciplines chimiques, biologiques,
pharmaceutiques «i médicales, dans
fes travaux dé grande envergure.
et indiqué l'importance de l'esprit
d'à-propos qui doKk animer chaque
groupe de chercheurs intéressés à
un même problème.
Ces idées générales furent tilus-

trées d'exemples empruntés aux
travaux de recherches dont Je Dr

Paul fut lui-même l'auteur ou V'anie
mateur et portant sur des synthè-

ses de produits organiques qui unt
cenduit à des résultats sensation-
nels en chimio-thérapie où en thé
rapeutique en général
Le De Paui fut par te

professeur Jules Lebarre, à l'audi-
toire composé de pharmaciens et de
chercheurs de l'Institut de Chimie.
U fut remercié par le profeassus
Roger Barté.
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L'Amicsie des Anciens de l'Ecole ; remarque à la table d'honneur M. Honneur le maire de Montréal, M.
Frontrume temait, dimanche, 8 Achille Beauchamp, M l'abbé Hiec- Camillien Houde. Debout à çauche,

Péunien annuelle. en ln grande [tor Girard, curé de la pureèsse [on voit M. Hervé Chartrand, le

mails de l'école, nitmre à 2310, rue |Saint-Anseime où est située l'école, secrétaire de l'Amicale, nu moment

Berry. À cette occasion, Un gruad | Me Jean-Marie Savignae, conseiller wh i} faisait rappert des activités

basquet fut servi aux Anviens. On municipal et représentant de son de l'association aux Anciens,

@_— Soirée récréative de la Jeunesse Libérale au Manoir des Oliviers ——S

€ ; ¥T ro 7
= "A

 

  
La Jeunesse Libérale de Lu section COEUR, ancien ministre provincial; dent du comité social et récréatif;

Laurer-Mercier ne réunissait »a- J-G. RATELLE, depute a la (ham- Maurice ALLAERE. conseiller des

Usedi soir au Manoir des Oliviers, bre des Communes; Ulric LE Jeunes Libéraux; H. LEGAULT, or

3331, rue Parc Lafontaine. Om remar- BLANC, comseiller municipal; Lau xanisatenr; Paul CHALIFOUX, et

quait à cette soirée récréative, dans [rent LAJEUNESSE, Joan PAGE, Paul PLOUFFE. également vice-

le groupe «i-hant: MO. Roger SAS- vice-président; Conrad PETELLE. présidents.

SEVILLE, trrsorier; S-A FRAN- organisateur; N. BESNER. priv

&-— 52.000 de marchandises reco uvrées accidentellement
‘I a

LA PATRIE

—

à =

   
Mes murchandises vles pour ame valeur de $2000 hommes ont «té appréhendés et sont détenus pend:

ent été recouvrées par Ia petice de Hamilton alors

|

que bh driectives Willem STAMP of Gossge CATO.

que Jeu efficiers découvrirent accidentelieracnt ume cxamiment les articles receuvrés pe

enche em lfai‘ant enquête dans ume autre cause. Deux <a

Plus de 4500 enfants ont reçu des cadeaux
du Père Noël, à Cowansville, samedi dernier,
lors d'une réception qui eut lieu dans l'usine
des Bruck Mills, Ltd. à la suite d'une parade
ui défila dans les principales rues de la ville.

Les enfants venaient de toute la région de
Cowansville. Tout le monde était invité. En
haut, à gauche, la Reine des Fées avec
quelques bins venus voir le Père Noël.

droite, le Père Noël lui-même défilant
dans les rues de Cowansville, monté sur son
char allégorique. En bas. une partie de la

d'entrer dans l'enceinte
des usines.

foule attendant

  

  

  

     
    
  
  

   

 

    

     

A compter du ler Janvier prochain, tous les billets de banque des
banques à Charte disparaitront de Ia circulation. Seule in Banque
du Canada imprimera désormais In monnaie de papier. Ci-dessus,
un des billets qui bientôt aurent plus de prix pour les numiemates

que pour le public.

L'actualité
en

images

u_—— L'Aerobee: 3.000 m. à lh ————B
- puerem= irereerr pie = in er og

{
}   

x v
Volel l’'Aérohes, une fusée de l'aviation des Etats-Unis, qui est lancée
dans les airs de In hane aérienne d'Hollowan, Nouveau-Mexique, E-U.

L'Aérebee peut s'élever à une altitude moyenne de 60 milles au-dessus
de ia terre et à une altitude possible de 76 milles. I peut atteindre
une vitesse de 3,000 milles à l'heure. Au cours d'un programme de
dux ans de recherches atmosphériques, l'Aviation des Etats-Unis en
lancera une soizantaine dans Jes airs. Cet appareil a une longueur

se 76 pieds et un diamètre d'un peu plus d'un pied.

lo roule pour Victoria, €.B.. 31 chèvres destinées a la production
laitière sont passées par Montréal, en fin de semaine, dans un fourgon
Ppéciai des menmmageries du Canadien Nativaul, Ces chèvres sont la
propriété de Mme May Stanby. Klle est venue d'Angleterre récem-
ment et s'est fixée sur ia cote du Pacifique. Om voit, ic, Anne
STANBY, an flile, qui accompagne les chèvres laitières game leur
voyage à travers le Canada. (Photo Canadien National).

 

 
Agant confiance que son marl peut fer Nationaux, Ie plus vaste systeme, et directeur de la Concnission deg
s'attaquer efficacement à n'importe ferroviaire au monde, sera entre; prix durant la guerre, sera remplias

quelle tâche, Mm Donald (Gordon bonnes mains, à partir du ler jan-|vé à la Banque par M. James-E.
est toute souriante à la perspective) vier. M. Gordon, actuellement vice-| Coyne.
que la direction d< Chemins dv; président de la Banque du Canada

Un luxueux paquebot norvégien ————————————B
 

Portant 660 passagers, Je paquehot nervégien à la Norweziaü-Americn Line. Mi n été accuelill à vom
“Oulofjord” entre dans le port de New-York après arrivée à New-York par les sirénes des navires dans

avoir effectué sa première traversde l'Atlantique. le part et même par un ballon de In Marine des
Ce nouveau paquebot, un 16,500 tonscaux, appartient Ltats-Lnis
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=___— Elizabeth Taylor chez les étudiants ———

 

 

TLa peinture

BORIS VANSIER

(par Maur:ce HUOT)
Boris Vansier, le peintre que pré-

sente netueilerment le Cercle d'Art

dans l'immeuble du Cercle Univer-
witrire ne manque Certes pas de
technique. I! seit imprimer de
beaux mouvements aux personnt

ges qu'il met en scène, Rotamment

dans “Frotteuse” et “Nus sur fond
de pierre”.
Dans une vene légire, nous avons

aimé “PetK Arlequin” et l'ironique

mais crurlle “Fille à Marier”. Cer-
taines autres études mous ont ptu
précisément parce qu'elles démos-

trent en Vansier um artiste qui

pourrait arriver à de belles réaliss-

tions artistiques, s'il ne perdat pas

ann temps à emprunter la langue

visuelle des surréalistes, sutoma-

tistes, et Autres écoles qui sont loin

d'avoir fait leurs preuves.
Vansier ne semble pas s'être can

tonné dans un genre particutier. II

y a beaucoup d'expérienres dans ce

quii offre. Beaucoup d'entre eHes

mauraient pas dû passer la porte

du studo Ma's Vansier trabit st

propre valeur dans ees études de

pus Cela c'est sans doute le véri-

tahle Vansier , »2n dessinateur so-

hide ayant le sens exact de la ligne

Y aurait-il un Vansier qui aurait

wolu plaire aux snobe en leur fai-

sant la concession de Tétrange jus

qua aller su mauvais goût en Pas

sant par l'obecurité ? Nous som-

mes bien prés de le croire devant

certaines toiles qui nous semblent

de vastes blaTues comme on sen

permet souvent dans cet art déca-

dent qui s'appelle l'art abatrait mo-

de ne.
Mais nous nous sommes assez

expliqué dans des art’ cles anté~é

dants sur ces écoles ou pseudo-

écoles modernes de peinture. Nous

n'y reviendrons pas sci. Le résul-

tat le plus clair de ces discussions

sur la peinture peuvent se résumer

à ceet. L'art à pour mission d'éle

ver par la Beanté, or nous ne trou

verons jamais de beauté dans des

œu:ets aussi savamment déformés

qu'ils soient. Quant aux écoles qui

pritendent ne »e laisser guider que

par l'instinct et qui tentent de tra-

i visuellement des rêves et

abstractions nows B'y croyons pes

Félicitons Vansier de nous avoir

permis de voir ce qui! pouvait faire

de bien. Pour le reste adr >ttons

Qu'il ait voulu plaire à une certaine

eouche de ‘a so~iété En fait il au-

rait dû étabt:r deux salles bien dis-

tinctes dans som exposition. lune

pour les gens sérieux et l'autre

pour les gens moins sérieux ou les

fumistes

Spectacle varié au

Gayety
Le rouveau spectacle du Gayety

« pris l'affiche lundi en matinée

a pour principale vedette la dan-

seuse Gene Gemay. Cette artiste

er est à sa première visite à Mont-

réel Le vaudeville américais lai

a décerné le titre de "déesse du

Soleil” parce que l'une de ses daa-

ses s'imspire du cérémonial indien

alors que les peuplades du comti-

neat américain invoquaient lastre

du jour. Ce numéro fait l'objet

d'une mise en scène très brillante.

Le second numéro est présenté

par les trois soeurs Hersogs, cham-

ponnes mondiales du trapéze. Ce

trio n fait des tournées dans le

Monde entier et il a travaille avec

les cirques les plus réputés. Un,

numéro à voir. La comédie est mi

se à l'honneur per Bobby Gilbert

et Pat Lane qui n'ont Das leurs

pareils pour surprendre et amuser

tous les publics. Ils sont drôles
à se tordre aur son fauteuil.

Le maitre de cérémonie du spec-

tacle sera Jack Olesen qui n'a Sas

à être présenté aux Montréaiais

Phillips et Breen offrent um cock-

tail de musique et de magie: Rex

et Betty Powers seront appiaudis
dans une nouveauté: le Chanteur

Beb Slack, le xylophoniste Jimmy
Beith, le jonrieur Mack Hom. com-

plitent l'affiche.

 

 

  

  

- —
A 'O.N.F.

Fin d'année

 

 

Mil neuf cont quarante neuf s-

termine en beaute pour le enci

mentaire cinématographique ca:

dien a..rs qu'en moins d'ua à  
une sixième réalisation da l'ufi.ce

cational du film vient d'étre prim 2

sur le pian internationa:, sans t.

compte de celles qui la fur at ad

cours de cette même période pur

des organismes canadiens

Le film à l'honneur cette fo.s est

un dessin an.mé en marge o'up d 3

thèmes les plus connus du réper-

toire fuikiorique français lair de

Cadet Rousselte. Cette réalisation

en couleurs qui vient d'être primés

au Mostra Jaternaziona.c del For-

mato Ridotio tenu & Ga.done en

Italie, transpose pour la première

fois à l'écran un personnags tradi-

tionnellerment populaire, qui a tour

à tour passé de la chanson au vau-

deville, du vaudeville & la politique,

de !a politique à la chanson pour

devenir aussi célébre au Canada

qu'il l'est en France depuis près de
cinq siècles,

Les autres documentaires cana-
diens produits à l'Office pational
Ju film, qui ont déjà mérité à leurs
auteurs au cours de ces derniers

mois des distinctions internatio-

pales sont dans l'ord-a suivant:
Vive le aki (de Roger Bius. sur la

pratique de ce sport dans ies Lau-

rentides, et les différentes techni-
ques qu'il comporte) primé au fes

tival internationa! des films spor-
tifs tenu au cours de l'été en lta-

ie Hen-Heop et FidMe-de-dee ‘tra-

vaux d'animation de Norman Mc-

Laren, primés pour leurs “qualit:s
exceptionnelles” au festival mondial
du film et des beaux-arts de Belzi-
que, tenu à Knokke-le-Zoute à Li
fin de l'été: Chante Jeunesse (de
toger Blais, sur le célèbre choeur
de voix de femmes Leslie Bell)
primé à la dernière biennale de
Venise: Vegetable Insects (vers:
française: les Insectes du potzz
une réalisation en Couleurs d'Eve-
‘yn Cherry sur les bestioles nuisi-
bles et utiles vues à travers le mi
crolabe) qui a remporté le premier
prix au festival de In Biological

Photographers’ Associatin, tenu
à Cleveland, Ohio, où pour la pre
mière fois l’on soumettait un film
canadien. Et pour terminer ‘a liste:

Cadet Rowsselle ‘de Colin Low et
George Dunning) qui vient d'être

primé au festival de Gardone en
Italie.

Six films en un as! Voilà qui pla-
ce les réalisations cana’ienn-s à
l'hommeur. Aussi y a-t-il lieu des
pérer qu'un te! suoeés, en plus de
faire mieux connaître notre pays
de par le monde. ouvrira dsa voies
nouvelles à notre industrie cinémse-
tographique, puisqu'un des buts que

se proposaient Jes fondate'rs de

Office national! du film en 1939,
était précisément d'encourager
l'éclosion au Canada de vastes em
treprises privées encore lsexistan-
tes à cette époque. mais qui depuis
s'affirment un peu plus chaque

jour. en étroite liaison avec ONF.

Club musical et littéraire

Le mardi 20 décembre, 2 9 h
pre, aura lieu dans la salle de
concert du Ritz Car'ton 'a trot
silane conférence-concert de la
ÎTe saison artistique du Club Mu-

sical et Littéraire de Montréal,
sous in présidence de M. Gérard
Gamache, directeur du Club.

A cette conférence-concert, les
membres du Club auront le plai-
sir d'entendre
cer, M. Guy Boul'zon. professur
au collège Stanislas M. Boulizon
a intitulé sa causeric: “La Ntté-
rature de sensations”. (De Pierre
Loti à André Gide). M. René Les
cop remerciéra le conférencier.
Artiste invité: Georzes Savaria
pianiste. À cette réunion. seuls M
membres et leurs invités sont sd-

  

  wis. Penne de ville

 

comme conlérem-

à Calixa Lavallée
Au festival musical organisé

par des musiciens canadiens et

néocanadiens, afin de rendre

hommage à la mémoire de rillus-

tre musicien mational canadien

Calixa Lavallée, M. Jean-Pierre

Houle a été spécialement invité

à venir émettre see idées person-

nelles sur l'influence que peut

exercer Fhymne natonal sur l'es-

prit et le coeur des habitants d’un

pays à qui revient la fonction de

pêtrir l'âme nationale. par des

actes répétés de flerté canadien

ne,

Plus de quatre-vingt participants

feront entendre des oeuvres choi-

>'es de maîtres de la musique de

huit nationa:ités différentes
Elisabeth Kardeliené de l'Opéra

d'Etat de Lithuanie se fera en-

tendre pour la première fois de-

vant un auditoire canad'en. M.

Michael Sinchak fera interpréter

par la chorale paroissiale Saint-

Cyril, Saïnt-Méthod, des oeuvres

de B. Oudracek, de V. Vacek et

autres compositeurs slovaques,

M. Roger Fil‘atrauit. du Conser-

vatoire de Musique de Bruxeiles

et du Conservatoire national de
Paris, professeur à l'Ecole supé-

rieure de Musique d'Oucremoni.

professeur à l'Ecole de Musique

Université d'Ottawa, professeur à

l'Ecole normale de Musique Ins-

titut pédagogique, dirigera la cho-

Tale Euwphonie, forte de cinquante

voix dans des Oeuvres de chuix

dont une pièce de Calixa Laval

1ée, magistralement harmonisée

pour la circonstance. D'autres

groupes feront partie du program-
me, lequel sera fort chargé.

Calendrier des

Amis de l’Art

véneruents artistiques: Au théâ-

tre des Commarnons. Jles t-15-16 déc.

Faul Loyonnet dans un cycle de tee-

thoven.—A la Municipale, mercredi

se 14 déc. à $ h. 30. nie auteur

 

 

dans une causerie intitulée: “L'Ar-

tiste est-1l humabn”.—Au Plateau. le

13 déc. débat Le femme parie-t-elle

 

de la carte de membre À l'Eco-e.

Concours lancés par l'Assectation:

Concours de danse de ballet ouvert

jusqu'au 31 décembre prochain

tout citoyen du Canada de 12 à 29
ans. Premier prix $200.00, Ze prix

$100.00,
Concours de caricature pour le-

auel peut s'inscrire jusqu'au ler fé-

Trier 1950, tout citoyen de 18 à 30

ans ayant domicile dans la province

de Québer, Premier prix $200.00, 2e

brix $100 #9. (Les earicaturistes pro-

fensionneia sont exclus).

Pour plus amples renseixnements

concernant ces concours, Drière de

s'adresser à Mlle Jeannette Ferze-

Ton, directrice générale Tél FR

1119.
Billets gratuits: sur demands av

Secrétariat: Au Ritz Carlton. le ze

déc, Je Club Musical et Littéraire

présente Guy Eoulizon dans une cau-

serie sur Pierre Loti Georges
Savaria aw piano.

Lajsses-passer: Fm s'adressant à

Mme À Myette. FR. 5200, en peut

se procurer des Inissez-passer pour

 

prototype du jeune étudiant amé
il cache habliement son bonheur i Elizabeth.

 

ELIZALRETH TAYLOK, la brillante actrice, cause bei avec un jeune

étudiant de Westwood, Californie, BOD PRECHT choisi comme le

ricain idéal. Bob est fiancé, mals

-—

Noles des

studios de Paris
—

Jimmy Gaillard sera le héros

du film Plume au vent, l'opéretta

de Claude Pingauit, qu'il & si sou-
vent interprétée sur la scène à
Paris et en province

Raymond Leboursler a com-

mencé cette semaine Crimes à

vendre avec une brillante d'atri-

bution: Pierre Larquey, Pierre

Renoir, Jean Tissier, Jean Ser-

vais, Alexandre Rignauk, M. Tey-

nac. Jean Martinelli, Perez, J.-J.

Delbo et Jany Holt, Jacqueline

Delubac., Pauline Carton, Colatte

Darfeul, Marguerite Deval Elisa

Ruis,

Jean Wall prépare une comé-

die musicale qu’il portera à l'é-

cran

Jean Nohain va tourner Cava-

lier seul

11 est question de faire un “re-

make” du Cavalier noir, ce film

“accroché” par la critique mais

qui a réalisé, dit-on. d'extraordi-

na'res recettes.
Georges Guétary reprendra-t-it

son rôlg dans la deuxième ver-

sion?

Pierre Jourdan tourne actuelle-
ment le rôle de commissaire
Wens dans Crime & vendre, que

réalise Raymond Le Boursier, d'a-

près le roman de Stesmann.

C’est André-Charles Bergand qui

mettra en scène Crimes. d'anrèe

le roman de Pierre Legarde. Nous

avons dit que Kate de Nagy, Ke-

tis Lova. Aimé Charland et Jean
Vinci en seraient leg interprètes

Les pr'ees de vues de La Feau-

té du diable. à Rome. se termi-

nent cette semaine et René Clair

va procéder au montage du film.

Georges Lacombe a terminé
Roberto, le film dont la vedette

est Roberto Benzi, le jeune mu-

sicien prodige. À ses côtés nous
verrons Jean Debucourt, Felga

Lauri. André Le Gall. Charles Le-

mont'er et Robert Pizant,

 

 

 

| L'omissien avouée
o a »

doit être pardonnée

Dans le compte rendu de la der-
nière matinée à l'Ecole Supérieure

de Musique d'Outremont. un para-

graphe a sauté par inadvertance,

qui avait trait à la pianiste Claire

Durand. Elle aussi a droit à des
félicitations pour la façon dont elle

s'est acquittée de sa tiche Fle a
joué le Rondo Capriccio op. 129 de

Beethoven et Danse, de Debussy.

On remarque chez el'e comme chez
ses compagnes beaucoup d'aisanc®
et d'assurance, et elle se présente
bien, même très bien. — DL
rs
visiter tes différents musées. On
doit s'adresser 15 jou's à Tavance
pour faire In demande des laissez-
‘passer et noter qu'ils sont

  pour Un mois.

L’horaire du film

LOEWS. — "Oh You Beautiful

Doll” 10.10, 12.30, 2.50, 5.10, 7.30, 9.58

PALACE. — “Mr. Soft Touch”,

10.15, 12.35, 255, 5.15, 7.35, 9.55.

CAPITOL. — "Miss Grant Takes

Richmond”, 10.15, 1230, 250, 5:10,

7.25, 9.55.

PRINCESS. — “The Reckless Mo-

ment”, 10.30, 1250, 3.05, 5.35, 74%

10.00.

IMPERIAL — “Biondie’s Hero",

11.55. 245. 5.40. 835, “Border Inch

dent”, 10.15, 1.10, 4.05, 655 9.50.

ORPHEUM. — “Smoky Mountain

Melody”, 10.10, 12.50, 3.30, 6.05, 8.45.
“Red Light”, 11.20, 200, 440, 7.15,

9.55.

SAINT-DENIS. — “La Coière

des dieux”: 1220, 3.35, 6.30, 9.453;

“Les Amours de Blanche-Neige” :
1.50, 5.05, 8.20.

CHAMPLAIN. — “Les pirates

de ln Manche”: 1253, 256, 4.50,

7.02, 9.05.

ELECTRA. — “Les dés sane
glants”: 202, 507, 8145. “Cest

arrivé eur la Se avenue”: 12.00,
3.07, 6.14, 9.21,

maa
mmCAPITOLpug

A L'AFFICHE

“Miss Grant Takes Richmond”

avec Lucille BALL - William HOLDEN
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A L'AFFICHE
“BORDER INCIDENT"

. Aussi
“BLONDIE'S HERO”:

= 

 —

2e SEMAINE

“RED LIGHT”
aussi

‘SMOKY MOUNTAIN MELODY’

A

—————— 

 

A L'AFFICHE .
“MR. SOFT TOUCH"

avec
Glens FORD — Evelyn KEYES

Le

ee

pr

re

À L'AFFICHE

Jomes MASON — Joon BENNETT

“THE RECKLESS MOMENT* |

—

2e SEMAINE

«OM YOU BEAUTIFUL DOU”

 

  

 

  

 

  
  

   

 A iAFYICHE

GENE GEMAY
Is dbssse du seleil

8 autres bons mutérue 
EE

ess

“C'EST ARRIVE DANS LA Sième
AVENUE”

e

“LES DES SANGLANTS”

sr-Catherine Em ot Pagincns. FA. «0m

   
  

A l'aifiche

“LA COLERE DES DIEUX” “Les Amours de Blanche-Neige”    
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OTTAWA, 13 (DNC) — La com-
pagnie d'aviation ‘“Colonial Air-
lines” a refusé de se défendre,
hier, devant le tribunal de Ja com-
mission canadienne de l'aviation
civile qui pourraét annuler son
permis pour l'explokation de la
ligne Montréal-New-York ot ce
conflit semble en voie de prendre
les proportions d'uæ incident ma-

jeur dans les relations du Canada
ot des Etats-Unis.
La cie américaine ‘Colonial Air-

lines" avait été sommée de com-
paraitre, hier, devant la commis-
sion canadienne de l'aviation cé-
vile, A l'audience, les avocats de
la compagnie ont soutenu que
toute cette affaire fait actuelle-
ment l'objet d'un litige dip'oma-
tique entre le gouvernement du
Canada et celui den Etats-Unis.
En conséquence, ont-ils dit, la
compagnie ne peut présenter une
défense devant le tribunal cana-
dien car cela vient en conflit avec
une lot américaine qui défend aux
citoyens dintervenir dans les »N-
tiges diplomatiques. Par ailleurs,
les avocats de la “Colonlal” ont
représenté qu'ils sont des citoyens
américains et, tout en
hautement que le Canada est un

pays souverain, is ont mis en
doute la juridiction de ia commis

sicn canadienne du transport aé-
rien d'intervenir dans leur ces.
Le président John Baldwin a re-

énergiquement les préten-
tions des avocate américains. af-
firmant que la cause devait s’ins-
trutre devant le commission cana-
dienne qui a juridiction sur les
transports en territoire canad‘en.
M a déclaré que les commissaires
 

La meilleure boîte de
nuit à Montréal

présente

LES BRILLANTS

“Delta
RYTHM BOYS

dans leur 4a ot dernière
semaine

Attraction supplémentaire
alespéci

Le roi des comédiens
montréalais

JACKIE KAHANE
(par courtoisie du

Laing’s Manor House)
Pas de trais de couvert.

Rés: PL. 8000

   

  

    

  
   

  

 

 

MARCEL DELORME
VOUS CONVIE . . .

TOUS LES SOIRS AVEC
GERRY GRENIER

ET SON PIANO

* * x
SAMEDI ET DIMANCHE SOIR

avec
BOMIO DUHAMEL
et son orchestre

PFAMIS COWTT de la C.LQ.
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La“Colonial Airlines”refuse de se défendre

 

ne sont pas au courant officielle-

ment des négociations dip.omat:-
Ques en cours entre le Canada et
les Etats-Unis. .
Par ailieurs, ces négociations |

diplomatiques ne concernent nui-
lement la commission, “nous
siégeons tout simplement pour
savoir si la “Colonial Airlines a
violé une loi canadienne, dit M.
Baldwin. Nous sommes. entière-
ment libres de prendre une déci-
sion sans entendre la preuve de
la défense et nous n'étions nuilc-
ment obligés de vonvoquer celte
audience”.
Les trois avocats américains

ont multiplié Jes tentatives pour
Ragner du temps. Ils ont d'anord
refusé de présenter une défense.
Els ont ensuite demandé un ajour-
nement pour consulter l'ambassa-
deur des Etats-Unis et finale-
ment, ils ont demandé un ajour-
nement pour se consuiter entre

eux.
Le président, aprés avoir dit

qu’il fallait procéder et qu'il n'ad-
mettait pas ces objections. a fi-
nalement accordé un ajourne-
ment de dix minutes. Quand l'au-
dience a repris, les avocats-con-

sells de la commission ont déposé
une masse de trente documents
pour soutenir leur preuve à l'ef-
fet que la “Colonial Airlines” a

violé les termes de l'accord con-
lesvenu entre le Canada et

Etats-Unis.
On sait que le fond de la que-

relle provient du fait que la “Co
Tonial Airlines”, qui opère depuis
20 ans un service entre Montréal

 

 
    
   

  présente

de Montréal”
“. A Unffiche

LEON

WARRICK

  

én is radio”

am
pl

A
= TARZANA
danscuse exotique

sensationneïir
* LUCKY & LUCKY 

et New-York a contesté juequ'ici
ave succès une entente canado-
méricaine qui a corde à la com-

pagniv Trans-Canada le droit
d'établir une ligne Montréal-New-
York. Dvvant les procédures diia-
toires de la “Colon:ai”. la com-
Mission a sommé cette compa-
Rhie de comparuaitre afin de jus-
tifier le maintien de son permis
pour exjioiter une jigne en ter-
iltoire canadien, en vertu d'ac-
cords dont cette compagnie elie
même refuse de re onnaitre la
valldite quand une compagnie ca-

nadienne Vinvoque.

L'audierce reprendra ce matin
a dix heaton.

La pétition de droit
devrait être abolie
QUEBEC. 13. — (DNC) -- Le

Conseil géné: du Barivau de la
province de Québec, réuni sous

LA BUCHE DES
BETYES FILLES
TOUS LES SOIRS

DON REID
Lo compositeur monuéalou de
“BALLERINA”. Aussi. “EASTEM
SUNDAY WITH YOU” de Ziegiaid
Foities de MGM. et autres succès.

RALPH LEWIS
Sensationnel comedien.

WOODY ET BOBBY
Patin & roulettes
CHARLES JULIAN
Chanteur et danseur

* LEN HOWARD
ai som archestre

|
ÿ
| Le grand événement de fin de

*

me

semaine

L'HEURE DU CHAMPAGNE ‘
an vadatte

ROSITA & DENO i.
tes cemeilleurs ered i

(SESEE
Licences rampletes

rasPE
Bienvenue

  danseurs à claquettre

* DICK MONTGOMERY |!
Van cosnédien +

ARREN BANKS |
Me

3arectACLES à
AR SOIR

Licence comdete (.1-Q.

1252, rue St-Antoine |

PAUL L'ETANG présente

 

CETTE SEMAINE
La VEDETTE de l'écran FRANÇAIS et des disques

“LA VOIX DE SON MAITRE”

RENÉE
LEBAS

au Quartier Latin
1177, RUE DE LA MONTAGNE — PL. 0725 — LA. 5473

 
(248 STCATHERINE W. Phone A112

la présidence de !'non. Philipe
Brais, C.R… conseiller lég siazif.
bâtonnier du Barreau de Mont-
réal et de la province de Québec.
a adopté une résolution pour ré
clamer l'abolition de la pét'tion
de droit, en vue de faciliter les
poursuites contre la Couronne. La
résolution vient après elle de
l'Association du Barreau cana-
dien. qui demanda‘t l'abolition

 

15
—

complète. Le conseil de l'ordre a
soumis au gouvernement provine
c'al que la pétition pourrait être
remplacée par une simple requis
te. Le conseil général a aussi exe
pr'mé le voeu que l'on simplifie la
procédure par laquelle on peut
exécuter un jugement readu dans
une provinée contre un justiciahle
qui à sa biens dans une autre

province,
 

CAROL présente

l'incomparable

 

* *

2 SPECTACLES TOUS LES SOIRS

3 SPECTACLES LE SAMEDI

LES STEAKS SONT MEILLEURS AU

 

3956 ST-LAURENT

 

SIMONE DOLPHEN
Voyez le LOOK magazine de cette semaine”.

WILTON CLARY
Etoile de OKLAHOMA

MARCIA LEIGHTON
Briltante ballerine.

WILL SKINNER
et son orchestre

Réservations: Harry, MA. 2145-

 

RESERVEZ MAINTENANT POUR

LE GALA DU NOUVEL AN.
 
 

 

 

jolies danseuses

DON

JACK McGUIRE

A

 

UPERBE
PECTACLE DE | EN VEDETTE

coENSATICAE : MAINTENANT §

De.. ravissantes danseuses exotiques

À CHINKEY GRIMES et BABE SHELTON

BROWN ot BROWN

Piamiste et accordéeniste
Dems le Cocktail Lounge

LE MEILLEUR SPECTACLE DE COULEUR EN VILLE

  
770, RUE DE LA MONTAGNE

Pour réservations « FL 0598

ainsi que:

*% DOLORES BROWN
Chanteuse étoile

BEXLEY, m. de c.

DEUX SPECTACLES
TOUS LES SOIRS

11.23 pm.

 

  
 

 

CE 
 

L'Heure du Chom
CHAQUE MERCREDI

on vedette

ROSITA & DENO
torprètes

Plus us groupe

4 ARMAND MEERTE
et son orchestre

1224 rue STANLEY LA. 6700 HA. 5466

UN PLAISIR FOU AVEC

REX WEBER
CHANT ET NOUVEAUTES

d'artistes de N.Y. ot Hollywood.

* FRANKIE RAVENDA
of som trio

 

SOIR

M.NIGHT-CLUB
1949 

sous la présidence du populaire

   
   

sera choisi au chic café dansant TOP HAT

TROPHEE — PRIX DE PRESENCE
M. NIGHT-CLUB sera choisi par un comité fermé de fournalixtes,
chroniqueurs, et Annonceurs de radio. Le comité den fuges acra

DANSE
ATTRACTIONS

ROLAND GIGUERE, mc.

SPECTACLE
ENTREE GRATUITE
 

   cours,

 

ROGER BAUDET, l'organisateur du con-
vous invite à venir applaudir
M. NIGHT-CLUB 1949.  
 

   

  

  Jr LES ESQUIRETTES

diner-représentation à
6h. 10. 

Les concurrents sont prièa de re .indre

Deux orchestres. Danse contiauelle. ,

& bonne heure.  PAS DE MINIMUM  
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is: Marché

CHOUX: Marché

e. ministé
‘agriculture

contemn:

centa rouges ot Savoy

kr
re

service

No 2 75-80—50 livres.

ferme, lavês 133

Marché ferme. jaunes iz

Banque
cents

Marché tranquille, a9-{ cembre.
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ad-l dit Ja compagnie sers
culièrement

du mouve! éd'fice de la Ban
. s|1e Nouvelle-i

sera ouvert tard

grêts sur les

tablire un sé;g

fermes,

cial canadien s'eccupera

; | à

Ia compagnie, le siège 30-
de décentralles-} plémeut de $350 le 13 juiliet der-

un dividends de $1.50 plus un sup-ks a dit que.

les affaires canadiennes y

Ce bureau occupera huit

e social

sident. M. Carroll M. Shanks.
nada, à annoncé eujourd'hui le prè-

(P.C) — Prudes-

Tem prochain et

da placements,

les petites

de toutes

les

accord

compris

ierm 400 à 500 personnes, dés |totai des versements pour 1949 à
verte le

nier.

part-

Ce dernier

compagnie €
Le total des versements de la

comprenant deu:

Ecosse, & Toronto. If faires lo 19 décembre.
dividende

3350 ot un autre de $4.30

ntaire de $3 par action en plus

au Ca-[du dividende semi-annuel de 5158

sant le 31 décembre 1940 et paya-
étages [bles le 16 janvier 1960 aux actiom-
que de [naires inscrits à !a clôture des af-

annuels de $1.50, ua supplément de

3950, In compagnie ayant décrété

Les administrateurs de Censoli-
dated Mining & Semoitiax Ce, of

Canada ont voté un dividende sup-

tous deux pour les six mois finis

1940 s'arréta à SIL
x dividendes semi

réal,
M Wiltiam-H. Wallace, de Mont-

|

ANOCIATION or

Burwell

Up of M
Up Quebec
Wallace pour

R. ot le

Barbara, Californie.
acticanaire Scott Boyd,

mière fois depuis que

a annoncé Fachat de Seven

ontreu) Limited et de Seven

Limited. Associés à M

fhon George-B. Foster, C.

docteur William Keith
Ces compagnies étaient

A ia suite de ce changement de

main, le contrôle compiet revient à

des intérêts canadiens pour la pre-

cet achat sont Hugh
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NANCE et COMMERCE

ef boui de

LA PATRIE, MARDI 13 DECEMBRE 1949

  changera de
La Cie “Seven Up” OBLIGATIONS
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BENOIT. — A Montréal le 11 dé-
cembre 1549, à l’âge de 61 est dé-
cédée Maria Lambert, épouse de leu
Lucien Benoît demeurant à 711 rue
Mont-Royal Est, Les furérailles
auront lleu mercredi le 14 courant,
le convoi funèbre partira des Salons
Eugène Desjardins au No 4545 rue
St-Denis, à & h. 15, pour se rendre à
l‘'égi se Notre-Lame du Très St-Sa-
crément où le gervice sera célébré à
Bh. 30 et de 1A à St-Jean-Buptiste
de Rouville, lleu de la sépulture où
un libéra sera chanté. Parents et
amis sont priés d'y assis
autre invitation, 8 V. pa

REMCACIEMENTS
e ++... +000.
RACETTE— La famille Hacetle

remercle sincèrement les personnes
qui ont bien vou'u lui 1émdigner
des marques de sympathies A Voc-
casion de la mort de Mme VeuveFrancis Racette. soit par offrandesde messes, tributs spirituels, flo-
raux ou nce x funérailles

La Finlande essuie
lire de la Russie
MOSCOU, 13. (P.A.) — Pravda,

journal off‘cte!l russe. à accusé le
premier ministre de Finlande de
violer le pacte d'amitié russo-finlan.
dais et de chercher à soulever des
controverses avec Moscou.
Le texte de l'accusation est le

plus violent que la Russie ait em-
ployé depuis I'écrasement des gré-
ves communistes en Fimende, en
septembre dernier. La Finlande.
dont les frontières touchent à la
Russie sur JA Mer Baltique, est le
seuil pays vo'sin qui n'évolue pas
dans l'orbite soviétique.

- Pravda à vertament dénoncé le
projet du premier ministre de chan-

   

  

 

   

 

 

ger Ja date de Je célébration de lin. |
fationale de façon à

commémorer le commencement de
la guerre russo-f'nlandaise en 1939.
La fête est célébrée, depuis 1917,
le 6 décembre, qui marque la sou-
veraineté de la Finlande du fait
de la révolution des bolchéviks.

Action contre la
Dom. Square Corp.
MM. Marco Leon, Harry Low et

Charles Bjrns viennent d'inscrire
une action au greffe de le Cour Su-
périeure contre les propttétaires
du Dominion Square Building, juste
avant Wm réunion des actionnaires
de la Domtnion Square Corpora-

pour étudier une offre pour
‘achat de l'immeuble au prix de

36,500,000. Les demandeurs faisaient
affaire sous le nom de Low, Leon
et Burns, agents d'immeuble. Ils
Téclament de la Corporation $603.-
315 avec intérêts, cette somme re-
présentant la balance d'argent

Qu'auraient avancée les demandeurs
2 la Corporation défenderesse. Les
demandeurs sont représentés par
Me A. H. Tannes, CR.

 

  

 
 

Nominations
au C.N.

MeGownu, directeur du
coloninètion et de d'a-

Canadien National.
des change.

ments importants dana veu vervice.
M, FR. Kirkwood, autrefois gerant
du service de l'établissement nur La

 

  

 

   

  

  

  

i

M. F-E. KIRKWOLD

terre, à <t-Paul, Winmeuetn, ent pre-
mu surintendant de l'étabitmmement
pour le rénean nation: wc
dames, autrefois chef de burrau,

adjoint du directeur du ner-
tu

 

    
reans à Montrés

M, Kirkwood est né à Mvdonald,

 

  

 

M C.-D, JAMES

nndien Nations] à Hémiua en 1977]
comme seprénentant npéciai pour te
aervire de colonisation et dc l'e-
Erientinre. Em 193%, 51 à été promu

     

 

 

femilleton LeLien
d'Amour soi
Publication autorisée par la Société

des Cens de Lettres.
Quagebeur
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Je t'aimais trop pour me con-
tenter de cette aumdne, pour
partager avec d'autres tes ca
resses! Rappelle-toi les joies
trop fares que nous avons
connues jusqu'à présent; nous les
avons eués lormgque nous étions
seule à Nice, à la Roche-Posey et
maintenant à Paris. II ne e'agit
pas d'une simple coïncidence: Ja
même cause produit toujours le
même effet,

— Cest vrei, conckat Françoise
en sertant plus fort le main de
son mari, EX puisqu'it ne peut y
avoir d'effet- sans cause
velisrons jelousement vur :

0 ca
tse mp:

Ee

intimité. Nous saurone nous iso-
ler dans ce grand Paris où il em
peut-être plus facile qu'ailleurs

de vivre dans le monie cumme
n'en étant pas”.

5 sn

A peine rentrés chez eux, les

deux promeneurs entendirent la
sonnerie du téléphone. Bernard se
rendit son bureau pour pren-

dre la communication et sa fem-
me Ty suivit.
“Qui donc peut m'appeler de

Poitiers?

— Pourvu qu'il ne soit riem arri-
vé chez raci. fie‘ Françoise, auké-
tement anxisuse. :

Je dorteust- Bernier, c'est
fm a,

 
*

 

heures de l'avant-mil;
Difendeur au No 646,2 rue Henri-Jullen
“a

réa — Cuur de Magiatrat

rité de Montréal

, Né de Mumire 1

du service de l'établissement ser in
terre h Wisnipez et a été proms
en 1944 gérant qu même service à
St-Pasl, Minn, Au couen de la pre-
mière guerre, W. Kirkwesd a seri
dans PArtillerie canadienne en
France.

peg, M. C.-1, Ja-
ia earridre fev

éuegraphe dans
au de l'agent général êu ner-

sie des varag é& \nnceuver en

Montréal oe-
cuper le porte de sténoxraphe
le service trafir-voyageur et tu

é'é nommé à un pos-
= le bureau du vice-

président. Fam 1928, (1 à été nommé
commin duna le burcau du prénident
1

    
  

  

 

 

  

 

233,

(Laide dela Norvège
aux écoles de l'Unesce
OSLO. Norvège. — La Commis-

sion nationale norvégienne pour

AVIS LEGAUX

Province de Québec — District Momt-
réal — Cour Bupérieure — No 272570 —
EN Bernstein. Demandeur vs Edgar Le
porte. Défendeur.
Le 22ème Jour de décembre 1949 à onre

heures de l'.vant-midi au domicile du dit
Défendeur au No 338 rue Théodore on la
cité de Muntrial, seront vendus par auto-
rité de Justice les Dict et effets du ci
Détendeur saisis en Cette cause, eousd Mat
en weubles de ménage. ete...

Condit:ons: Argent onmplant.
LOUIS GERTSMAN. HCS

Montréal, ce 12 déc.mbre 1949. LA. @60/

 

  

 

Province de Québec — District Je Mont-
real — Cour de Magisirar — No 7424: —

aeur.s de vani-midi au domicile du dit
Défendesr au Na 5162 rue Séville en la
cité de Montréal-Nord. dtstrict de Montréal,
eront vendus par Qutorit* de Jastice ses

biens et effets du dit Ivéfendeur saisis en
Cette catise, conmstant en meubles de mé-
nage. etc.
Conditions: Argeat comptant.

L ROLLAND. HCR
Montréal, ce 12 décembre 1949. HA. Sade
_—_—
Province de Québec — District de Maat.

Teal — Cuur de Magiatr.t — No 120724 —
Ben Blitt, Duranndeur we Peter Timmodey,
Détendeur.
Le 22ème jour de décembre 1949 & une

  

 l'Unesco a recueilli des fourni-
tures et du matériel acoiaires
d'une vaieur de 10000 dollars:
elle en a fait don à l'Unesco qui
tes a répartis entre les 29 écoles
établies par ses soins au Liban,
en Syri ot en Palestine

AVIS (FGAUX
=-=>-=-——-Province de Qu dec — Duirict de Mont-

at ed Mazistrat - No 103707 —
ice inte, 1t-randerrase va MarjoricDertrand, Défende ve
le Zzème sour Ge décembre 1949 à dix

u domicile du dit

   
 

cité de Montréal seront vendus perwuto-ité de Ju-ltre lem tienu et effets du

   

 

  

dit Défendeur :tilaia en certe cauxe, con-
autant en piano,

o| rave, ec
Tédis, meubles de mé-

Conditions: Argent comptant

LUCIEN FOUTU,
12décembr, 1

= Québec

HCE
MA. 701€

DotnT de Mont
08048 —
GérardAlt'e Lojadnte. nderesse

 

    

Brouillet. IWfendeur
Le 22ème jour de décermbr. 1549 & une

h ure de l'après midi au «i-"rrile du dit
Déivndeur au No 2598 rue Urie na en Ia

seront vendus par auto-
de Justice be bens of of ote du di

endeur saisls en cet ie. comstetant
en radio, meubles de mén:
Conlin: Arkem «

 

  18 rue Bte-Catherine ouest en ln cité de Mc

usine —
Gérard

réal — Cour de Magistrat -
Edeuard  Larexuit, Demandeur vs
lumnevilte, Défendeur
Le 22ème jrr de décembre 1919 à onze

ant mul: au demie du dit
No 1837 rus Ricard
seront ve ar

Jitice les biens ef effets wu dif
deur spisls en cette cause, conmrinst en
radio, meubles de ménace. ote...
Conditkms: Argent como vnt

RERNARD GUYETTE, H.C.8
Montréal. ce 12 déormbre 1949 PT. Ase

Province d'eFiébee Dix Wi:
“al — Cur de Maglatrat — 12117!
R. Marei, Demandeur va Omer Lanselle.
Téfetdeur,
Le 22ème jour de décembre 1948 À dix

Meures de duv nt-midi au demicde du dit
Défendeur au No 5339 rue Casgramn en la

sermt vendue re; nUtO-
116 de Justice jeu biens m1 effets du dit
(fonder amiss en cette enuse consistant
-n rad'os, meubles de ménage. etc.
Cundittons: Argent cmt ont

L. LAVIGNE. HCA
Montréal, ce 12 décembre 1949 LA 7209
Provincede Qiétbre — Dustde Mont

réal . - Cour de Magietrat -. No 121176 —
RM reil, Demandeur vs Arthur lofeeile
Défendeur.

Le 22ème juur de décembre 1949 4 onze
heures de l'avant-midi au domictle du d't
Défendeur au No 5135 rue St-Hubert. Apt.
T em la cité de Montréal, seront vendus
par antorité de Jurtice tes biena «* rffets
du dit Défendeur minis en cette cause,
consistant «n meubles de ménage. etc.

Conditions: Argent comptant.
. EE LAVIGNE, MC 8AV

Montréal. ce 12 décembre 1949. LA 7200

vous Trébert? Je viens vous de-
mander un serv'ce, un Krand ser-

vice: êtes-vous libre demain?

 

   

 

     

ane

  

   

 

  

— Libre, l'est-Qa jamais dans
notre métier?
— Sens doute. Mais Avezvous

des opérations”
— Non Quand il n'y s pas ur

gence, je blogue pour être tran-

quille au moins un jour sue deux.

—Je suis sauvé! J'ai un cas ex-

trémement grave. Mon client n'ac-
cepte de se lasser opérer que mi

vous pouvez l'entreprendre, V'ai-

tes-lui la Charité de prendre de-

main matin le rapide de 7 h. 30;

je serai en are & 11 h avec ma

voiture.
— Votre appel est s impérieux

que je ne puis me dérober: corap-

tez sur moi”. ;
Les demandes &t les rÉponses

de cette rapide conversation

avaient réjoui Françoise:
“Je t'accompagneral. lanca-t-elle

au moment méme oll gon mari dé-
possit le récepteur.

— M'accompagner® Mal tu n'y

penses pas! Frire sept heures de

chemin de fer. pour rester € n7q

heures à Poitiors serait pure fo-

lis dans ton état,

—Si tu m'interd's de rentrer

demain ooir, je passerai ja nuit
ches mes parents. Je ne Jes al
pas vues depu’s um mois, l'occasion

. ce

beure de l'up.és-muli au duquvile du du
aéfendeur au Nu 3337 rue Welinkton, tn
æ cité de Verdun, district de M
seront vendus jtr autorité de Justice tes
biens et effe.s au dit Défemd.ur sairw en
crite cause, Gonsisiant en meubles de mé-
nage, etc...

Comditsons: Argent comptant
LOUIS GERTSMAN. HCS

Montréal, cé 13 décembre 1948. LA. 0607
2re sr

  
  

Province de Québec — District de Mont-
réal -— Cour Supéræure -- No 278034 —
t'ai Beauvats, Demandeur va Kdwin

 

“es dudit défendeur,
tue Bre-Caïherine. ouest, en la cité de
Montreal. sent vendus par autonté de
Jutice les biens et € fetn du dit Defen-
deur raisis en celte caisse, consistant en
radio, horisge à poinçonner, outillage de
garage, ec...
Conditions: Argent compl m

ROILAND LACHANCE, HCE
Montréal, ce 12 décembre 3949, MA. 2432

 

 

Province de Québec — Dimtrict de Mont-
réal — Cour Buptricure -- 270331 — Che.
v.ujet Motor Sales Co. of Montreal Limi-
ted. ve Edwin Thompson

1e 72ème Jour de décembre 1949 & dix
li urcs de l’avant-miti À la place
res dudit défendeur en arriére du   
réal, seront vendus par autorité de Justice
des biens et effcta du dit Détendevr quirs
en celle © use, consistant en radis, Mortoge
À poinçonner, «xtillage de garage, ot...

Conditions: Argent comptant
MARCEL MARC, M8

Mostr ul. ce 12 décembre 1949. HA, 2622
 

 

Provisce de Québec — District de Mont
réal — Cour de Masidrat — No 108513 --
George Towstuk, mndeer ve R David,
Défendeur.

2Mme jour de décembre 1949 à dix
de l'avant-midi au domicile du dit

Tiédendeur au No 323 Biva Maple à Vile
Bt-Pierre, district de Montréai, seront ven-
dus par nutorité de Justice les biens et
ct els du dit Défendeur saisis en cette
cause, consistant en meubles de ménage.

Conditions: Argent comp'ent
LOUIS GRERTSMAN. Hx

Montréal, ce 12 december 1949. LA 0807

———rs
Province de Quênee — Di trict de Mont-

réal — Cour de Macsstrat — No Wu
Ernest Pollak, Demandeur vs Westmount
Grocery Company. Défcnd. resse

Le Zzème jour de décembre 1949 à une
Beure de J' prée-midi À ln place d'affaires
de ladite détender.age au Nu 4783 rue Bher-
broke ouest. en la rité de Westmount,
district de Montréal. seront vendus par
autorté de Jirvticr ben biens et effets Ac
Le dite Défemicresse saisia en crite (Guar,
consistant en 1 caixse enr gistreuse Natio
eat. 1 balance de table. etc…

Ounditions: Argent comptant
LOUIS GERTRMAN. H.C.8

Mentriel. ce 12 décembre 1949. LA. 6807

est vraiment trop belle. les dé-
placements seront de plus en plus
diffic' les,

— Soit, fit Bernard résigns. Je
ne veux pas te contrarier”.

Alors, comme une petite pen-

sionnaire à qui la Supérieure ou
vre subitement le porte du ecu-
vent pour l'envoyer en vacances,

le future maman se mit à danser
en cr'ant à tue-tête:
“Vite, Marie! ma valise! Je vais

demain à Poitiers!"

>» =.

Ie paysage se déroule anus les
yeux de Françoise, dont l'émer-

veillement enfant'n incom-
préhensible, puisqu'elle a parcou-
ru maintes fois le même trajet —
cache mal sa joe impatiente de
retrouver sa famille,
“On a bien ralson de dire. pen-

 

  

se Bernard avec mélancolie, que
la femme est une conquête de
l'homme, mais une conquéte qué

n'est jamais faite. Au moment où
vous Croyez la ienir. Vavoir toute
à vous. rien qu'à vous. elle vous
glisse entre les mains. J'espère
tout de méme qu'à force de soins
et d'attemt'ons, on finit par joulr
d'une certaine sécurité sans la
queile RB ne pourrait y avoir de

véritable sérénité. Sinon. om ee
‘sentirait condampé au ; aHpplice des Daneldes, ay suppliy dun

flaPatrie
Annonces ciassifiées compremant

la  rubrivues autres Le
a

   

eur comaine Be «a
© dimanche 18e 1m IGue et
ea a che, 26C la signe

à Ge Buissance décée, ma.
rage. funérailles. messe de requiem,
services anmiversairea oartes de
remerciements et avis ip Memoriam
cha 6 AU AEX uniforme: sur 0e
maine The. te dimanche 81600
—_—_————————

MEDECINS

  

   

 

A. BHISENOIS. M. Médecin, Chirur-
4 de l'Université de Pa-
« du coeur. esiomac, foie,

reins u, sung. Impuissance. sté.
TIILÉ. Maladies urinaires, vénérien-
nes. dinibête. zoutte, Dbésité, 316,
Sherbrooke ext pris St-Hubert. FR
5232,

EDUCATION

COURS commercia! spéciai par cor-
restondance Demandez prospectus
evatuit Adressez. Casier & St-Hyne
cinthe Que

MACHINERIES A VENDRE

   

   

 

 

 

   rement À air.
(Niblimæ Machine)

en parfaite condition, équipée
avec moteur de 5 HP.

ie Castine Machine” n'ayant
servi que 2 moln—compiète-—-par-
faite condition.
Fournatae 1vpe “Fisher SP. Spé.
cial Soutfleuse Centrifuge Type
Fisher 5.15,
Capacité 190 CPM
Pr rométre — Thermocnunie—Rae
tintini— Pompe A 1 huile. etc.
Matiriel d'inter - communication
Maznaphens” mantifacturé par
Northern Electric Co.—en parfai-
te condition de marche et come
prenant:—

3 stations maîtresses
5 auh-<tations
avec boîtes élrrtriquez
S'adrexser A’ Caster 566. La “Pan
trie”. Montréal

ARCO DoE

ARRANGEURS DE METIERS
Arrangeurs de mét'ers expéri-
mentés demandés pour nou-
veaux méticre Draper (coton)
grande vitesse,

Bons gages, emploi stable et
excellentes conditions de tra-
vail, dans un des moulins les
Plus modernes du Cannda.
S'adresser à: Dépt du Per-
sonnel,

DOMINION TEXTILE
CIE LTEE
Magog. PQ.

VENDEURS DEMANDES

ASSUKEZ.VOUS un commerce JITO
dans un bon tertifoire’ gagnez de
Stéu0 à 151.50 par semaine. Vendes
À domicile 125 nécessités garanties,
Fe assortiment de boîtes & cadeaux.
Petit capital requis. 30 jours d'ea-
nat sane T,saue. Jito, S13 Bt-Hue
hert. Mantréat, .

= ———
Province de Québec — District de Mont-

real Cour dr Macistrat — No 115210 ~
Mek Jordan, Vemandeur vs W. K. Btuart,
Défenseur.

Le Z2ème your de décembre 1940 à ease
Beures de l'avant-midi su domicile du dit
Défendeur au Ne 2631 me (oansweght en

cité de Montré | seront vendue par
rité de Juste lea biens et ef ets du

ait Défendeur untoin en Cette caume, com
sistant en meubles de ménage. otc...
Conditions: Argent romptant.

ED. DESROCHES, H.C.S.
Meatréal, ce 12 décembre 1849 HA. 2431

coeur inasscuvi, parce qu'il ne
pourra’'t jamais capter les flots
fug.tifs de l'amour,

~— A quoi penses-tu, cheri” de

mande Françoise qui a >5servé la
méd tation prolongée. Crainstyu
que cette upéralion ne soit trop
difficile?

—Je me le demande paætuis,

répond Bernud en rattachant ne
coneciemment la question aux rés
fexions qu'il vient de faire.

— Pourquoi parfois? Tu n'a été
saisi de cette aftuire qu'hisr slip
et tu ne sais pasa encore de quoi
‘+ n'ait.

—Je veux dire qu'elle me pré-

 

 

 

 

  

  

 

occupe préciséinent parce que Je

me trouve encore dans | Inorane

ce, reprend le chirurg..n +n se
ressaisissant"”.

Les deux voyageurs qu: parta-

gealent le compartiment avec le
Jeune menage sont descendus à

Tours et la conversation reprend
en toute liberté.

“Tu vas m'accompagner rae du
Souci? demande Franço se on pie-

nant la main de son mert

— Impossible. D'ahord parce
que je n’en ai pas te temps En-
suite. parte qu' vaut mieux que
je m'abetienne. 
 

: "Ta aves |
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FLUUE[2A  

   

 

 Mais les femmes n'aiment pas
avouee qu'elles ent déjb eu us
cheveu blanc,

 
 Comment me trouves

=? Antoine m'a lavé

  
vronse. =

—Peurquoi ne cesses-lu pas de lire des livres indiquant comment

conscrrer son mari? Je l'aime suffisamment telle que tm es.
   

 

 

 

d'ouvrir, Tarzan et lm Utengan s'ubu.tent avec À
¥À : 4
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Ft à la rivière, c'est un
massacre plus qu'une bataille.

Orandeot = guerriers tembent en Hone
sar mmes kopards qui essay
d'utleindre leurs pirogues. « pen

*

Une double victoire
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Encore !

LUSA AHA
COMPLETS FAITS
SUR MESURE

  

 

PHILOMENE3

[a ote
vision ne fonctionne

pas bien anjourdhui. 3

 

 

   
marche et me re  
Se vais faire une I
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 Ah! Les muse du fort wnt M6

duis on poustière par bn bumbe de

 

   

 

 
Elle est heureuse comme cela
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Et nous Ialssons sme panvre petite ’
orpheline coucher dans use gram- x Vraiment, je suis tale bow!
ze froide, sur une lit de paille k bee, Le pue Nature

 

 

 

 

Question sans réponse

       

 
 

    

    

 

  

  

 

 
  

      
 
 

Tol, Diane, tu poux rester ic. Fai tait sertir mes hommes parce Tum! tem sence om dit long. fo SNCrois-te valoir tous les - 1 que jo veux apprendre certaines toute façon, le sui intérét que tw 3ennuis que tu as cau- Mat chosen de toi, Kn-tu vraiment Agé Is inspires. c'eat celal de te — 3cet ne sée à ce brave how. . de quatre siéclen? Fein ce Fan voir mourir une fois pour Wilton
notre déesse homme — étae de sa mort, roux: sème légen- = wo

> 3
*,§ =

-

£ -
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Elle s'apporte des rats blancs Ouvrez-moi

 

[Le porte d'en arrière ont termite
' Je ne vols personne, Robert, ausel, Sam. Continue de surveilles

Cest fermé à cet. ot le magasin est formé à clef. la porte d'en avant.

 y goanabe®
LSE  
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Johnny Greco © fait un retour victorieux dans l'orène,

Herbie Kromowitz por dicision, mois Goby Ferlond, Gus Mell, A

lo vedette aux finolistes en livrant des combots sensotionnels. F

deuxième ronde pour exécuter un

souvagerie pow l'emporter par

Le combat Greco-Kronos:tz &

beaucoup désappointé ia toule de

5912 presonnes qui avaient payé

une recette de 517415 et elle a

commencé à manifester à partir

de :a quatrième ronde.

Il faut dire à l'avantage de Gre

eo cependant qu'il se montra

beaucoup agressif et atiaqua com

tinusllement, maig Kromow'tz, qui

avait un avantage de stx livres

dans im pesanteur accrocha du

rant toute la durée du mmaten

Quand les grands bras de Herbie

n'entouraient pas Greco. les deux

boxeurs se battaient très rappre-

chés, ce qui ne plait jamais aux

amateurs postés à une certaine

distance de l'arène.
Greco a concentré som offens-

ve au corps et ses directs et cro-

chets de droite ont laissé le côté]

gauche de Kromowitz tout rouge.

Kronowitz s'est tenu presque tou-

jours sur ln défensive et I n'a

porté qu’un bon coup au OUTS du

combat, soit un court direct de

éroite au menton de Greco à la

sixième ronde. Ce coup fit nier

les genoux de Grece. mais après

une seconde d'hésitation il repre-

 

COMBAT SPECTACULAIRE

Ferland et Mell se sont livré

tn combat sensationnel dans :au-

tre “finale” de 10 rondes. Gus

commenca en lion et gagna les

Premières ronden. anis i faiblit

après la cinquième et le “Tigre*

accumula assez de points pour sas

aurer um verdict nul. Les durs coups

ont été fréquents et les ders locaux

ont souvent été en danger de per-

dre par kmockout. Ils etalent 2

épuisés vers la fin qu'ils avaient

de la peine à se tenir debout et que

leurs coupe n'avaient plus de force.

Mell gagna la première ronde el

à la deuxième il atteignit Ferland

au menton avec une “droite per

faite”. après avoir évité un erochet

de gauche de Gaby. Ce dernier 3e

releva au compte de deux ou trois

secondes et la cloche sonna apres

que l'arbitre eut compté jusqu'à

8. Le règlement du compie voir
Æatoire de huit secondes est en ri-

Eurur à Montréal et l'arbitre “tua

le temps” jusqu'à ce qu'il ait at-

teint ce total

Gus continua à mener l'offensive
dans les troisième et quatrième

tuades, ébraniant assez souvent

Gaby avec de longs crochets de

gauche ou des directs d: Jroite
mails Ferland évita le knockout en
chaque occasion,

A la cinquième. Ferland riposta

habilement & une offensive de Mell
avec une série Ge coups des deux
mains à la figure et l'allure du

combat chang-n. A partir de Ce
moment, c’est Gabÿ qu: ent le meil-

leur des échanges. II ébrunla sow
vent [Srlandais avec ses longs
*«wings’ mais il ne réussit mais

à l'envoyer au plancher. ee
Fa décision nulle rendre par les

juges fut bien reçue du public.

SAVOSE GAGNE ENCORE

Armand Savoie, l'artiste du
knockout du Griffintown. à conti-
rué sa série de victoires par nuses
hors de combat. quand [arbitre
Tony Mancini arrêta son match
contre le courageux Oliva Breton
après la septième ronde.
Breton a offert une plus vive op-

position à Savoie que tous I's au-
tres boxeurs qui lui ont fait face à
Montréal depriis qu'il est devenu
professionnel, Oliva a encaisse dana

les premières rondes tous les terr-
b'es moulinets d'un Savoie furieux
et sauvage sans aller au plancher

et il ge rallia sunerbement pour

gainer les cinquième »t sixième

fondes. mais l'inévitable devait zr-
river Vers la fi@ de in septième.

une droite de Savoie atteignit

Bretom au menton. Il plia les go

moux et droula au pismcher sons 'a

fuvilade de coups des deux mains

d'Armand. Le cloche le sau7a. dius
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FERLAND ET MELL ANNU :
GRECO ET SAVOIETRIOMPHENT

(Par Roger MELOCHE)

ralliement e? onnuler ovec Mell,

Imockout techa.que sur le dur

=

ou Forum, hier soir, en battant focilement

rmond Savoie et Oliva Breton ont volé

eriond s'est relevé du plancher & lo

tandis que Savoie a bataillé avec

et courageux Breton.

 

li avait été teilement mumene ef

il satgnait d’une coupure au-‘'ssus

de l'oeil droit que l'arbitre Tony

Mancini arréta le match.
Le six-rondes entre Roky Brise-

bois et Lévis Coté a Été d'rlaré

“no-contest” par l'arbitre Gaston

Deschamps à la sixième ron !°, par-

ce que Côté accrochait ront.nuelle-

ment Brisebois et ne com'attait pis

assez Brisebois avait gagné les

premières rondes
Dans les autres pré.iminaire:

I'Iriandais Paddy Reagan s ubtenu
la décision sur Frankie Hamilton

dans un combat de six rondes, tan-
dis que René Trudeau a battu Fise-
ny Armando par décision dans un
match de quatre rondes

O'Sullivan vs
Gardner ce soir
LONDRES, 13 — Manuel Ortiz

champion des poids coqs, mettra

son titre mondial en jeu le 28 fé-
vrier, à Harrangay, contre le vain-

queur du championsat britannique

qui opposera Danay O'Sullivan à

Teddy Gardner.
Jack Solomons. en annonçant

cette nouvelle, a révélé que le
boxeur mexicain lui avait télépho-
né aujourdhui de Californe pour

lui proposer ia match.

O'Sullivan et Gardner se rencon-
treront ce solr à Londres.

Dernières réunions
a Parc La'ancette
Ce soir et demain soir au Chalet

Latancette, 2315, rue Nicolet. à

7 h 30, eront tenues les deux
dernières assemblées pour l'organi-
sation du bockey et dallon-balai
dans la section Hochelaga-Maison-
neuve. avant la préparation des

différentes cédules de la sason
194956,
Ce soir, cette réunion est pour

tous les clubs peewee, bantam,
midget, et écoles primaires, enre-

gistrés ou non Demain soir. aera
tenue l'assemblée des juvéniles,
junior. intermédiaire et ballon-be-
lai. enregistrés ou non.
Paul Gauthier, surveillant des

sports, invite toutes les personnes
intéressées. gérants et coachs, d'être
présents A ces importantes assem
blées, car on y fera l'organisation

finale avant l'émission des cédules
Information:s Paul Gauthier,

2313 rue Nicolet. FA. 1808; PL
611,164.

 

 

 

 

Honneur pour
Ezzard Charles
NEW-YORK. 13 — Ezzard Char-

les, champisn mondial des poids

lourds d'après la National Boxing
Association s'est vu décerner au
Jourd'hui le trophée. Edward Neil.
accordé annuellement au boxeur
qu: contribue le plus pour Ia boxe.
Charles a remporté © nq victoires
consécut:v-4 pour meriter d'être
choisi à l'l'nanimité.

, .

Déclaration de Lear
CAIGARY. 13 — Le coach Les

Lear des Stampeders a révélé que
l'alliance des deux ligues profes
sionnelles amiricaines qui réduira
de beaucoup le nomhre de ctubs
professionn«!s américa:ns, permet-
tra aux club canadiens d'engager
plusieurs “importe” de grand ta

  lent l'autonine pzucha:a,

GALA NAUTIQUE

Un magnifique spectacie de nage

synchronisée présenté par les na-

geurs et les nageuses de la Pales-

tre Nationale mercredi soir, le 14

décembre, à 8 heures 15 pm. sera

répété jeudi, le 15 à la même heu-

re,
Le programme de nage de fan-

taisie aura pour thème l'esprit des

fetes de Noël et du Jour de l'An.

Quarante-six nageurs et nageuses

participeront à ce magnifique spec-

tacle. Ce sont: Chez les jeunes fil-

les: Miles Lise Archambault, Pier-

rette Archambault, Thér. Brisson,
Géraide Clément, Suzanne Croteau,

Denise Demers, Pierrette de Niver-
ville, Marcelle Gaudet, Andrée Gi-
guére, Andrée Julien, Huguecte
Larue, Denise Pouliot, Ginette

Tanguay, Nicole Trudel, Raymon

de Béliveau, Carmel Duquesnoy,

Yolande Desiauriers, Ginette Gi-
guère, Louise Huot, Denise Julien,
Claudette Langlois, Claire McKor-
cher, Hélène McKercher, Nicole
Séguin, Monique Trudel. Ches les
jeunes gens: MM. Pierre Blier, Ro-

ger Delage, Roland DeVarennes,

André Deslauriers, André Dupuis,

Gérald Fyfe, Jean-Paul Galipeault,

Jules Léonard, Charles Labrecque.

Claude Marie, Robert Monette,
Serge Morin, Norman McGregor,

Jacques Pinsonneault, Rorald Pay-
ne, Marcel Rivest, Louis Roussean,
Bernard Thiffault, Léopold Vigeant,

Wilfrid Delage.

Voici le programme tel que prê-

paré par les instructeurs Denise
Valois, Laure Gaudet et Louis Cho-
quette:

1— Joyeux Noël des petites
2— Périscope
3— Duo: Andrée Julien et Lise

Archambeuit
4 — Nuit Silencieuse

5S—Soto: Mile Thérèse Brisson.
6— Etoile de mer.
T—Piongeons Classiques: Mile

Marcelle Gaudet, MM. Léo

poid Vigeant, Claude Marie,
Gérald Fyfe, Bernard Thif-
fault, Robert Monette.

8 — Danse du Jour de I'An.
9— Pyramide du nouveau

monde,
10 — Polo à l'âge de pierre

11 — Plongeons comiques.

LUTTE

Demain aura Heu à la Palestre
Nationale une séance de lutte qui

promet d'être très intéressante si
l'on en juge par les nombreuses

inseriptions reçues à date.
B y aura deux champions du

Canada, deux champions de la Ville

et plusieurs étoiles qui ont rempor-

té une deuxième place lors des

derniers tournois du Dominion et
de la Province.

Roland Milord. Adrien Poliquin.

Roger Massicotte, Ray Ricci, J. C-

Béland. Robert Langiois, Armand

Bernard Lionel Hurtubise, Robert

Hamel Jacques Dessureauit, Do-

pald Lortie. E. Nadeau, E. Allard,

Marcel Sauvé, Roger Robidoux et

plusieurs autres seront au pro-

gramme de cette séance genre

otympique.

L'instructeur, R-H. Benülieu est
l'organisateur et mous assure une

soirée des plus intéressantes; il y

aurA aussi un programme de plu

sieurs nouvelles recrues qui cause

romt des i irprises.

 

PROVIDENCE, R.1—George ivam-

Je, 125 1-2, Providence, a obtenu in
déviuiom nue Timethy (Buddy)
Hayes, 125. Beaten (12). 

Manuel Qrtiz sera trés occupé

 

LENT;

 

en 1950 s'il faut se fier à

assez ovoncé pour un boxeur.

Ortiz à fait tellement sensation

dans les Iles britanniques et en

France durant son séjour en Eu-

rope, que Rogers a des offres
maintenant pour plus de $100.000

en garanties pour des combets à

Yétranger, dit-on.

Rogers, venant de Sacramento,

Flo, expliqua à l'International

Boxing Club: “Une offre par exem-

pie vient d'un promoteur de Jo-

hannesburg, Afrique du Sud. D

garantira à Ortiz la somme de

$30.000 pour défendre son titre

contre te jeune Vic Toweel de Jo-

hanneaburg. Toweel est le cham-

pion poids coq de l'Empire Bri-

tannique.”

Le petit gérant aux cheveux gris,

qui revenait mardi de l'Europe sur

lo “Mauretania” 8 dit qu'Ortiz se

reposait maintenant à sa ferme a

Centro, Aalif.. dans la Vallée

Impériale, non loin de le frontière

mexicaine.

Johnny a dit que les autres of-

fres intéressantes voulaient qu'Or-

tiz se batte contre Luis Romero,

Espagne; Danny O'Sullivan a Loo-

dres; Tirso Del Rosario à Hiono-

lulu: et Ray Famechom. champion

poids-plume à Paris. Le combat

contre Famechon ne serait pas un

combat pour le titre.

Méme si Ortis n'a défendu son

championnat qu'une seule fois en

1949, il a défendu sa couronne 22

fois depuis qu'il l'a gagnée contre

Lou Salica en 192. C'est un re;

cord pour la défense d'un cham-

pionnat poide-coy. Le petit Manuel

perdit son championnat contre

Harold Dade en janvier 1947, mais

M le regagne de Dude en moins

de trois mois.

Dans la seule défense de son titre

en 1949, il gagna une décision de 15

rondes contre Dado Marino à

Honolulu au mois de mars dernier.

Ti s'est battu dans huit combats

non peur le titre cette année, et en

perdit trois de ces huit combats

contre Henry Davis, Jimmy Cooper

ot Ronnie Clayton.

Ortiz perdit la décision contre

Clayton a Manchester, Angieterre,

le 3 octobre, lors de ses débuts

européens. Rogers explique que le

champion n’était pas en bonne con-

dition pour ce combat, un fait qu'il

a prouvé en gagnant ss deux

autres combats européens, Contre

Jackie Paterson à Glasgow, en

Ecosse, le 26 octobre, et contre

Théo Medina à Paris le 14 novem-

bre. D envoya Medina cinq fois au

plancher.

‘Les journalistes de boxe de Pa-

ris Jolangérent tous Ortiz”, ajouta

Johnny. “Îls ont dit qu'il était le

meilleur boxeur américain à s'être

battu à Paris depuis 20 ans.”

Quand on lui demanda si le cham-

pion avait de la difficulté à faire la

limite du poids, soit 118 livres,

Rogers a dit: “Oui, il & de la diffi-

culté, doit travailler fort pour

faire le poids. Mais ce dur travail

est bon pour lui. Ça le rend mel}

leur, I! est toujours en meilleure

condition pour un comoat pour le

titre que pour un combat au-dessus

de le limite”.

“I} est toujours un si bon boxeur

à 118 livres qu'aucun boxeur étran-

get ne peut lui enlever son titre.”

Rogers, qui est aussi Je gérant du

baneur poids-léger, Lioyd Marshall,

a dit qu'il avait acheté la moitié

champion eurapéen. à Bagcelone,

une déclaration de son gérant
NEW YORK, 13. — Le champion Manuel Ortiz n’a pos été bien

" occupé en 1949, mais son gérant Johhny Rogers à déclaré qu'en

; 1950, son protégé se battra plus fréquemment et que cette année

sera l'une des plus prospère pour Ortiz dans sa longue carrière de

pugiliste. On sait que Ortiz est le champion poids coq du monde.

Ni est âgé de 32 ans, mois il est encore capable malgré son êge

  

Manuel ORTIZ

 

actuellement à Paris. Wilson, un
boxeur de couleur de l'Alabama,
demeure à Paris, où il fait ses étu-
des, après avoir reçu son licencie-
ment de l'armée. Wilson viendra à
New-York l'été prochain.

Pyle et Fyfield
annulent31Toronto
TORONTO.—Joe Pyle, de New

Waterford, Nouvelle-Ecoase, et Bil-
ly Fytield, de Toronto, ont annulé
en buit rondes, hier soir, au Maple

Leaf Gardens de Toronto.
Le combat, qui devait durer 10

rondes, fut arrété à la huitième
par l'arbitre Bobby Lawrence alors
que les deux boxeurs saignaient
abondamment. Cependant je véri-

table raison fut une large entaille
que Pyle reçut au-dessus de l'oeil

droit lorsque les deux boxeurs se
frappèront accidentellement téte à

e.
Pyle avait l'avantage aux points

H pesait 163% livres et Fyfield
150%. Le vainqueur devait obtenir
un match pour le championnat cæ
nadien contre George Rockabye
Ross. On prévok que les promo
teurs de Toronto organiseront un
match revanche.
Dans la semi-finale, Eddie Zas-

tre de Toronto a battu Wilf. Sauvé
par knookout technique en six Tone
des tandis que dans une prélimie
naire, Dave Mitchell de Toronto à
obtenu la décision sur Noël Gagnou
de Montréai.

  

Bing Juckes
sera suspendu

NEW-YORK, 13. — Les Ram-
blers de New-Haven de ln ligue
Américaine demanderont la sus
pension immédiate du joueur d'a-
vant Winston Bing Juckes qui a
quittéle club aujourd'hui I avait
demandé d'être transféré au club
&t-Paul, une autre ferme des Ran- des intérits dans le contrat du gers. mais sa demande avait été

boxeur poids-lourd Aaron Wileon.refusée,

  

 

   



 

!
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KennyReardonblesséaunez:
Plamondonrappeléde Cincinnati

La malchance continue de s'achamer au club de hockey Canadien
et le joueur de défense Kenny Heardon ne pourra peut-être pas jouer
dans In partie de demain soir coatre les Leafs a Tovonte a ~amee d'une

biessmre am nes subie dans la partie contre les Black Hawks à Chicago
dimanche. Reardon à passé un examen aux Rayons-X pour déterminer

Ci} y à fracture, mais le résultat n'a pas encore élé annoncé,

Kenny a dû se retirer du jeu dès
Je début de la troisième péri-de ce
qui à laissé le Tricolore avec seu-
lement trois joueurs de défense:
Butch Bouchard, Roger Léger et
Duug Harvey. Selon les rapports
de Chicago cependant, ces trois

etoiles ge sont surjassées, Lout par-
ticulièrement Bouchard «t Léger.

Reardon est le troisième joueur
du Tricolore a tomber sous les soins
du médecin depuis quelques jours.

en Harmon et Hal Laycoe avaient
en effet été blessés dans la partie
contre Boston jeudi dernier ot ils
c'ont pas joué depuis. Ll se peut
«ependant que Harmon s'aligne de-
main à Toronto.

PLAMONDON RAFPELE

Le Tricalore à annoncé que l'ai-
lier gauche Gerry Plamondcn. qui
avait été cédé au Cincinnati pour
une dizaine de jours, a été rappcié
et Hi s'Alignera dans la partie de
demain soir à Toronto.
Gerry ne jouera pas sur une if-

gne attitrée, mais {1 altrnera en-

 

Gerry PLAMONDON

tre la première et la troisième H-
gne. Gerry est un meilleur comp-
teur que Riopelle, et il jouera aux
côtés de Maurice Richard «t Elmer
Lach pendant les punitions impo-
aées aux Leafs.

LINDSAY ENCORE PREMIER

Ted Lindsey, brillant joueur
d'avant des Red Wings de Dé
troit, est toujours en première

position chez les compteurs de la

ligue de hockey Nationale selon
les dernières statistiques compi-
loos. En 26 parties disputées de-
puis le début de la saison, Lind-
say na compté 12 buts et fourni

17 ausistances pour un total de
30 points
Deux joueurs se partagent les

honneurs de Ja deuxième posi-
ton. Il s'agit de Sid Abel. capi-
taine dees Red Wings de Détroit,
et Doug Bentley, des Black
Hawks de Chicago. Abel a comp-
té 11 buts et fourni 15 assistan-
ces, tandis que Bentley a réusté
sept buts et 19 amsistances

RICHARD QUATRIEME

Maurice Richard, prolifique comp-
teur des Cunadiens, est en évi-
dence chez les compteurs En
effet, Richards a enregistré 20
buts et obtenu cing assistances
pour un total de 25 points, Ri-
chard est en quatrième place chez
les compteurs.
Le porte-couleur du Tricolore a

rette distinction d'avoir compté
le pius de buts depuis le début
de la saison. Gordie Howe, du
Détroit, et Bill Mosienko, du Chi-
cago. sont ex-aequo avec 23 points

chacun, tandie que John Peirsom,
des Bruins de Boston et Roy
Conacher, du Chicago, sont sur
un pled d'égalité en septième
Pace avec 22 points chacun
Paul Ronty, du Boston. suit en

neuvième position avec 31 points,
tandis que eon plus proche rival
ot Metro Prywtal, du Chicago, qui

x

  

Kenny REARDON

 

a amassé un total de 19 points
depuis le début de la campagne
1945-50.
Chez les gardiens de buts, Bill

Durnan. des Habitants, continue
toujours de se signaler avec une

moyenne de 1.82 but par joute.
Durnan, Harry Lumley, du Dé
troit. et Turk Broda, du Toronto,
ménent dans les blanghissages
avec quatre chacun

Voici ia liste des meilleurs
compteurs :

Tsudsay, Détroit
Détroit

Rn.
12

A.
17
16
1»

pre

  

Musienta
Pelrson, Tuoston .....
R. Comm her, Chicago
Rony, boston ..
Prystai, Chicago

 

   

  

 

Stewart,
Kennedy, Toronto  
Ma. kell, Toronto
Oimatead, Chicago
Watson, Toronto
Guidolm, Chicago
Sohmidt, Boston
Harrison, boston
Carveth, Can.-Dét.
Maloney, Boston
Tumart Boston ..
Creizhton, Uoston .
Kluxav, Toronto
Meeker, Toronto
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Riepelle, Canadien ...
Leswick, Rangers
Gardner, Toronto .

 

Reardon,
McFadden, Détroit
flowinski, Rangers ,.
J. Conacher, Chicago
Timuren, Toronto
Crawford, Boston

Sages et Hobos
sont victorieux
Dans la ligue Dépression hier

soir à l'aréna St-Laurent, dans la
première joute, les Sages ont battu
Grads, 5 à 1. Coco Blanchard a
compté trois buts pour les vain-
queurs et Pierre-FPaul Daigle a
réuasi l'autre. Bastien a évité je
bianchimage aux Grads. Les Sages
sont toujours instailés en promière
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gramme, Les Hobos ont eu raison
du Commerce au compte de 5 à 2.
Gerry Heffernan, ancien jousar du
Canadien et du Royul Semior, a
compté deux buts dont un sur un
lancer de punition. Beaulac, Bas-
tien et Desparols ont réuesi les au-
tres points des vainquenss

 

HOCVE/
d'un coup d'oeil

HIER
Aucune soute au programme.

 

AUJOURD'HUI
Ligue Semior :

Chicoutimi à Sherbrouke.
Ligue Junior :

Nationat vs Leafs,
Valleyficld vs Royal (Forum).
 

  

 

 

  

POSITION DES CLUBS
Ligue Nationale -

PLGP.N PCP
Détroit .... 2616 7 3 80 60 35
Canadiens 210 9 6 60 468 26
Toronto .... 26 11 11 4 ® 66 26
New York .. 24 8 9 6 50 59 24
Boston ., 27 813 6 67 8 22
Chicago .... 26 813 5 72 802
Lieu Américaine :

(Division Est)
FiGPN.T CP.

Providence . 26 15 11 0 106 97 30
Buffalo .... 271312 2 79 71 28
New Haven . 29 12 13 ¢ 79 91 2
Springfield . 28 1213 3 96 97 27
Hershey ... 28 713 6 » $0 20

«Divisien Ouest)
PLG. PN PCP

Cleveland .. 2517 8 5125 74%
St-Louis 26 1410 2 4 87 30
Pittsburgh . 26 1310 6€ 71 67 26
Indianapolis. 27 1112 4 75 78 26
Cincinnati .. 28 519 4 67 118 :4
Ligue Senfor :

PAG. P.N. P. C.P.
Sherbrooke . 28 19 8 3 110 40 39
Ottawa .... 251311 1103 93 27
Chicoutimi . 25 1211 2 & 90 26
Québec 21231 0 235
Valleyfield . 28 11 14 3 % 9625
RoyalET 23 B11 4 6 832%

awinigan . 26 7 18 3
Ligue Junior : 1 #83

PL,GP.N.FP. CP.
Canadiens .. 1614 2 0 83 44 28
Quéhec - 1611 5 0 86 B80 22
Nationa) .... 1310 3 0 & 29 20
T-Rivières . 17 9 6.0 58 41 18
Valleyfield .. 16 412 O 41 91 &
Royal ..….. 14 211 1 32 56 5
Verdun ....12 110 1 271 71 3
 

JimmyHaggerty
n'a pas signé
pour Valleyfield
VALLEYFIELD 13. — Jimmy

Haggerty, qui a cté congede par
le Royal la semaine dernière. est

encore agent Kbre.
cepté vermdredé de signer un con-

trat aver les Braves de Vabley-
field, mais il est devenu indécis
par Ja suite et #H n'a pas joué en

fin de semaine prur ie club d’Ar-
thur Vinet et Toe Blake. Blake
a naturellement été bien désap
pointé, car il espérat que Hag-

gerty vemplacerait le blessé Mar-
ce! Bessette au centre. Les Braves
attendent aussi le transfert offi-
ciel de ta Canadien Amateur Hoc-
key Association pour le joueur de

défense Ralph Toohy qu: a joué
au footha'l pour les ANuettes l'au-
tomne dernier. Les Braves tentent
aumai d'obtenir le transfert du
joueur de défense J.mmy Orlando,
qui jouait powr be Royal Ten der-
méer.

Ouverture du nouveau
Coliseum de Québec
QUEBEC. 13. — Le maire Ta

cien Borne à annorcé que le nou-
veau Coliséum de Québec sera dis
ponible pour le hockey à partir de

jeudi. Les As de Québec de la ligue

Québec Senior et les Citadelles de
in Hgue Junior joueront mainte-
nant jeurs parties locales au noo-
wed amphithéôétre, après avoir

 

  
Il avait ac-
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de Valleytield. avec

La course au championnat est

plus emjevante que Jamas dans la
ligue junior. Le Canadien junior.

qui avait remporté 12 victoires
d'affilée avant de connaître la dé-
faite contre le National, se pose

encore comme up sérieux Candt-
das au championnat.

Cependant les Citadelles de Qué
bec, qui ont également réussi à

vaincre Je Tricolore, par un comp
te identique à celui du Nattonai,
Wi livrera une lite serrée. Les
Reds des Trois-Rivières s'avèrent
de plus en plus difficile à vaincre.
Le National n facilement défait
jes Citadelles de Québec au Fo-
rum dimanche et tout indique
Qu'il sera Je chub à vaincre cette
année.

La course se fera donc entre
les clubs National, Québec, Cana-
dien et Trois-Rivières. Ce solr au
Forum un programme double ré
Sulier arra présente.

Dans ia -premiére partie. com-

fera face aux Lenfs de Verdun et |
dans ia deuxième joute tes Braves
de Valleyfield affronteromt Je
Royal

Au début de la saison, surtout

après que le National eut obteau
lez sorv.oes de plusieurs éotler du
Royal junior. plusieurs amateurs

crurent que le clad de la rue Cher-
rier avait défà remporté le cham-
pionnat. La tiche du National ne
sera pas aisée. Les Citadelles de
Québec sont bien équilibrés tout
comme ls cluhe Canadien ot
Trois-Rivières et auront leur mot
à dire d'ici le fin.
Le National est combatif à l'ex-

trême depuis quelque temps et mi
les joueurs mairtiennent cette at-

titude les autres ciubs du cirouit
connaitront certainement plusieurs
difficultés à vaincre

messey.
Les Leafs de Syivio Manthe sont

encore paseablement faibles cette

Saigon. Cependent à chacune de
ses joutes les Leafs fourniament
des jeu trèn intéressant. Le Natio-
nal ne devra pas se croire gagné
d'avance car ll pourrait être dé
sagréablement eurpris.
Dans la deuxième partie ce solr

le Valleyfield tentera de vaincre
le Royal Ces deux clubs sont à
peu près d'égalez forces et la joute
promet de fournér du jeu intères-
sant.
 

Douglas est
toujours en
première place
Les dernières statistiques compi-

lées révèl-nt que Les Dougias, des
Barons de Cleveland, est en Jère
place chez les compteurs de le
ligue Américaine avec un total de
44 points à son actif. Les Douglas
mène dars les buts avec un total
de 18 et dans les assistances avec
26.
En deuxième place, on remarque

te nom de Johmny Chad, du Provi-
dence avec um total de 35 points,

tandis que som coéquipier, Fraser,
est en troisième pince avec 33
points. Kelvin Burnett, un athléte
montréalais qui porte les coulews
du Springfield, est en quatrième
piace avec 32 points.

leur nouveau cerbère Al

rencontrerent ie Royal de Jarques Bélanger.

mençant à 7 A 45 le Nationaly

 

zi

Miller jouera sa première partie
avec Valleyfield ce soir contre
Royal: Leafs rencontre National
 

Un autre excellent programme double de la ligue Québec Jumior
sera présenté an Forum. or soir. Dans ia première jente, le puissant
National sora eppesé aux Maple Leafs de Verdun qui s'améliorent
à mesure que la saison progresse. Dans la seconde partie, lea Braves

Miller du Canadien,

 

Aimé Bourgie
en tête dans la
Provinciale
Les Rapides de Lachine de la

ligue Provinciale onit quatre de
lwesrs joueurs parmi lr: quatre pre-
miers compteurs du circuit du pré-
sident Art Walker. Auné Bourgie
est en tête avec 36 points, suivi de

Guy Sauvé 31, Hubert Bourgie 28
ot Bi! Chiara 28. Dick Munn dw
Parc Extension est en S¢ positiom

  

AIME BOUMOLE

avec 23 points, suivi de Maurice
Lévesque du Joliette avuc 24.
Le club L'Abord-a-Ilouffe est en

première position avec 36 points
suivi du Pare Estenson 21 et Lachi-
ne 18 Joliette ot V.leyfield ont
chacun 12 points L'Abord à-Fiouf-
fe et le Parc Extension se rencon-
weront jeudi sr à l'Ar ua Saint-
Laurent. Lachine et Jotiette joue
ront deux parties en deux tours Ils
jourront à Lachine meroredi et à

Joitette jeudé soir.

A. Baurgie Ta -hine
Sauvé, lactbine .

 

    

  

H Bourgi~ Lachine 1e 16
Chiara, fachine . 13 1
I Munn, ®eafte | » 15
lsvewiue, Joliette s 1

18 23
10 43
*

Gauthier. Eten: ion .
LaSalle, Jolirlle
lanierre. Plouffe
ftouransa. Jal etter

lloufie .
Head, Plouffe .
Infernière. Jottett
Hamel, Pintle ..
lowe, Joliette . .e
Hail'arxeon, Ploufle ,.

Extension ..

 

  
 
   Adares. Meuffe ..

McCaniey, Lachine
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Douze lutteurs participeront a|
la séance de lutte de demain

 

 

Une deuzoine de gladiateurs connus d'un bout à l'autre en

 

POTINS DE
BASEBALL
NEW YORK, 13. — T y a eu

tripiv échange de baseball hier soir.

 

Amérique, seront ou programme de lutte du promoteur Eddie Quinn:
; in soir ov F Cent ; est lo dernière présentée ou !+* Cardinaux de St-Louis ont en-

= PR : é le vt

Forum cette onnée ef elle sero probablement l'une des mieux réussies, © bte Sorncuse Je sdri

s'il fout se fier aux lutteurs mis sous contrat ainsi qu'aux combats qui national: Les Giants de New York

ont été bôclés.

Ly promoteur Kdde Quinn a

Lai « quatre rencontres, dont un£

finale par équ.pre de tro Ria
diateurs chacune.
On sait que dans la rencontre

principale au programme. Yvon

Robert. Laurent Moquin et Ma-
nues Cortex disputeront la vic-

toire aux rudes Fred Atkins. Al
Lovelock et Wee Willie Davis. Ce

dernier est un cuicese de 25 l-
vtes, reconnu par sm brutaiité
excessive envers l'adversaire.

Ca» combat par équipes suscite
un immense intérêt. C'est pour-
quoi le promoteur Eddie Quinn
d'est assuré les s:rvices de deux
arbitres pour surveiller les hos
tilités, L'action nm manquera si
rement pas au cours de cette
rencontre. On ver:a si la rapid:
de Rubert Moquin et Cortez aura

raison de la brutalité de Atkins
Lovelock et Davis.
Dans la rencontre semi-finale

au programme, Ovila Asselin. s0-
lide lutteur de Montréal tentera
de remporter la victoire aux dé-
pens d'Antoine Leone. un athiète

amérieain, mais d'origine italien
ne. Ce combat promet d'être très
fertile en émotions.
Les Ryan. vide giadiateur de

 

 

  Lex4
YVON ROBERT

 

Boston. se mesurera contre le vi
lain Dutch Schultz de Muwaukee
tandis que Jos (Killerr Christie
tentera de remporter ia victoire
sur A! Tucker en préliminaire,

Cette séance de lutte sera ia
dernière présentée par le pre
moteur Eddie Quian au Forum
cette année.
 

Intéressant programme double de
la ligue Métropolitaine demain
Lo ligue de hockey Métropolitaine présentera un outre pro-

gramme double intéressant demoin soir & I'oréna du Collige Somnt-
Lowwent. Les joules de ce circuit suscitent un très vif intérêt, cor elles
sent Wis contesties. Doms lo joule initiale, le club des Chevaliers
de Colomb (3050 St-Lovrent), rencontrera le Collège Dostaier. La
deuxième partie oppesere les clubs Ste-Gertrude et 5t-Ambroise.

Le St-Ambroise est toujours ins-X
tailé em premuêre position avec
quatre points de plus que les Che-
valiers de Colomb Les clubs Ste-
Gertrude et le Coliège Dostaler sont
tous deux en troisieme position avec

chacus quatre points

J. Lapiante, des Chevaliers de
Colomb. occupe la première position

des compteurs avec um total de 14
Points, soit 6 buts et huit “assists”,
Gilles Lemay, du St-Ambroise, vient

en deuxième, avec seulement un
point de moins et R Gibeau, du
Ste-Certrude, est en troisième po-
sition avec 12 points

Claude Groulx, le gardien de buts
du St-Ambroise, poméde la meil-
leure moyenne: 226 en six parties
Robert Lambert, du Ste-Gertrude.
vient ensuite avec une moyenne de
1.33, soit 26 buts en six parties.
Les compteurs:

Lapiante, Ch. de C.
lemay, St-Ambroise
‘ibean, Nte-Gertrode
Hollenu. R. St-Amb.
Trépanier, Ch. de €
Hotleau M. St-Areb
Holleau, N., St-A
Duval, Col. Dostaler
finsselin, Ch, de i. .
Leagris, Ste-Gertrude€
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J. GPX. P Pts
Sr-Ambrolse . € 5 1 0% 17 10
Un de €. ... 6 2 3 #2227 8
Col Dostaler , 6 3 4 923 M $
Ste-Gertrude . 6 2 4 02126 4
 

Normand Dussault
fait du progrès
Maurice Richard continue de

dominer dans le choix du Joueur

de distinction chez les Canadiens
Rnhard a reçu le plus de votes
et il méne par une grande marge
sur ses plus proches rivaux.

Normand Dussault a fait beau
coup de progrès ces jours der-
mess grice à as brillante tenue
sur la glace et il est sauté de ia
troisième à la aixième piaes Dur-
nan, Lach, Reardon et Billy Reay
sont parm: les cinq premiers.

  

 

BOLYOKE., Mass—Jimm War-
ova, IIT, Breskirye, » obtenu be dé-
inion sur Bey (ndrews, 11, Le-
well, Wana. (19).

PYTTSBI RCH—Bob Baker, 195,
Plitshburgh, Anechoste
sue Weller Mafer, 198, M
Ky. 43).

 

 

sat cédé le 2e but Geo, Hausman
su club Houston. tandis que le lan-
eur Millard Howell du Syracuse

va au club Minneapolis.
La Jenite d'étoiles du haseball ma-

; aren lieu Ge 11 juillet, 1950, au
ore; key Purk de Chicago, lowan-

ge ds White Sox.
Li ligue Nationale à restauré les

provramees doubles ay crépuscule.
Es avaient été bannis depuis la der-

| Rière guerre.
t  C-tte année. 20 millions, 200 mil
it perionnes ont sesisté aux Juu-

"tes dex ligues majeures, soit 700
! mille personnes de moins que l'an
de - H y a une diminution de

truis pour cent dans les aasietanc-s
de la ligue Nationale et de près de
‘quatr> pour cent, dans les assis-

tances de la ligue Américaine.
| Burt Shotton. gérant des Dod-

gers de Brooklyn, annonce que
Clyde Sukeforth, Jake Pitler et
Mult Stock ont été réengagés comure
instructeurs pour la prochaine sai-
son.

La ligue Américaine a voté contre
le retour du spitball, soit de le balle
mouillée. Toute partie commencée
le jour sera continuée sous les ré-
flecteurs au cas d'égalité.
Le transfert de la franchise des

Bears de Newark a Springfield,
asa. sera décidé le 15 janvier pro-
€

Fred Haas vainqueur
MIAMT. 13. — Fred Haas Junior

a gagné le tournoi de golf omnium
de Miami en triomphant de Bob
Hamilton dans une ronde de détail
de 18 trous. Haas a réussi un sco-
Tele ® coups contre 71 pour son

“AUPETITCHÂTEAU"
so

 
seu
 

   

 

 

 

Informations: ST-JOVITE Tél.: No: 10  
 

MERCREDI LE 14 DECEMBRE

TOP HAT
OU ILS ELIRONT LA

REINE du SKI
1949-1950

Le reine sera -hoisie pormi les membres du club,
Blenver ue u tous ies vi eurs
acclamer la REINE, ou

voudront venir

Son costume est une gracieuseté du calé dan-

sant TOP HAT. qu a chou Les Laurentiens
parce que reconnu je plus populaire club

de ski de la métropole.

Cet événement marque l'ouver-
ture des

a
activités du club pour
prochaine saison.

ENTREE GRATUITE
Ceux qui veulent devenir membres donnent

leur nom à CLAUDE FORTIN,

TAlon 5097
Peux erchestres, Danse continuelle.

. 720 33. 
PAS DE MINIMUM.

CATHERINE ST. W.  

LA PATRIE, MARDI 13 DECEMBRE 1949

Shuttleworth nommé
pilote du Canadair
Billy Shuttieworth et Fred Falr-

brother, les patrons du club Cana-

dair de la ligue Montréal, ont an-
noncé, hier, qu'ils avaient mis sous

contrat un nouveau pilote. Il s'agit

de Guidoo Roy, qui remplacera

Bobby Carragher, qui a commencé

la saison comme joueur-gérant du

<lub.
Carragher a récemment expliqué

qu'il pourrait rendre de plus pré

cieux services au club en agissant
comme joueur seulement. Roy est
bien connu dans les milieux spor-
Lits, ayant déja lui-même brillé com-

me joueur. L'an dernier Roy a pris

la direction du Canadair après que

le club eut subi cing défaites con-

sécutives. II a conduit le club au
championnat du circuit par la suite.

Vendredi prochain, à l'Auditorium

de Verdun, un programme double

tégulier sera présenté. Dans la pre-

miére partie le Cnnadair affromte-

ra le C.N.R. et dans la deuxième

 

196-W-1-1.

MONT BOWLES SKI TOW.

Tél: 413 W IL

Tél Ste-Agathe 412 W 12.

Réservations: B. Liboiron, Tél: 304

St-Faustin.

LAC TREMBLANT

prop. Tél: 65-2.
-

LAC MERCIER  
  

  
 

Lowrentides. Chel Robert Ledamois. Danse tous lee soirs. Musique avec Gerry

Grenies et som piano Permis C.L Q.

 

Situé sur les
DOMAINE DÉS LACS. Cutiques minutes des cites 69 - 70 - 71. Monte-

pentes à 50 pieds de l'hôtel. Prix spéciaux pour clube. Site du fameux Altitude

1500. Permis complet C.L-Q Tel: Shawbridge 606 S 6 Montréal CH. 2008

St-Sauveur
 

Val Morin
—

Superbe côte en face de I'hôteL Monte-pentes opérant

MONT-SAUVAGE ; jours par semaine. Domes, grill, licence complète

CLQ 22 chambres. Nouvelle céministration: Henri Lalande, Val Mesin

jour et soir. Restaurant eu pied du mom

te-pentes. Repus légers. L'endroit idéal pour les skieurs. Hensi Vendette, prop. 1

L'endroit idéal pour le ski A proximité de belles

VAL MORIN LODGE. pentes. Monte-pentes & 200 pieds de l'hôtel. Mardi-

gras room. danse tous les soirs avec orchestre. Réservations L Gravel. prop.

Ste -Agathe
—

Moderne, confortable. 3 monte-pontes & prosisuité. En

HOTEL BELMONT plein centre de Ste-Agathe. Cuisine réputée. Spécialité:

Pilet mignon servi à toute heure. Cocktail lounge. Licence complète CL.Q-

St-Faustin
——0—_———

MONTAGN Monte-pestes & proximité de l'hôtel, chambres avec

LE AGNARD eau courante. equ chaude, cuisine canadienne. Licence

complète CLQ. Grill danse tous les soirs. Réservations: Guy Dufour.

Mt-Tremblant
 

CASCADE: Le meilleur endroit pour le ski, fout près d'un monte

LES S rates & chaises. Repos délicieux, prix modères. Demandez

notre pamphlet por lettre ou télégramme. W. Desmarais. prop.

Maison de pension, Cuisine réputée. Au pied du

CHALET DES CHUTES Mi-frembiant. monte-pentes. Cottage de 3 pièces

avec douche st eou chaude courante. 35.00 et plus par jour. Léo Samson,

CHALET Situé & faible distance du Mi-Tremblant Comfortable.

DU LAC Moderne, foshiosable. Prix modérés. Cocktail bar, domes
avec erchestre tous les soirs. Service régulier de l'hôtel es monte-pontss.
Ecrives ou Wliphenes Self Rés: A Pareil

joute l'Hydro-Québes disputera la
victoire au Cancar, B&) Nimijean,
cebère du Cancar, est présente-
ment le meilieur gardien de buts
du circuit.

Cleveland champion
du football américain
CLEVELAND, 12. — Dans le

foothail américain, les Browns de

Cleveland ont remporté Je cham-

pionnet de l'AII America Confes

rence une autre fois en triomphant

des 49ers de San Francisco. Duns”

fatervalle, les Rams de Los An.

geles et les Eagles de Phildel-

phie se sont classés dans la finale

pour le championnat de la ligue

Américaine, Johany Lujack. Vane

cienne étoile de l'Univers:té Notre-

Dame. a établi un nouveau record

professionnel alors

 

 

 

qu'il a complété 6 passes bonnes

pour des touchés au cours de la

victoire des Bears de Chicagn sur

tes Cardinaux de Chicago, 52 À 21.
 

My, Haris
don sur

Jenue (18),
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BON NOT

Gassenet, racontait un jour Au-
réllen Scholl, avait diné dune une
famille boungeoise.
Apebs le café. on In pris d'écouter

is fille de Iu mnison, âgée de seise
ams, une des bonnes élèves de fea
Marmestel.
Massenet soupire. La jeune fille

se met au piano et donne à l'assis-
tance un échantillon de son beau
talent, Quand elle a terminé, Ila
mère demande à Massenet:
—Eites-nous franchement votre

avis,
—Mals, répond Massenet, On voit

que Mademoiselle à reçu une édu-
cation édifiante.
—Comment cela?
—Elle juue avec une charité par-

faite,
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Soyons La Vie

pes Humoristique
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Kestons

 

 

—TFinies tes sorties du seir,
tu as les devoirs du gosse à faire.

—8a main droite ignore complé-
tement ce que fuit = main gauche.

s+BAN RIGOLE.

 

Au Canadian Club

Notre marine marchande
a besoin de subsides

(A.-L. Lawes)

 

D'une confiance illimitée en l'avenir du Canada.
M. A.Leslies Lawes. CR.. président de Montreal
Shipping Co. Ltd.. et vice-président de la Fédération
des armateurs du Canada, a déclaré, hier midi,
devant les mémbres du Canadian Club, en l'hôtel
Windsor, que la marine marchande de notre pays
doit recevoir des ocirois du gouvernement tout
commecelles des autres pays.
M. Lawes parlait quelques soursŸsacre ne march au cours

seulement après que M. Saint-Lau-
rent eût annoncé, en Chambre des
Communes, qu’un octroi de $3,000,-

000 serait versé aux compagnies
maritimes.
“Au moins, nous savons quelle

politique entend suivre le gouver-
nement”, dit M. Lawes. “Sans dou-

te, ce n’est cert:s pas là son der-
rier mot, Dès que nous saurons
comment ces $3,000,000 seront divi-
sés, nous serons en mesure de dire
combien de navires pourront con-

tinuer de naviguer sur la haute
mer sous le pavillon canadien”.

LE SIECLE DU CANADA
M. Lawes est d'avis que le Cana-

da doit conserver un noyau de
marine marchande pour l'entraine-
ment des officiers et membres
d'équipage. “Je demeure”, dit-il.
“un optimiste incurable quant au
développement futur du Canada

Je crois que ce siècle est réelle-
ment le nôtre at que nous devrions
être préparés à assumer ia somme
de nos responsabilités de pair avec
le développement du pays et ce.
sans jingoisme ni supernationalls-

me. Je crois que des octrois à notre
Marine marchande proportionnels
à nos besoins constituent l'une de
ces responsabilités",
M. Lawes dit qu'il est encore

trop tot pour analyser l'effet des
octrols promis. Ceux-ci ne seront
pas versés À toute notre flotte
marchande. D'stribués entre une
<'nquantaine de vaisseaux, cette
aide pouvernementale équivaudra

À $R000N par année par vateseau.
ou $5000 par mois, ou $168 par
jour ce qui constitue environ la
mTiié de ce qu'il faut pour faire
face à ‘a concurrence.

CE QUTL EN COUTE
Préalablement. dans sa causerie.

M. Lawes a démontré comment il
en coûte à un armateur canadien
pour maintenir un navire en opé-
ration comparativement aux ar-
meateurs des autres pays. Pour un
10700 tonneaux (sauf ies pétro-
liars), il en coûte quotidiennement
s'li est américa!n, 81.000: canadien.
$800; britannique, norvéien ou
hollandais, $500: italien $400. Ces
chiffres ont été compilés avant la
dévaluation. ActueWement, un na
vire britannique demande environ
$319 par jour pour son maintien.

Il n'y a pas que le éoût d'opé-
Tation qui a contribué à affaiblir

 

 

de l'année, it y a aussi les diffé-
rends ouvriers, souligne M. Lawes,
qui biâme l'Union des Marins ca-
naliens, expuisée depuis du Coun-
grès des Métiers et du Travail,
d'avoir suivi les directives de
Moscou sans ézard pour l'écono-
mie canadienne.
M. Lawes dit qu'il existait. à

bord de chaque navire monté par

des marins de l'UMC, des cel-
lules communistes, à un tet point
qu’un marin parlant contre Je com-

munisme à bord était menacé de
perdre son emploi, Il qualifie cette

Zrève déclenchée par l'UMC. de
terrorisme économique. Par suite
de cette grève, des millions de d>-
Karu canadiens ont été perdus en
salaires et en profits que In M4
rine marchande du Canada ne
pourra jamais retrouver.

À la Gare Centrale
..Len voyngeurs nul passent an
Jonrd'hui par la Gare Centrale dm
Canndlen National ne pervont ném-
pêcher de anrrêter et d'admirer In
décoration de ce vaste bâtiment
monr le temp- deu fêtes. En plus den
arbres de Noël décoréa selon In ‘en-
Aitieu aul ornent le grond hall ot
Jeu marqnuises apr tes places nerd
et aud, trols ornements sent parti-
eullèrement em évidence oni témel-
ænent du bou goût et de limazina-
tion Enn'afniste du décorateur en
chef, M. A.-L. Smuvint.
Hy a d'abord ce quan pourrait

appeler “des arbres musicaux”. H+
nowt plrcés dune le hntt, entre le
rerliers erdimniren et les racallers
mobile. anf mênent aux quais. Ces
nrbreu à forme de permonnaren de
rontes de fée nent Eronnés par qua-
tre, joliment ériuirés et de In bau-
che des personnages n'échappe une
navéalle mosîque.

 

 

 

  ilinatrnne nne «
non camprznes nm temper den fhtes.
Pe aw = crépasenie, Erhce à

mibres, cette carte re-

  

Fa plus des bone eomsetts qu’il don-
ne ant petits H remet à chacun den
bonbons
Le tout conatitue um ensemble

Pour créer un fonds
ag. de pension
 

La commission créée la semaine
dernière pac le conseil municipal
dans Je but d'étudier quelles me-
sures i y a lieu de prendre pour
Recorder une pension aux employés
municipaux qui ne bénéficient pas
des fonds de pension existants tien-

drasa première assemblée demain
après-midi, à l'hôtel de viHe,
Les membres de la commission

sont les conseillers Victor Léves-
que, Marcet Lafaille, Achille Du-
beau, Georges Guévremont, Dave
Rochon et Lucien Croteau.

S. H. le maire M. Camillien
Houde, fait aussi partie de cette
commission ex officio.

Tiberio Mitri a
conservé son titre |.
PARIS, 13 — Le boxeur italien

Tiberio Mitri à conservé, hier soir,
au palais des sports, son titre eu-
ropéen des poids-moyens, en bat-
tant aspirant francais Jean Stock
aux poings en 15 romdes.

 

 

 

Costner opposé
a Gene Burton
NEW-YORK, 13. — L'aspirant

poids mi-moyen George Costner a
signé un contrat pour rencontrer

Gene Burton dans un combat de 12
rondes le 6 janvier au Madison
Square Garden,
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MOTS CROISÉS
aDE LA “PATRIE”

HORI£ONTALEMEST

d'étou

note

Solution du
problème d'hier

1—Toile grosse et claire en fil
pe.
it'en — longue portion

de l'intestin grêle — Ancienne
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du Saskatoon 57THEYI
EDMONTON, 12— Riley Mul.{ NJO|K|AIP| IR A|L|E

len, ancien coach des F:vers d'Ed |IA|S[PJA|R|A|G{IfN|EIS
Bionton devenu arbitre dans la li-| 7 re
que Senior de l'Ouest, a été nom- iT] 0 EjT/UIMES U|T|
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toon, 11 succède à Nick Metz, L DHE = CLES
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—Grande étendue d'eau
Emission par la bouche de pes

accusqulés dans F'estomac

$—Qui s'enfiamment.

&—Personnes sottes — Genre se
oiseaux paimipèdes.

y—Fateau qui transporte le lest,

$
—

Partie dure du corps humain —

Qui ent A elie
9—Représcnitations de choses dans

Fespr.t — Particule négative,
16-—Qu'en apporte en naissant (pi)

— t'ernédée.
11—Possédé — Qui est à eux.

VERTICALEWENT

1—Parlie de la médecine qui s'oce
cupe des rignes ou symptômes
des maladies.

2—Putesance, torce physique (pl)
— Sans ornement,

2—Cnractères des plus anciens
a'phabets germaniques et seane
dinaves — Préfixe.

+—lettre Erecque — Ordre de vers
late dont le (nia est le type

5-—let'tes lien — En les,
&—Articie simple -— Personne & Jui

on Impute une Infraction pénale
T—FParisson d'eau douce — Moque-

 

rie.
s-—Préfixe — Fille de Catmus.
s—Laver, soum à des lotions,
16—Petit ruinseay — Venue au mone

de — Pronom personnel.
11—Satson — Guide.
 la lette à New-York

NEW-YORK, 138. — La lutte
profess'onnelle a revris un easort
considérable à New-York alone
que 17.854 personnes ont payé
tune recette brute de $50.639 pour
acsister au match d'sputé entre
Antonio Roe-a et Gene (Mon-
sieur Amérique» Stanlee de Chi-
cago, hier mcr.

ST-LOUTS, — Willie Pep. cham:
Mon poids-plume du monde, æ bat-

tu facilement Harold Made dans un
combat de 10 ron:tes disnuté devant
6400 personnes. Pep. dont le titre

n'était ns À Tenieu, pesait 130
livres ot Dade 128%.

.
Salaire de $75,000

NEW-YORK. — A. B. (Happy»

Chandler, commissaire du baschall.
signerait un nouveau contrat à Ion”

terme et une augmen*a*ion de sat:
re, à la réunion contuinte des ligues
Américsine et Nation-ls demain,

On rapnorte qu'on lui offrira un
~ontrat de sept nns à raison d-

$75.000 par anrée soit une atz-

mentation de $25000 annuello-

ment. Son contrat mmuel doit ex-

pirer le 24 avril 1952

Snead en tête
MIAMI, — Sl-mmin* Sammy

Snead, de Sulphur Sprin~s, W Va,

a terminé la saison 1919 en pre

 

 

miére position pour le total d'ar-

gent gagné en hourses dans le golf

professionnel. soit $23.07 Snead a

Eagné six tournois majeurs durant

l'année.

 

NEWARK, SJ—Teny Riccia, 149

1-4, Bayonne, NF, n abienu Ja dé-
cision nue Semmy Angott, 136, Wa-

Bork, 182, Francisee, = hattn sex

 

  karmanieqx irda décoratif et tout
à fait dane l'exprit den fétes.

ad

pointe Nick Rareme, i785 1-2. Hyre-
rane, N.Y. (18),

Pep bat Dade Catherine,

—-

Tamponzement
de tramways angie

Peel et Ste-Catherine

La circulation a été interrompue
pendant envicon dix minutes, vers

10 heures hier soir, à l'import-nte

intersection des rues Pee] et Ste
alors que deux tray

ways, l'un du circuit Windsor et
l'autre du circuit S:e-Catherine, vin
rent en coiision, par sui‘e, anpa-

a&-— Congr

 

 

 
remment de l'état zlissant des raile.
Une équipe d'urgence de la Cte

der tramways se rendit rapide-
ment sur les Jieux et la circulation
reprit bientôt son cours. Personne
ne fut blessé.
Cet avant-midi, d'autres équipées

d'urgence du tramway ont dû se

transporter à plusieurs endroits de
ta métronole pour mnettoyer les

voiez de la couche de glace qui les

recouvraient. À plusieurs reprises,
lez voitures de la compagnie durent

méme être détournées de leur trae
jet ordinaire jusqu'à ce le nettoyage

des rails eit été effcetud.

3s & Ollawa en mai ~———8    
Les membres du comit: exécutif de l'Association du CARC se sont
réunis à Ottawa, dernièrement, pour leur première réunion aannelle,
et ont annoncé que Ia convention na.lemale de l'Asseciaiion sera
tenue à Ottawa Les 12 et 13 mal prochain. On remarque ci-haut, on
compagnie du maréchal en chef de l'air, L-S. Breadner, CB, DSC,
président général, les membres du comité représentant ia prevince
de Québec. Ka premier plan se trouvent le vice-maréchai de l'air
A. RAYMOND, CBK, de Montréal, premier vice-président (à gauche),
et Je maréshal em chef de l'air BREADNER. Debout, le commandant
d'escadre G. ROY, DIFC, dr Montréal. L'Acsecintion, qui prit naîs-
sance l'an dernier, cumple maintenant 40 cocndres at plus de TON
membres, . ds «Photo du CARC)

et.
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OUVER1S Juswu A OUVERTS DE 9 H. 30 À 5 M. 30 — SAMEDI COMPRES

Oh.
LE VENDREDI SOIR
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Sacs “tambourin
jeunes etjolis

mignon petit soc genre tambourin en épois

cordé de rayonne bordé de métol jaune — il

s'ouvre des deux côtés mettant à vue les divi-

sions pour tous les accessoires nécessaires —

espace pour billets de banque, cartes, ciga-

rettes af rouge à lèvres; il contient un classeur

pour monnaie, chaînette pour clés, peigne et

glace. Choix de rouge, vert ou noir.

CHEZ 2.69
DUPUIS

DUPUIS — rez-de-chous-
sée (Ste-Catherine)

 

LA PAIRIE, MARDI 13 DECEMBRE 1949

JOLIS “PETITS” CADEAUX
gui feront “grand” plaisir .. -

   

  

  

Sacs - minaudières |
pourle soir . . . les sorties ; |

Petits sacs élégants ou minuscules étuis, en

brocort métallique, en cuir, ou en velours

côtelé de teintes variées contenant une jolie

minaudière, un étui pour sa teinte favorite |

de rouge à lèvres et un petit peigne. Choix

de rouge, brun, marine, beige ainsi que le

noir classique.

is 5-95 à 950

 
Il ne reste plus que 10
jours d'achats avant Noël  


